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Hector Savoie
e$ f l  ®  9  F  Fest libéré .30

'- EX••Xp:
Le juge Gilles Gagnon, de Ri- 

mouski, a libéré lundi après- 
midi Hector Savoie, G7 ans, ac­
cusé du meurtre de Denise Ri­
card, 17 ans, assassinée en août 
19G7 dans un petit chalet de 
l ’Anse à Pierre Jean à la grève 
de Saint-Simon.

tôt possible."
Les procureurs d'Hector Sa­

voie étaient Me Roland Blais, 
de Montréal, et Me Dcrome As- 
sel in, de Rimouski. C'est Me 
Roch Lefrançois qui agissait 
pour la couronne.

l'avait traité avec bonté et poli­
tesse. Le seul volume que l ’accu­
sé rapporta fu t son livre de pri­
ères. Car il faut dire que M. Sa­
voie, de son propre aveu, n'a­
vait jamais cessé de prier pour 
que la vérité soit connue.

.

'

un hom m e de prière
Cette motion de non-lieu si­

gnifiait que monsieur Hector Sa­
voie recouvrait sa liberté après 
plusieurs mois passés en prison, 
à Rimouski. C’est visiblement é- 
mu que l'accusé a entendu la dé­
cision du tribunal. Quelques se­
condes plus tard, devant une as­
sistance discrète, il embrassait 
son épouse. Après quoi, il re­
tourna dans l ’enceinte de la p ri­
son locale pour prendre posses­
sion de ses objets personnels. 
Nous avons appris que monsieur 
Savoie a remis tous ses livres au 
geôlier, M. Henri Neilson, en lui 
demandant de les prêter aux au­
tres prisonniers. Il a également 
eu des paroles aimables à l ’é­
gard du geôlier qui, selon lui,

que fe rc  5e m in istère  ?
Deux hypothèses sont donc à 

retenir en ce lendemain de l'en­
quête préliminaire. D’une part, 
comme le juge Gilles Gagnon le 
déclarait, si le ministre de la 
Justice ne partage pas l'avis du 
magistrat, il peut envoyer Hec­
to r Savoie aux assises criminel­
les, 
sure 
bien, 
enquête 
meurtre 
cours 
on a
valent procédé à plus de deux 
mille interrogatoires.

I-a population croyait, jusqu'à 
lundi en fin d'après-midi, que 

Police Provinciale avait mis 
la main sur le coupable. Devant 
la tournure des événements, on 
peut dire que le mystère qui en­
toure le double assassinat sur­
venu l'année dernière à Saint- 
Simon. demeure complet.

A l’issue de l'enquête prélim i­
naire d’Hector Savoie, lundi, et 
au cours de laquelle une ving­
taine de témoins ont été enten­
dus, le juge Gagnon a déclaré : 
“ La preuve qu'on a soumise de­
vant moi ne semble pas suffisan­
te pour envoyer le prévenu à un 
procès aux assises criminelles. 
Je libère donc l'accusé. Je n'ac­
quitte pas l'accusé, a poursuivi 
le juge. Si le ministre de la 
Justice croit que je fais erreur, 
a-t-il ajouté, Hector Savoie pour­
ra être accusé à nouveau. Ce­
pendant. a conclu le magistrat, 
je considère que le crime qui 
a été commis à Saint-Simon est 
odieux et que son auteur est un 
psychopatc sexuel dangereux, 
qui devrait être enfermé le plus

a ta

Mais on sait que cette 
est exceptionnelle. Ou 
la police poursuivra son 

en marge du double 
de Saint-Simon. Au 

de l cnquête préliminaire, 
appris que les limiers a-

me-

vG
Nous partageons le deuil 

de tout un peuplela

EXPLOIT 
de QUÉBECAIR

La Oie de Bois André 
ferme ses portes

L’appel de l ’Institut de Cardio­
logie de Montréal à la compa­
gnie Québecair de mettre gra­
tuitement un avion à sa dispo­
sition, pour son équipe médicale 
et paramédicale, afin de trans­
porter d’Edmundston à Dorval, 
Garry Mcrccrcau, 1*5 ans, griè­
vement blessé dans un accident 
de motocyclette, pour la greffe 
de son coeur, de ses reins et de 
ses yeux, a été entendu. Un 
D-C 3 de Québecair décollait de 
Dorval à 13 h.52, samedi après- 
midi, pour s’y poser à nouveau 
à 7b 23, avec le donneur Merce- 
reau. La greffe du coeur, des

yeux et des reins dans la nuit 
a été un succès.

M. Simon Dorval a précisé 
que le D-C 3 était piloté par 
Réginald Vaughn, assisté de Si­
mon Roy. Mlle Claudette Jen­
kins était l ’hôtesse. “ C'est une 
première mondiale, a ajouté M. 
Dorval, que de transporter un 
donneur possible sur une aussi 
longue distance. Nous nous ré­
jouissons de l ’événement puisque 
ce geste gracieux a permis de 
sauver plusieurs vies. L'Institut 
de Cardiologie nous a confirmé 
que les greffes ont réussi.

Après quatorze années d'ac­
tivités, aux limites est de la 
ville  de Rimouski, la Compa­
gnie de Bois André, Limitée, 
dont M, Marcel Brisson est le 
propriétaire-gérant, a fermé ses 
portes ces jours derniers, faute 
de bois pour alimenter cette u- 
sine de préparation de bois pour 
le marché local en grande par­
tie. Le m illion de pieds de bois 
dont cet établissement avait be­
soin annuellement par conces­
sion forestière lui est définiti­
vement refusé. De deux à trois 
millions de pieds de bois étaient 
achetés des cultivateurs du Bas 
du Fleuve. La compagnie ver­
sait $100,000 en salaires par 
année à la vingtaine d'ouvriers 
de l'usine.

vivais bien. Je n’en demandais 
pas davantage, ni les employés 
non plus. Mais TARDA et le 
BAEQ n'étaient pas du même 
avis. Il ne me restait plus qu'à 
mettre le cadenas sur la porte 
même si je dois perdre $500 
par mois pour l ’entretien (gar­
dien. assurance,etc.) et m'ex­
patrier avec ma famille. J'ai 
toujours été industriel dans le 
bois. Il semble que le gâteau ne 
peut être partagé en trois. Je 
m’étonne qu'on m'ait laissé bâ­
t ir  (avec permis) un relais pour 
bûcherons, il y a deux ans, sur 
les bords du Grand Kedgwick. 
$12,000 d'investissements qui 
s’ajoutent aux quelque $75,000 
à Rimouski. Et M. Brisson fait 
allusion à un mémoire préscn- 

(Suite à la page 11)

Interrogé sur les raisons de 
fermeture de sa scierie, M. 
Brisson a fa it de brefs com­
mentaires : “ Le plan d'aména­
gement a écarté la scierie de 
ses préoccupations. Nous avons 
obtenu, en I960 un permis pour 
une coupe de deux millions de 
pieds de bois, qui n'est pas re­
nouvelé. Dans l ’intervalle, une 
scierie nouvelle, propriété de 
M. Morncau, a ouvert ses por­
tes à Sainte-Blandine avec ap­
provisionnement d’environ un 
million de pieds de bois à la 
Réserve Macpès. La Cic Eas­
tern Canada qui exporte son 
bois du côté américain (environ 
7 millions p.b. par an), notre 
voisine de Test, poursuivra ses 
opérations. Mon usine était ren­
table, les livres le prouvent. Je

®  en é d ito ria l

Ce que nous avons perdu

•  page 4
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O M lle  Odette M oyen s'est 
inscrite  à M ontréa l à des cours 
de décoration in térieure.

e  D uran t la semaine du 12 au 
18 octobre nos deux cinémas 
C a rtie r et A u d ito riu m  se fon t 
une colossale concurrence . . .  
l'A u d ito r iu m  porte  à l'écran 
“ B en jam in" et le C artie r 
Grande V ad rou ille " qu i sont les 
deux film s  qui on t a tt iré  le plus 
de cinéphiles en France en 1967...

© Nos profondes condoléances 
la d irec trice  de no tre  jou rna l, 

M lle  L isette  M orin , douloureuse­
m ent éprouvée par la m o rt de 
son père.

•  F é lic ita tio ns  à no tre  con frè ­
re Jean-Yves Drapeau et à sa 
dame, une hé ritiè re  leu r fu t 
donnée. La mère et l'en fan t se 
po rte n t bien.
•  Un voyage sur le Jean -B ril­
lan t qu i ne connut pas de re ­
tou r. M m e R ita  S inc la ir, de W i- 
n ipeg qui se renda it à O llo rd  
Bay, où elle enseigna il y  a qua­
ran te  ans, d isparut corps et 
bien dans l ’accident d 'av ion  qui 
la condu isa it du pe tit po rt de St- 
Paul R iver à O lfo rd  Bay.
© Des peaux chaudes et soy­
euses, pour la rue ou le sport, 
seront au dé filé  de mode, pré­
senté par Talon Liée, au soir 
du 8 octobre, à la TV .
© Une m arina se dessine à la 
P ointe de R ivière-du-Loup. Les 
artisans, au sein d'une corpora­
tion  privée, fera ient constru ire  
le pont f lo tta n t au printem ps 
1969. Le p a v illon  des Industries 
du Québec, acheté par Adolphe 
M ongra in , se rv ira it de chalet.
© Pour une deuxième fois, les 
m ontants des prestations ve r­
sées en ve rtu  du Régime des 
Rentes seraient haussés dès 
1969.

•  11 v ie n t de gagner par son
succès en vente d 'autom obiles 
en 1968 un voyage d'une semai­
ne à Acapulco, Mexique. C’est 
M . Edgar D id ie r, de Causaps- 
cal.

—\

La garde m édicale est as­
surée. du 4 au 11 octobre (la 
f in  de semaine com prise) par 
le D r Georges-Henri Gagnon, 
dont le num éro de téléphone 
est 723-7212 ; si l'on  ne ré ­
pond pas, téléphonez d irec­
tement à l'h ô p ita l, à 723-7851

CENTRE
CIVIQUE
do Rirriouski® L ’AFEAS de Les Boules pré­

pare dynam iquem ent sa grande 
Soiréo-RETOUR à la salle de 
l'école, le 17 octobre, pour les 
sept cercles aféasistes du sec­
teu r que préside Mme Gérard 
Deschènos, de Sainte-Flavie.
® Lancement du Prospectus 
1969 des Festivals de Musique 
du Québec à R im ouski le jeudi, 
3 octobre, à 20 heures, au Cen­
tre C u ltu re l.
© M e illeu rs  voeux à l'agrono­
me Lucien Roy hospitalisé à 
R im ouski.
© Un nouveau C.L.U.
Fernand Grenon, président ré­
gional des Chambres de Com-

le samedi 
19 octobre 1963

“ La

à 8 h. 30V p.m.

a

; ; V
:

ï® Une bonne note, la Pépinière 
d’après un spécialiste 

une des plus belles du 
contenant des arbres

f
;Masson, 

serait 
Québec,
d ’un haut niveau (le santé. B ravo

M.
On nous dit que . . . A

9  M m e D ’O rva l, belle-m ère 
d ’un m in is tre  français, s’ in fo r­
m a it au R ichelieu, Georges Bou­
chard, com m ent a lla it les in ­
diens du Canada. On nous c ro it 
encore au 16e siècle.
•  Des voyous cassaient la v i­
tr in e  de M a illo u x  L iée dans la 
n u it de m e rc re d i.. .  des écervel- 
lés qui m é rite n t châtim ent.
© II rou le  une ‘69, Norm and 
G uérette, b ib lio théca ire  au Ce- 
GEP.

merce. André  !
® Pas de congrès annuel de 
l'U n io n  Générale des Caisses 
Populaires dans la région de R i­
m ouski, mais des stages de fo r­
m ation, pour les gérants de 
caisses.
® M. A lb e rt Béchard, député 
de Bonaventure, a été nommé 
président suppléant des comités 
p lén iers (frança is) aux Com­
munes.
© Bravo à la V ille  de R imous­
k i pour a vo ir endossé le voeu 
de la Société ( l'H o rtic u ltu re  en 
lu i a llouant un te rra in  pour ses 
ja rd ine ts  d 'en fants au Parc Le­
page. Le labour est fa it. Les 
devis de l ’agronom e Denis Poi­
r ie r sont term inés. Responsables 
et jeunes rêvent déjà pour 
1969 !
® Mise en nom ination  dans la 
v ille  d 'A m qu i, le 25 octobre, 
pour le cho ix  d ’un m aire et les 
s ix  conseillers, la p lupa rt des 
rou tie rs  de la po litique  m un ic i­
pale. Les élections seraient te­
nues le 4 novembre.
© Deux Matanaises, M lles A l i ­
ne et Christiane Gagnon v is i­
ten t présentem ent l ’Ang le te rre  
avant de pa rcou rir la France et 
l ’A u triche .

VENDEURS
DEMANDES ii.J fili'

M;iri: îii'ilmusdans la région du Bas St- 
Lavirent pour la vente de p ro ­
du its “ A m w a y ". Aucune con­
d itio n  requise, 
portun ités.
Renseignements :

A m w a y  Products 
6248, 1ère Ave, Rosemont, 

M on tréa l 36, P.Q.

a Une b iograph ie à lire , celle 
de Soeur M arie-A nne O uellet, 
de Sa in t-A nacle t, fondatrice , il 
y  a 38 ans, de la congrégation 
des Soeurs Reine du Clergé de 
Lac-au-Saum on. A u te u r : Soeur 
Jeanne Roy, une M ont-Jo lienne. 
® Nouveau président de la Fé­
dé ra tion  libéra le  du Québec, 
section de M atane : M. Oscar 
S im ard, de M on t-Jo li. V ice -pré­
sidente, M m e Lucien T urco tte , 
de S a in te-Fé lic ité , présidente de 
l'A ssoc ia tion  libéra le  du même 
comté.
® La rég ion matapédienne 
posséderait un sourcier, M . A n ­
ton io  G u im ont dont l ’équipe­
m ent est t iré  de branchettes 
d 'un arbre dont lu i seul a le se­
cret.

au teu r des chansons 
les plus populairesBonnes op-

—  UN E F IL L E
—  LA  RO NDE
—  LES B E A U X  D IM A N C H E SJEUNE FILLE 

DEMANDEE U N  SPECTACLE A  NE 
PAS M A N Q U E R

A U  PRO G RAM M E 
JO C E LY N E  PASC A L 

en prem ière  am éricaine

présenté par

La Société des Arts 
du Bas Saint-Laurent

A ide -m é nagè re  pou r fa m ille  respec­
ta b le  ayan t 2 e n fa n ts  3 1 v ans e t 
5 1 _• ans M a ison avec to u te s  co m ­
m od ités  m odernes. Chambre T V  sa l- 
'e de ba in  privées. D o it ê tre  p ropre  
sérieuse e t a im e r les en fan ts . E c rire  
en d o n nan t âge ré férences e t pho to  
si poss ib le  à :

POUR LA . . .

mM m e Lou is  B lancha rd  
19, Chemin du Ravin, 
S te -T hérèse ,
Co. Terrebonne, P.Q. B ille ts  en vente : 

P ub lica tion  Service 
Tabagie Centrale 
Pharm acie Lévesque 
M atane News

Vente, location et réparations 
de machines à écrire, m ach i­
nes à additionner.

L'Imprimerie Gilbert
R I M O U S K I

j 72.1- 1108
72.1- 3232 

M t-Jo li 
MataneR IM O USKI  

Té!. 7 2 3 - 4 5 5 5
20 est, Evêché
Laurent Pillion, prop.

S c i f o n  ^ t ) i a n c
' 3 g

COIFFURES DE TOUS GENRES 
TEINTURES - PERRUQUES - POSTICHES ii S

;";3g
5y  :

2
i  àDiane Pillion M  :A lin e  Pelletier

1
Dr Claude Leclerc,

> :SPECIALISTE DE LA VUE
: #

Nous nous unissons 
à toute la population 
du Québec pour 
déplorer la perte 
de son premier 
ministre

' ■ f i 7»ix

OPTOMETRISTE

VERRES DE CONTACT

724-4350RIMOUSKI
Edifice W oohvo i i.n-Dom inion

116 ouest, Sf-Germain

J :
r

OPTOMETRISTE U i -

hJAMES E. PAULIN, O.D.
LE N TILLE S  CORNEENNES

1 75 ouest, St-Germain

l’honorable Daniel JohnsonB U R EAU  : L U N D I au V E N D R E D I :
9 h. 00 a.m. à 9 h. 00 p.m.

S A M E D I ju sq u ’à 12 h. 00

POUR
RENDEZ-VOUS : 723-6444

La Cie d Équipement et de Construction 
de Rimouski Ltée

Rimouski Ready-Mix Inc.
435, boul. Jessop

GÉRARD LABRIE
ENTREPRENEUR EN CONSTRUCTION

TERRAINS A :
Ste-Agnès - St-Pie-X - Notre-Dame-du-Sacré-Coeur

723-5208
POUR ETRE B IE N  A  L 'A B R I H A B IT E Z  U N E  M A IS O N  L A B R IE

RIMOUSKI3, rue LeBel Rimouski
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Le sens de l'humain de M. Daniel Johnson
Le sens de l'hum ain , M. Da­

n ie l Johnson l ’a pra tiqué  ju s ­
qu 'au bout.

A  la M anie, après s’être en­
tre tenu avec les ouvrie rs, il par­
tic ip a  au banquet avec les quel­
que 400 convives-invités, 
dernières paroles publiques, il 
les prononça à 10 h. 30 en se 
le va n t de tab le  avant de rega­
gn e r le cha le t m is à sa dispo­
s itio n  pour la  nu it, sa dernière. 
E t c ’é ta it à l ’adresse de tous les 
a rtisans de la m an ifesta tion , du 
repas succulent, de l ’agencement 
e t de la décora tion  de l'aréna, 
lieu  u ltim e des ad ieux du pre­
m ie r m in is tre  du Québec à son 
peuple quelques heures avant le 
de rn ie r acte prévu pour la com ­
p le tion  du barrage, le rêve de

sa vie. Il é ta it resp lendissant 
de santé, nous a d it  le repré­
sen tant de no tre  jo u rn a l, M. 
Fernand A rsenau lt, qu i lu i a 
serré la m ain comme bien d ’au­
tres. Et sa m ém oire prodigieuse 
f i t  d ire à deux reprises à M. 
Johnson en serrant la main à 
des messieurs Ross, des ouvrie rs  
sur le chantie r, à la taverne, 
avant les agapes : ne seriez-vous 
pas parent avec G uy Ross, de 
CJBR à R im ouski ?

scs co llabora teurs, envers le plus 
hum ble comme le plus haut coté 
de son peuple, de la société. 
Pas une journée ne passait sans 
q u ’il téléphone à sa femme Rei-

messagers. Il les rem ercia avec 
beaucoup de cha leur pour les 
services rendus, leu r a tten tion  à 
son égard. Il a va it le merci 
facile et cord ia l pour la m o in ­
dre a tten tion  "m a is là, on s’en 
rend compte, ce n 'é ta it pas com ­
me d ’habitude, nous a d it un 
membre de son Cabinet. Il con­
naissait m ieux que nous la pré­
carité  de son éta t de santé, a 
renchéri un au tre .”

de la francophon ie  canadienne 
et de l ’existence de la province 
française, le Québec, 
sage de condoléonces fu t adres­
sé d irectem ent au p rem ier m i­
n istre  du Canada, M . Pierre- 
E llio tt  T rudeau pour la perte  
douloureuse de l'u n  de ses pre ­
miers m in istres. Le câb logram ­
me re v in t à Québec avec des ex­
p lications de M . Trudeau, con­
fus de l ’inc ident, don t il devait 
être question de vive voix, d i­
manche.

Le mes­

n e .
Ses Dès lundi m atin , 23 septembre, 

tô t, le p rem ier m in istre  Johnson 
s’é ta it attaqué avec frénésie, 
sans relâche, à la besogne ac­
cumulée pendant son absence, 
prenant connaissance de tous les 
dossiers, du cou rrie r, des p ro­
blèmes de tous les m inistères, 
pour en causer avec ses co lla ­
borateurs, ju sq u ’à la conférence 
de presse (son testam ent p o li­
tique) à la face du Canada.

Il ava it, avant son départ pour 
la M anie, été d'une gentillesse 
pour tous ju squ ’au cadet des

Dans la bière de bronze, M.
Dans laJohnson é ta it serein, 

foule silencieuse, prostrée, qui 
défila comme nous dans les doux

Le sens de l ’hum ain, ve rtu  do­
m inante de ce prestig ieux chef 
d ’E tat, bourreau de labeur, qui 
f i t  conna ître  le Québec sur la 
scène in te rna tiona le  en m oins de 
deux ans, il le p ra tiq u a it pa r­
to u t, envers sa fam ille , ses amis,

A. G.

sens au Parlem ent (samedi), un 
rare c ri d 'en fan t rom pa it le s i­
lence que père ou mère p o rta it 
dans ses bras. Des m in istres et 
députés, l ’oeil rougi, recevaient 
quatre par quatre, par ro ta tion 
les condoléances des vis iteurs 
accourus de toutes les parties 
du Canada, même des Etats- 
Unis.

LE SER VIC E  
A N N IV E R S A IR E

de feu l ’abbé 
A lfred  ChamberlandLes Ambulanciers de Rivière-du-Loup

Un inc iden t a prouvé que M. 
Johnson n 'a va it pu, en son trop  
cou rt règne, term iné l ’éducation 
du peuple britann ique, de cer­
tains de ses représentants en 
leur fa isant prendre conscience

aura lieu
en l ’église du Bic

le samedi 12 octobre 
à 10 heures a.m.

et la fou le qu i a va it p ris  place 
dans le Gymnase. 11 est le deux­
ième exam inateur la ique de 
l ’O rdre après M . V ita l Bélan­
ger, de R im ouski. I l reçu t une 
p laquette-souven ir de ses com ­
pagnons d ’armes.

Une réception c iv ique  ava it 
précédé un banquet au M otel 
Lévesque et cette revue annuel­
le où plusieurs parchem ins 
d 'o ffic ie rs  fu re n t décernés. Un 
hommage pu b lic  fu t rendu à la 
brigade fém in ine  de R iv ière -du- 
Loup, d irigée par la su rin ten ­
dante Cécile Têtu, pour son e f­
ficacité . L ’une d ’elles, M m e Re­
né M alen fant se m érita  le tro ­
phée annuel.

P artout un accueil chaleu­
reux, et la présence de M . Ro­
saire Gendron, maire, député et 
secréta ire d 'E ta t a d jo in t au M i-

L ’am pleur qu ’a pris le m ou­
vem ent dans la rég ion depuis 
1959 sous la dynam ique direc­
tion  de M. C am ille  O uellet, qui 
fonda à lu i seul tre ize des qua­
torze brigades am bulancières du 
Corps de R ivière-du-Loup, o b li­
ge l ’E ta t-M a jo r rég ional à un 
départage des responsabilités et 
à la fondation  de deux corps 
d is tinc ts . Le com m issaire rég io­
na l, M . F lo rian  M a lcn fan t, de 
R im ouski, qu i a ju r id ic tio n  sur 
les 72 brigades de La Pocatiê- 
re aux Ilcs-de-la-M adeleine, ren­
d it o ffic ie lle m en t cette fondation 
à l ’ issue de la revue annuelle, 
dim anche soir, au Foyer-Patro 
de R iviè re -du-Loup, en con fian t 
la d irec tion  du Corps A m bu lan ­
c ie r de R iv iè re -du -Loup  à M. 
M au rice  Massé e t celle du 
Corps de Kam ouraska, à M. 
G uy Drapeau. Un conseil c iv il, 
présidé par M. Rosaire 0a- 
m ours, assurera la coord ination  
et fera m ieux connaître  les tâ­
ches du m ouvem ent et de ses 
membres.

M . O uelle t fu t p rom u exam i­
na teur la ique de l ’O rdre  pour 
l ’Est du Québec après a vo ir su­
bi avec succès les rigou reux 
examens qu ’impose le Prieuré 
du Canada. I l fu t ova tionné par 
les quatorze brigades présentes

nistère du B ien-Etre Social à 
O ttaw a. II a fé lic ité  ce corps 
d 'é lite  bénévole qui fa it oeuvre 
c iv ique en l ’assurant de l ’appui 
de la popu lation.

M. M alen fan t insista sur l'é ­
largissem ent des services à 
rendre en m atière de sécurité 
routière , d 'aide aux malades 
dans les hôp itaux, les maisons 
de convalescence, les foyers 
d ’accueil, la nécessité d 'accro i- 
tre  ses connaissances en secou­
rism e et soins à dom icile. I l a- 
jo u ta  que l'an  prochain un seul 
congrès rég ional se tiendra à 
l ’aéroport de M on t-Jo li, pour les 
72 brigades du d is tr ic t no 3. 
I l am ènerait le Conseil N ational 
et le Conseil P rovincia l de l ’O r­
dre de Saint-Jean avec le gou­
verneur général du Canada dans 
la région pour l ’événement.

V o ya g e u rs  !
R eprésen tan ts  de com pagn ies !

Voici le nom d'un HOTEL 
où vous pouvez avoir des ta rifs  spéciaux :

L 'H Ô T E L  B E L L E Y
2 5 8 , rue Soticy M a t-cme

$3.00
$1.50

Chambres à compter de 
Repas délicieux à partir de

Les contracteurs et autres entreprises qui ont 
des contrats ou services réguliers dans la ré­
gion de Mata ne seront heureux d ’apprendre 
qu'ils bénéficieront d 'un prix très spécial pour 
chambre et pension à

Revue annuelle du Corps 
Ambulancier de Rimouski

Notons que des cours de se­
courism e débutent, m ercredi soir, 
à R im ouski, sous les auspices du 
Corps A m bu lanc ie r de R im ouski 
po u r messieurs, dames et ado­
lescentes. Car un corps de ca­
dettes est en fo rm a tion  et c'est 
Garde Pilote-Desrosiers qui est 
la  t itu la ire  des cours.

Le Conseil P rov inc ia l de l 'O r ­
dre Saint-Jean sera à R im ouski. 
dim anche, pour procéder à l'in s ­
pection, avec M . F lo rian  M a len ­
fan t, de R im ouski, com m issaire 
rég ional du d is tr ic t  No 3, du 
Corps A m bu lanc ie r Saint-Jean au 
manège m ilita ire , à 14 heures 
(6 octobre). Ce sont M M . Jean 
Berth iaum e, C am ille  T o itp in , 
M lle  Y ve tte  Loiselle, M . H enri 
G auth ier, su rin ten dan t p ro v in ­
cia l, le cap ita ine Jacques Vallée, 
chef d 'é ta t-m a jo r p rov inc ia l.

L 'H O T E L  BELLEY
Matane258, rue SoucyMANUFACTURIER

Estampes
de tous B - i . 
genres SERVICE

ULTRA-
RAPIDEen

Nouveaux Comptables Agrééscaou t­
chouc

La brigade fém in ine et les 
brigades m asculines Jea n -B ril­
la n t et S ir Eugène Fisct seront 
a lo rs passées en revue.

ùy-solrç W .
a*#m

Une soirée sociale, po u r sou li­
gner le départ des rangs de l ’O r­
dre au niveau p ro v in c ia l, du b r i­
gadier Paul T riq u c t, sera donnée 
ù la Salle N orm and (H ô te l N o r­
m andie), samedi soir. Les am ­
bu lanciers et leurs am is sont les 
bienvenus.

;

r.n T lUS ESTAMPES 1)11 CHIU EE
Roland Bérubé, p rop .

723-8823 ^ ' 1 *  ^

Rimouski108, 6e Rug ! I
i;:■

ÏY
H O M M E  OU FEMME

D E M A N D É

I
m r

ipour tra va il general tic bureau dans un com m erce dc 
R im ouski. Devra prendre d irec tion  du bureau, posséder 
connaissance dans la vente, û t ic  sobre, dé b rou illa rd  et 
personnalité agréable.

Faire app lica tion  par é c rit en donnant : expérience, 
qu a lifica tio ns  et salaire exigé. Les demandes resteront 
s tric tem en t confidentie lles.

Parmi les candidats qui viennent de réussir l'examen fina l 
de l'ins titu t des Comptables Agréés se trouvent MM. Denis Trudel, 
Jean-Paul Dionne et Marius Pinault.

Ces nouveaux C.A. font partie du bureau de Rimouski de la 
Firme Samson, Bêlair, Côté, Lacroix et Associés, Comptables Agréés.

ECRIRE A  :
Case postale 668
Dépt. S-30, R im ouski, P.Q.
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EDITORIAL
Ce que nous avons perdu „e  •

ont fail, à plusieurs reprises, notre étonne­
ment. En cette année de 1960, notamment, 
où, à La Malbaie, la victoire toute récente du 
parti Libéral nous avait permis de recevoir, 
à sa première sortie officielle, le nouveau 
Premier ministre du temps, M. Jean Lesage. 
Les mesquineries des uns et des autres, les 
rancunes partisanes, tout ce qui fait, hélas ! 
les lendemains peu glorieux d’élections, a- 
\ aient assombri ce congrès. Profondément à- 
politique, au sens de rengagement partisan, 
nous fûmes révoltés de la façon dont on re­
léguait, à un petit bout de la table principa­
le, celui qui demeurait député de Bagot 
conseiller juridique de notre Association. 
Ainsi sont les hommes ! Six ans plus tard, 
on agissait de même avec d’autres hommes, 
ceux-là mêmes qui avaient été si glorieuse­
ment fêtés au temps de leur bonheur élec­
toral.

Les commentateurs auront beau jeu, 
au cours de l’inter-règne — qui menace de 
se prolonger, vu la situation déplorable du 
seul parti d’Opposition et l’impréparation des 
groupuscules indépendantistes — les com­
mentateurs, disons-nous, joueront les prophè­
tes et les voyants inspirés. . .  Nous ne sou­
haitons pas, pour notre part, regarder dans 
leur boule de cristal. Au vrai, nous ne voyons 
même pas cette boule . . .

Préférons la réalité quotidienne qui 
nous apprendra, d'ici quelques mois, com­
ment ont réagi les meilleurs hommes pu­
blics de notre E tat québécois ; et comment 
une certaine collégialité — si l’on veut res­
ter optimiste — finira peut-être par s'im­
poser d’elle-même aux hommes de tout par­
ti devant l'avenir qu'il faut se remettre à 
construire, patiemment.

Pour l’heure, comme tous les journa­
listes québécois, essayons de nous souvenir 
de ce qu’était Daniel Johnson . . .  Journalis­
te de la presse régionale, nous avons eu l’oc­
casion. comme tous nos collègues, de le ren­
contrer souvent. Non seulement parce que 
les campagnes électorales, depuis 1958, fu­
rent fréquentes et houleuses, mais bien par­
ce qu’avant d’être homme politique, député 
de Bagot, ministre des Ressources naturel­
les et chef de l’Union nationale, M. Johnson 
fut praticien du Droit et, à ce titre, conseil 
juridique de l’Association des Hebdomadai­
res du Canada pendant un bon nombre d’an­
nées. Entre 1953 et 1961. c'est à tous les 
congrès annuels qu'à l'instar de nos collè­
gues, nous eûmes l’occasion de le rencon­
trer et de causer longuement avec lui. Notre 
opinion d’alors, sur l’homme, sur la person­
nalité charmante qu'il montrait dans la vie 
sociale et détendue des congrès, n'a pas va­
rié : il était l’élégance dans l'urbanité, la 
gaieté et la simplicité faites homme dans les 
grands soirs de récréation.

Comme homme politique, sa grande séré­
nité et sa faculté étonnante d’encaissement

Un seul fait, un seul événement, l'em­
porte, cette semaine, sur tout le reste. Com­
ment nous serions-nous intéressé, politique­
ment. à autre chose depuis mercredi qu’à cet­
te consternante évidence : la province de Qué­
bec a perdu son premier Ministre !

C’est évidemment 1 éditorialiste qui par­
le: nos vies personnelles ont comporté, dans le 
même temps, un poids accru de chagrin, et 
elles ne peuvent être abstraites complète­
ment . . . Mais, les dépasse, en les transcen­
dant, l’avenir collectif de notre pays. Ja ­
mais. peut-être, ne nous étions-nous sentis 
plus Québécois qu’en ce matin, qu’en ce pre­
mier matin de Manie 5. Ce devait être MA­
NIC, JOUR I. c’est devenu le dernier jour 
de Daniel Johnson, serviteur émérite de son 
pays et plus encore de la nation canadienne- 
française.

et

En 1960 comme en 1966, Daniel John­
son montrait ncamoins la même apparente 
sérénité. Sans croire à  la profonde réforme 
de son parti, sans même la souhaiter, ne 
croyant pas que l’on puisse faire d’une ins­
titution aussi légendairemenf autocratique 
que l’UNION NATIONALE, le parti de dia­
logue que Daniel Johnson s’est tué à former, 
en moins de huit ans, nous estimions et nous 
respections le Premier ministre actuel. Nous 
le redoutions aussi, dans la mesure où l’on 
sent qu’une sclérose partisane peut re­
tarder l’évolution d’un état qui ne demande 
qu’à redoubler de vigueur et d’énergie.

Cela ne nous empêche pas, aujourd'hui, 
au lendemain de son dernier voyage au pays 
de ses premières luttes électorales, au mo­
ment où il a rejoint une terre qui lui fut plus 
que nulle autre douce à fouler et à habiter, de 
regretter un départ si prématuré, une fin si 
brutale. Que cette terre  lui soit légère puis­
qu’il croyait , comme nous, qu’elle n’abrite que 
le corps et que l'âme, Dieu merci ! se repo­
se ailleurs et pour l’Eternité.

Vous avez, en ce jeudi, votre compte 
d’images, de comptes rendus, de biographies- 
expre
chérir sur tant et tant de détails, de notes 
et d'éloges. Chaque éditorialiste de la presse 
quotidienne a écrit ce qu’il devait écrire, en 
y mettant
angoisse, une inquiétude et même une incer­
titude du lendemain qui n'étaient pas feintes. 
La mort du Premier ministre du Québec, 
c'est la mort d'un dernier espoir, peut-être, 
de conciliation patiente et raisonnable. . .  
C'est la mort d'une négociation, souvent dif­
ficile. et même alors qu'il siégeait encore à 
la table des conférences inter-provinciales, 
mais négociation quand même intelligente, 
raisonnable, portée à son point requis de 
modération et d'à propos. C'est enfin la 
mort, pour un certain nombre de Québécois, 
d'une attitude devant le Canada qui fut celle 
de deux autres premiers ministres, les hono­
rables Paul Sauvé et Jean Lesage, c’est-à- 
dire celle de l’entente coûte que coûte, de la 
sauvegarde à tout prix de frontières com­
munes avec toutes les autres provinces.

ou détaillées. Nous n'irons pas ren-

à ce qu'il nous a semblé — une

L.M.

*  L'édifice Heppcll, rue Saint- 
Germain Est, serait sur le point 
d'être vendu à des intérêts ri- 
mouskois...

*  Roger Poucet a fait son 
choix...  ce sera une Cadillac 
Eldorado...
*  Nous prions Lisette Morin 
et sa famille d accepter nos plus 
sincères condoléances à la suite 
du décès de son père, monsieur 
Lucien Morin...
*  Nos sympathies également 
à notre ami Magella Lagacé 
dont le père vient de décéder 
il Saint-Ulric de Rivière-Blan­
che. ..
*  La colonie étrangère du 
CEGEP s’est enrichie d'un Ita­
lien, d'un Libérien et d'un Haï­
tien cette année...  sans parler 
des Français...
*  De retour d'un voyage en 
Europe.. . Roland Vaillancourt 
et son épouse...
*  Guy Leblanc vient d'être 
élu vice-président du caucus 
québécois des députés libéraux 
fédéraux...
*  Un nouveau gérant à la 
Banque Royale dans notre vil­
le. . . Jean-Claude Pineau It qui 
était en poste à Richibouctou, 
N.B.. . .
*  Jean-Yves Fournier a quit- 

Boulangerie Therriault
pour rentrer au service de la 
Teinturerie Saint-Robert.
*  Ouverture très récente d'un 
nouveau salon de coiffure à l'an­
gle des rues de l’Evêché et Saint- 
Edmond . . .
*  Le ministère de la Justice 
pourrait à la rigueui envoyer 
Hector Savoie aux assises cri­
minelles mais ce serait une me­
sure très rarement appliquée . . .
* Le docteur Hubert Paradis 
traitera de la drogue et de l’al­
cool au niveau scolaire secon­
daire le 8 octobre ù l’AFEAS de 
Rimouski-F.st. . .

m <u

en hom m age 0 0 0
JQ★  Notre ami Jean Caston- 

guay de Québec-Téléphone est 
permuté à Sainte-Marie de 
Beauce...

%■

et Plus on aime la vie, plus on doit être triste de la 
quitter. Mais la mort a eu cette ultime délicatesse envers 
Daniel Johnson de l’emporter au coeur d'un sommeil que 
chacun de nous voulait réparateur pour lui. A l'ombre 
de ce Manie auquel il avait oeuvré et qui est devenu pour 
le Québec un symbole d’avenir confiant.

C’est déformer la vie que de trop pleurer la mort. 
Ainsi, quand un homme a bien travaillé, quand il a bien 
aimé les siens, il mérite son repos. Les apparences sont 
trompeuses et l’homme trop souvent s’y laisse prendre. 
Le pain que je goûte aujourd’hui a impliqué le mûrisse­
ment de l’épi mais également sa chute. Pour que la vie 
nous reste, d’autres doivent rendre la leur. Aujourd’hui, 
Daniel Johnson. Demain, un autre. Mais chez les deux 
un même désir ardent de durer. Le souffle a ses limites.

Je ne pleure pas la fatigue qui emporte même l’être 
très cher. Je la respecte et. j ’attends de m ’y retrouver. 
Car c’est bien la seule faute d’omission que je ne com­
mettrai pas. A trop travailler pour la vie, on finit par 
croire que la rupture n’aura pas lieu. C’est peut-être 
mieux ainsi. S. l i .

*  Louis Desrosiers vient d'ê­
tre promu assistant-gérant de 
Soucy Automobiles.. . c'est une 
bonne nouvelle...entendu * La construction d'un édifi­
ce du gouvernement provincial 
est prévue, voisin du nouveau 
laboratoire dont le parachève­
ment est en cours, voisin de l’é­
glise Sainte-Agnès...

*  Norbert Lévesque est reve­
nu d'une importante clinique de 
ski Head tenue à Montréal...

Décès à ütirrsouskî 
de M. Lucien M orin

A l'Hôpital St-Joseph de Ri- 
mouski, le samedi 28 septembre, 
est décédé, à l’âge de 71 ans et 
5 mois, après une courte mala­
die, M. Lucien Morin, courtier 
d'Assurance de Rimouski, époux 
de Dame Blanche Côté.

Né à Québec, feu Lucien Mo­
rin habitait Rimouski depuis 
1925.

ques Morin (Rita Dumais), de 
La Pocatière. Trois petits-en­
fants : Marc, Claude et Luc
Gagnon.

Lui survit également une soeur 
Mme Arthur Bourdeau (Blanche 
Morin), de Québec ; ses belles- 
soeurs et beaux-frères : Mme
Louis-Vincent Morin (Emilia Do- 
rion). de Charlcsbourg ; M. Al­
bert Côté, de Rimouski : M. et 
Mme Orner Côté (Juliette Lepa­
ge) ; M. et Mme Maurice Côté 
(Mary Pearson), de Montréal ; 
M. et Mme Maurice Bcllavancc 
(Marie-Ange Côté), de Québec ; 
M. et Mme Val more Bergeron 
(Jeanne Côté) de Pile Maligne, 
et Mlles Hélèna et Thérèse Cô­
té, do Québec.

! es obsèques ont eu lieu, en 
la cathédrale Saint-Germain de 
Rimouski, le mardi 1er octobre, 
et l'inhumat'on au cimetière 
paroissial.

le progrès 
du golfe

aime dieu et 
va ton chemin

laté

Ex-gérant de la Banque 
d'Hcchulaga, puis de la Banque 
Canadienne Nationale, il avait 
ensuite dirigé pendant plus de 
vingt-cinq ans le bureau de cour­
tier d’Assurances générales S.Z. 
Côté Eur., 
père, Feu S. Zabulon Côté.

Outre son épouse, le disparu 
laisse cinq enfants. Quatre fil­
les : Mlles Lisette, Jacqueline
Morin, de Rimouski, Mme Ga­
briel Gagnon (Béatrice Morin), 
et Mlle Micheline Morin, égale­
ment de Rimouski ; un fils et 
une belle-fille : M. et Mme Jac

Membre de l’ABC (Audit Bureau of Circulation), de l'Asso­
ciation des Hebdomadaires de langue française du Canada 
et de Canadian Weekly Newspaper Association (CWNA).
ABONNEMENT 
CANADA $5.00

ABONNEMENT 
ETATS-UNIS $5.50

fondé par son heau-

I’ublié par La Cic du Progrès du Golfe 
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N ouve lle  b ib lio th è q u e  au CEGEP Le message 
du CRD à 
madame Johnson

L augm entation du nombre 
d'élèves e t principalem ent le 
nouveau rôle confié à la biblio­
thèque, par les exigences de la 
pédagogie moderne, obligent les 
autorités du Cegep à am énager 
une nouvelle bibliothèque.

Le plan d irecteur d’am énage­
ment des bâtisses prévoit que 
cette bibliothèque sera am énagée 
dans l’ancienne grande chapelle 
du Séminaire ; les travaux de­
vraient com m encer au début de 
février.

Depuis plus de deux mois, un 
travail présidé par 

monsieur Lucien Levesque, direc­
teur de la bibliothèque du Cegep, 
étudie le rôle de la bibliothèque

de l’avenir, e t prépare des devis 
techniques devant perm ettre de 
m atérialiser la conception d ’une 
bibliothèque répondant aux be­
soins de la pédagogie nouvelle.

C’est dans cette optique d 'ef­
ficacité que le Cegep de Rimous­
ki recevait les 25 e t 2G sep tem ­
bre dernier, en session intensive 
d'étude, monsieur Donald Dean 
de Chicago, spécialiste en am é­
nagem ent de bibliothèque, de ré ­
putation internationale. Mon­
sieur Dean a réalisé un grand 
nom bre de bibliothèques aux 
Etats-Unis, en Europe et au J a ­
pon, et sa  com pétence perm et­
tra au  Cegep d ’atteindre un plus 
haut degré d'efficacité dans la 
réalisation de la bibliothèque.

T -- ' T

■

Le Conseil Régional de Dévc- I 
loppement de l’Est, par son I 
président, Me Claude Jourdain, f 
a traduit dans un message à m a­
dame Johnson et au chef du 
cabinet du prem ier ministre, M. I* 
Paul Chouinard, “ la douleur de II 
la population régionale par sui- 1 
te du décès de l’honorable Da- I  
nie! Johnson”. Il exprim ait son I 
désarroi personnel en ajoutant 1 
que les biographes de M. John- 1 
son devront consacrer un cha- g 
pitre im portant à l’in térêt qu’il g 
portait au développement socio- g 
économique. Cet aspect de la |  
vie québécoise fait partie du 
testam ent politique du Premier 
ministre. Pour sa part, le CRD 
verra à poursuivre son travail 
dans le sens indiqué par M. 
Johnson en mai dernier à Ri-

:
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niouski qui affirm ait “que les 
besoins du peuple sont plus 
grands que les hommes politiq­
ues qui passent. . . ”

C 'est M.

C est le président du Conseil 
Régional de Développement de 

du Québec, Me Claude 
Jourdain, qui vient d ’inform er 
la presse que le CRD était re­
présenté à la première réunion 
du comité de liaison fédéral- 
provincial e t qu’il a fait enten­
dre sa voie (à titre consultatif) 
su r la répartition 
19GS-G9 de I;
Plan de Développement. Cette 
forme bi-gouvcrnem entale de 
consultation augurerait bien se- 

Jourdain, qui ajoutait : 
même occasion, l'Exé- 

a rencontré les 
de la Conférence Ad­

m inistrative régionale, dont M. 
Guy Coulontbe est le président.

Cette rencontre avec I 
des coordonna teu rs régionaux 
des m inistères provinciaux a u ­
rait été fructueuse.

em blée S»

La Caisse Populaire de Rimouski com ptait exactement 60 ans 
d'existence le 17 septem bre dernier. A cette occasion, un m ontant 
de $60.00 en argent é tait réservé pour le premier nouveau socié­
taire qui se présenterait, la journée même. L’heureux récipiendaire 
fut un étudiant, M. Gilles Dumont, originaire de Cacouna. Le pré­
sident, le notaire Ronaldo Raboin, eût le plaisir de rem ettre ce 
m ontant à M. Dumont.

l’Est

aétan Lemire, vi­
ce-président du CRD, qui repré­
sentait cet organism e aux ob- 

)ques de M. Johnson, en la 
basilique de Québec, lundi ma-

UN SITE
PLUS APPROPRIE

L’achat d 'un terrain  en vue 
de l'installation d ’un site de 
camping à M atanc par le mi­
nistère du Tourisme e t de la 
Pêche, qu'on juge mal situé 
pour les fins auxquelles on le 
destine, fait l'objet d 'une étude 
par le Comité du Tourism e du 
CRD tout comme le problèm e 
des changem ents envisagés dans 
l'adm inistration des forêts do­
maniales de Ma ta ne e t de Gaspé.

tin.des 
réalisation

budgets
du

A in a u g u r a t io n  d e Phil l ips Cablesa
Ion M.
par
cutif du CRD 
membres

E )
S 5 mLa réalisation du Plan 

pour îe p r in tem ps
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' h fLe ministère

Forêts, M. Claude Gosselin, 
puyant les propos de MM. Al­
bert Béchard, député de Bona- 
venture, et G érard D. Levesque, 
au congrès des ucécistcs à Ca- 
plan, en fin de semaine, a déplo­
ré le retard  apporté  dans la mi­
se en application du Plan de 
Développem ent prévu par l'en­
tente fédérale-provincialc signée 
à Rimouski, le 2G mai dernier. 
M. Gosselin a toutefois assuré

des son auditoire que l'on passera 
à l'action prochainement. "Le 
Québec n 'a ttendrait pas neuf ans 
comme l'a fait la France avan t 
de passer à la réalisation de son 
plan de développem ent.”

M. Béchard avait déploré la 
lenteur que l’on m etta it à passer 
à  l'action, a jo u tan t qu'aucun p ro­
je t n 'ava it été mis à exécution 
et qu'il n 'y en aurait pas avan t 
le printem ps 1969, du moins 
pour les plans m ajeurs.
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N o uve lle  d ire c tio n  chez 

les Chevaliers de R im ouski

Nos lecteurs pourront lire, à la page 12, le compte rendu de l’événement dont cette 
photo rappelle l’actualité. Il s ’agit de l’inauguration de l’usine Phillips Cables, au parc 
industriel, à l'entrce est de la ville. Admirant l’agencement intérieur de cette usine 
ultra-moderne, M. et Mme Morlvy. de Lenkurt, M. Gabriel Gagnon, de l'Ilydro-Qué-

(Photo Rita Chevron)GARDE-EXTERI- 
Sire Chevalier Fernand

Lors d ’une assem blée généra­
le régulière de l'Assem blée St- 
Gcrmain des Chevaliers de Co­
lomb du Q uatrièm e Degré de 
Rimouski, le 17 septem bre, l'é­
lection d 'un nouveau bureau de 
direction pour l'exercice 196S-69 
fut tenue.

FIDELE NAVIGATEUR : Sire 
Chevalier Daniel Thibault, gé­
ran t de la Com pagnie Irving Oil 
Inc.

FIDELES 
EURS :
Bujold, Agent m anufacturier de 
Rimouski ; Sire Chevalier Yvon 
Couture, Chef de police de la 
M unicipalité de Riinouski-Est. 

FIDELE SYNDIC: Sire Clic-

bec, et quelques invités à la réception.

BSs y s
-

k •• .-W S-V. ^
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valier Joseph Béni hé, Notaire 
public de Rimouski. m

! % : ; ^ m■FIDELE PORTE-DRAPEAU : 
Sire Chevalier Georges Paquet, 
Evaluateur Municipal dem eurant 
û Pointe-au-Père.

I .’Ex-Fidèle Navigateur, Sire 
Chevalier Fric Bourget, devient 
ex-officio Fidèle Amiral pour 
l'année en cours.

hS
/

t  - V
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CAPITAINE : 
A lbert

Sire 
Landreville,

FIDELE 
Chevalier 
Propriétaire de la Boulangerie 
l andrcvillc de Mont-Joli.

V *-fi  ‘ - v s  ,v

r-.*■ —
FIDELE PILOTE : Sire Che­

valier Albert Dionne, Président 
de Dionne Auto Inc. de Rimous-

. ■
. ■: a. m ■ ■lirrr'jÿVvrlr.'
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EIDEI.E SECRETAIRE-FIN AN- 
CIRE : Sire Chevalier Jean R. 
Brillant. G érant de la Succursale 
Alliance Compagnie M utuelle 
d'Assurancc-Vic de Rimouski.

FIDELE SECRETAIRE-ARCHI­
VISTE : Sire Chevalier Allan
Basque, Représentant de la Com­
pagnie Singer de Rimouski.

GARDE-INTERI­
EURS : S ire Chevalier M aurice 
Arsenault, Président Arsenault 
Fourrures de Mont-Joli ; Sire 
Chevalier Léopold Gagné, Fonc­
tionnaire du M inistère de l'In­
dustrie e t du Commerce de la 
Province de Québec, dem eurant 
ii Pointe-au-Père.

Il retou rn e  
au  N ig er ia E * r 'C'Yr*-

; %S s r
A

Le R.P. G érard Fournier, spi- 
ritain, fils de M. et Mme Em­
manuel Fournier, de Saint-Alexis 
de M atapédia, a pris le départ, 
le 7 septem bre, sur l’Empross 
of England ù destination du Ni­
geria. Revenu au Canada, le 
printem ps dernier, malade, le 
Père Fournier fut hospitalisé A 
Amqui où il passa sa conva­
lescence ù l’hôpital de cette vil­
le en assum ant la tâche d ’au ­
mônier. Il est le frère de l’ab­
bé Léopold Fournier, de Bic.

r> T
M. Raymond Doucet est le président du comité provisoire de VIVE LES GENS mis 
sur pied, ces jours derniers, à Rimouski, après le passage de la Troupe du mouve­
ment international, qui reviendra les 6, 7, S et 9 octobre, dans notre ville. Les autres 
officiers du comité sont Robert Morcncy, vice-président, Ginette Rioux, trésorière, 
Monique Doiron, secrétaire bilingue; Chantal Langlois, adjointe; René Beaulieu, Loui­
se Rioux, directeurs. Conseillers actuels : Ginette Dnris, J.-M. Côté, Jacques Duval. 
M. et Mme Jean-II. Doiron sont les représentants des parents. Le parrainage du co­
mité provisoire est assuré par M. John Zauhar et Mlle R.-E. Heppell.

FIDELES

(Photo Yolande Caron)
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Une mission française àSe grouper pour rationaliser 
leurs exploitations forestières Le président de la célèbre 

firme OU DA, de France, le 
comte de Rouai, a rencontré, à 
Rimouski, la semaine dernière, 
des responsables dans l'aména­
gement du territoire, des enga­
gés dans divers mouvements a- 
gricoles et les autorités de la 
Ville. Il était accompagné de 
MM. Azanis et Govarc, respec­
tivement responsable de la mi­
se en marché et de l’approvi­
sionnement. Deux conseillers 
techniques complétaient les ca­
dres de cette Mission française 
qui fut reçue par l’honorable 
Jean-Paul Beaudry, ministre de 
l'Industrie et du Commerce à 
Québec, et son équipe de spé­
cialistes, le sous-ministre La­
lande, au ministère de l’Agri­
culture, et quelques conseillers. 
M. Séraphin Vachon a accom­
pagné les hauts directeurs d'O- 
L1DA à Rimouski, à Québec et 
à Ottawa où l’honorable Jean 
Marchand les a accueillis. Aus­
si bien à Québec (au ministère 
de l’Industrie) et à Ottawa 
(MM. Marchand et le sénateur 
Maurice Lamontagne), on a as­
suré la Mission française d'une 
collaboration étroite pour maté­
rialiser son projet d'implanta­
tion d’une filiale d'OI.IDA au 
Québec. Le comte de Rouai 
tient à ce que cette usine soit à 
Rimouski où des études écono­
miques ont été faites par cette 
firme aux plans de la rentabi­
lité. de l'approvisionnement et 
de la main-d'oeuvre. L’usine 
pourrait employer jusqu’à 800 
personnes et l'approvisionne­
ment des bêles, particulière­
ment le porc, au départ, récla­
merait une moyenne de 400 tê­
tes par jour. Poulets, moutons, 
boeuf seraient également mis 
en conserve. Les bêtes pour­

naissance du Bas Saint-Laurent 
par le comte de Rouai, sont dé­
jà des facteurs qui ont incité 
celui-ci à engager le dialogue 
avec les éléments du milieu in­
téressés à des titres divers à 
matérialiser le projet à Rimous­
ki. Pour sa part, la Ville de Ri­
mouski a posé des gestes posi­
tifs pour favoriser l’implanta­
tion d’une conserverie Olida 
dans le milieu.

raient provenir des comtés de 
Rimouski, Matapédia et Mata- 
ne. Une période de dix-huit 
mois est allouée aux intéres­
sés-producteurs du territoire 
régional. Passé ce délai, le com­
te de Rouai président général 
d’OLlDA, pourrait regarder dans 
une autre direction. De nom­
breuses études faites par le 
BAEQ et par une firme fran­
çaise même, en 11)63, la con-

C’cst le conseil que vient de 
donner M. Yvon Dubé, directeur 
général des Bois et Forêts, mem­
bre du comité de liaison fédé- 
ral-provincial formé dans le ca­
dre de l'Entente générale de 
coopération du 26 mai pour 
l'exécution du Plan de dévelop­
pement de l’Est du Québec, aux 
entrepreneurs forestiers qui ont 
obtenu des permis de coupe 
dans la forêt domaniale de Ma- 
tane. La décision du ministère 
des Terres et Forêts de confier 
à l'entreprise privée l’exploita­
tion du bois de la forêt doma­
niale matanaise vise à revalori­
ser les opérations forestières et 
à augmenter la valeur de la pro­
duction suivant les objectifs de 
l’entente fédérale-provinciale. M. 
Dubé répondait ainsi aux accu-

sations du président du syndicat 
de la fonction publique, M. J.-P. 
Breuleux, tenues lors d'une con­
férence de presse à Matane. “Le 
fait que les 22 ouvriers et les 11 
fonctionnaires permanents, qui 
ont maintenu leurs emplois dans 
la forêt domaniale de Matane, 
seront désormais libérés des tâ­
ches touchant l'exploitation fo­
restière elle-même leur permet­
tra d’assurer une meilleure sur­
veillance technique des opéra­
tions pour garantir l’exécution 
normale des plans d'aménage­
ment et d'exploitation et des 
programmes de restauration. 
Pour pallier à la diminution des 
emplois, des mesures de recycla­
ge permettront à la plupart de 
participer au veste programme 
de travaux sylvicoles.

Revue du Corps Ambulancier 
M atane-Sainte-A nne des M onts

I.e commissaire régional de 
l’ambulance Saint-Jean, M. Flo­
rian Malenfant, de Rimouski, 
ayant juridiction sur le territoire 
No 3 de la Pocatière aux lles- 
de-la-Madeleine. a passé, en re­
vue. dimanche dernier, à Sainte- 
Félicité, sur la place de l'Eglise, 
en présence de nombreux villa­
geois, les brigades de l'Ambu­
lance Saint-Jean du Corps Ma- 
tane-Sainte-Anne des Monts. Il 
était accompagné de la surin­
tendante régionale, Mlle Simone 
Richard, de Mont-Joli, du surin­
tendant de Matanc-Sainte-Anne 
des Monts, M. Jean-Claude Ban­
ville, des officiers de l’Etat-Ma­
jor Régional. MM. Ferdinand 
Morin, Arthur Gauthier, Ray­
mond Morissettc, André Chaîné, 
qui reçurent par la même occa­
sion leur brevet d'officiers. Nom­
mons aussi Mme Marguerite Por- 
tclancc, Mlle Monique Brunet, 
M. Maurice Boucher, dudit Etat- 
Major régional.

Les brigades masculines et fé­
minine de Matane, les brigades 
de Sainte-Félicité, Sainte-Anne 
des Monts, les Méchins, Saint-

René-Goupil affichèrent une te­
nue impeccable qui leur 
des félicitations du commissaire 
Malenfant.

valut

Une sous-division fut créé sur- 
le-champ, celle de Saint-René- 
Goupil, qui possède déjà huit 
hommes bien entraînés

Ils firent leurs pre- 
armes dans la brigade 

M. Théodore 
Murray assume la direction du 

Il aura pour ad-

Les bûcherons veulent négocier 
provincialement

au se­
courisme*.

(le Sainte-Félicité.en 1969
C'est une décision qui a été 

prise au dernier congrès de l'U­
nion des Bûcherons et Employés 
de Scieries (FTQ), représentant 
quelque 33,000 salariés au Qué­
bec, au Lac Delage, qui réunis­
sait une centaine de délégués é- 
lus par voie d'élections lors des 
congrès régionaux tenus à Ri­
mouski, La Tuque, Val d'Or et 
autres secteurs de la province.

environ S5% des salariés qué­
bécois de l’industrie forestière, 
il a semblé aux délégués que 
l'occision serait propice pour né­
gocier "provincialement" avec 
les employeurs forestiers. On a 
souhaité alors un front commun 
avec les 4.000 forestiers de 
l’U.C.C.

A ces assises, où M. Eugène 
Sleigher, de Nouvelle, Bonaven- 
ture, M. Désiré Malenfant, de 
Forestville, ont été élus respec­
tivement second syndic et gar­
dien, un fonds substantiel a été 
prévu au prochain exercice fi­
nancier pour l’application d’un 
programme complet d'éducation 
syndicale.

groupement, 
joint immédias, M. Jacques Thi­
bault, de Matane.

Trois jeunes gens, qui avaient 
suivi avec succès, les cours de 
secourisme, adhérèrent officielle­
ment au mouvement.
MM. Marc Gosselin, Paul-Yvon 
Chouinard et Denis Desjardins, 
nouvelles recrues de la brigade 
de Sainte-Félicité.

I es maires de Sainte-Félicité 
paroisse et village, MM. Adhé- 
mar Fortin et Raymond Desjar­
dins (ce dernier surintendant de 
sa brigade) portèrent la parole 
ainsi que MM. Malenfant et Ban­
ville.

Ce sont

Presque toutes les conventions 
collectives signées dans l’indus­
trie forestière par l'Union des 
Bûcherons et Employés de Scie­
ries seraient à renouveler au dé­
but de 1969. Et comme ce local 
syndical représente à lui seul

Un grand chef disparaît
V

V -

La population du Québec 
et du Canada tout entier 
vient de perdre un grand chef 
dans la personne de l'honorable 
DANIEL JOHNSON, 
premier ministre du Québec

x
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Padoue
Décès. Le 16 septembre, eu­

rent lieu les funérailles de Ma­
rie-Jeanne Castonguay, décédée 
à l'âge de 21 ans. Elle laisse ses 
parents M. et Mme Léonard Cas­
tonguay (Annette Massé); ses 
grands-parents M. et Mme Ma­
thias Castonguay, de Price, M. 
et Mme François Massé, de La 
Rédemption, ainsi que douze frè­
res et soeurs.

Départ. Le départ de M. Wil­
frid Bérubé pour Saint-Goddard 
Lejeune, où son fils l'abbé Jean- 
Baptiste Bérubé, vient d'être 
nommé curé, laissera un grand 
vide dans la localité. M, Bérubé 
était secrétaire-trésorier de la 
municipalité depuis 14 ans, pré­
sident de la Caisse Populaire de­
puis plusieurs années et secré­
taire de la Société Saint-Jean- 
Baptiste. Mme Bérubé (Eugénie 
Landry) l'accompagnera à son 
nouveau domicile.

S*''''"

H

h "
;;.v.a S \t

■ F

‘ ‘

■

7 Î

tips* ,= M  '

Le président du Cercle LES VRAIS AMIS, M. J.-Yves Dionne, dont l’anniversaire de 
naissance a été souligné par les membres de l’âge d’or tout récemment.

(Photo Rita Chevron)

Importante nomination 
au Canadien Nationalm AD-AP-30-6S

AVIS PUBLIC
Transport des élèvesM. Emery Leblanc, directeur 

des Services des relations publi­
ques du Canadien National pour 
la Région du Bas Saint-Laurent, 
assumera à compter du 1er oc­
tobre le poste de directeur des 
services de presse aux relations 
publiques au siège social de la 
compagnie. C’est ce qu’annonce 
M. C. A. Harris, directeur des 
relations publiques.

M. Leblanc remplace M. J.M. 
Muir, qui quitte la compagnie 
après dix années de service au 
Canadien National.

Emery Leblanc est né à Shé- 
diac, N.B., et est diplômé du 
collège Sainte-Anne, Pointe de 
l'Eglise, N.-E. Il a fait ses étu­
des philosophiques à Charles- 
bourg, près de Québec, et a en­
seigné à l’Université du Sacré- 
Coeur de Bathurst et au collè­
ge l’Assomption de Moncton a- 
vant d’entrer en 19-13 au jour­
nal “L’Evangéline", dont il de­
venait rédacteur en chef en 19-15.

Il a été plusieurs années mem­
bre du conseil d’administration 
de l'Association des directeurs 
de journaux du Canada et en fut 
président de 1961 à 1963. Il a 
été associé, à divers titres, à 
l'activité de l’Association des 
hebdomadaires de langue fran­
çaise du Canada.

Il est membre du conseil d’ad­
ministration de La Sauvegarde, 
compagnie d'assurances de Mon­
tréal. En 1967, l’Université de 
Moncton lui décernait un doc­
torat honorifique en reconnais­
sance de ses contributions à la 
cause acadienne en particulier 
et canadienne en général.

Entré au service du Canadien 
National en 1963 comme adjoint 
au directeur des relations publi­
ques de la Région de l'Atlanti­
que à Moncton, il devenait en 
avril 1961 directeur des relations 
publiques de la Région du Saint- 
Laurent à Montréal.

PROVINCE DE QUEBEC
COMMISSION SCOLAIRE REGIONALE 

DU BAS ST LAURENT,
COMTE DE RIMOUSKI.

AVIS PUBLIC est, par le présent, donné par le soussi­
gné, secrétaire-trésorier-contrôleur de la Commission Sco­
laire Régionale susdite qu'à une session régulière tenue le 
24 septembre 1968, Messieurs les Commissaires d’écoles de 
la Commission Scolaire Régionale du Bas St-Laurent ont 
adopté la résolution suivante :

CONSIDERANT QUE la Commission Scolaire Régionale 
du Bas St-Laurent organise le transport des élèves aux éco­
les sous sa juridiction, il est proposé par M. Irenée Gen­
dreau et résolu unanimement que des soumissions publiques 
soient demandées conformément aux articles 206, 207, 303 
et 494 de la Loi de l'Instruction Publique et suivant les con­
ditions acceptées par la Régionale.

Le
P a v i l lo n
d u
Q u é b e c
désire recruter pour 
l'Exposition universelle 
d'Osaka. Japon.
(15 mars au 
13 septembre 1970) 
des jeunes hommes 
et des jeunes femmes 
désireux d'acquérir 
une connaissance 

( suffisante ,
du japonais.
Ces jeunes gens 
doivent bien s'exprimer 
en français et en anglais, 
avoir 14 ans de scolarité 
ou l'équivalent 
et posséder une 
personnalité attrayante. 
Les candidats choisis 
suivront un cours 
de formation approprié 
et recevront, en plus 
de leur traitement, 
une allocation 
de séjour et de logement. 
Pour plus do details, 
veuillez écrire au 
Service du Personnel. 
Pavillon du Québec,
Expo 70.
360 rue McGill, suite 505. 
Montréal 1.

DESCRIPTION DES CIRCUITS
A) CIRCUIT No. 35 : Départ de Price, arrêts route Price à 

Mont-Joli, ville de Mont-Joli, de là, aux 
écoles de Rimouski, matin et soir. Ce 
circuit devra prévoir des arrêts à Ste- 
Flavie, rang 1 ouest et le regroupement 
d’élèves avec les autres circuits, s'il y 
a lieu.
Parcours : Environ 31 milles - élève - 
simple, 2 fois par jour.
Nombre d’élèves : Approximativement

II\\ catéchismesDeux nouveaux
leur corporelle, son activité, 
certaines ruptures dans sa vie, 
pourront mieux lui apparaître à 
la lumière de l'évangile.

Quant au manuel "Préparer 
la Terre Nouvelle" il faut ajou­
ter qu'il aidera les jeunes de 5e 
année à approfondir leur vie li­
turgique.

Il comporte plusieurs activi­
tés nouvelles et même aux di­
mensions de la vie paroissiale. 
Il ne faudrait pas cette année 
nous étonner de voir afficher 
dans les entrées de nos églises 
des mots d'ordres venant des 
jeunes eux-mêmes suscitant des 
attitudes plus authentiques dans 
nos assemblées liturgiques.

Quant aux expériences-pilo- 
tes en catéchèse, elles se pour­
suivent au niveau de la 6c an­
née. Comme par les années 
précédentes ces expériences se 
tiennent à Sainte-Odilc-sur-Ri- 
mouski.

Dans l’esprit du renouveau de 
catéchèse, deux nouveaux 

instruments de travail sont dé­
sormais mis à la disposition des 
jeunes : "Sens au voyage”, le 
manuel des classes de Secon­
daire 111 et "Préparer la Terre 
Nouvelle", celui des classes de 
5c année.

Les catéchètes qui ont tra­
vaillé à leur élaboration ont 
voulu les présenter sous une 
forme renouvelée, plus adaptée 
à la mentalité de 19GS, menta­
lité ou les mass-medias abon­
dent.

C'est ainsi que "Sens du voya­
ge” se présente sous forme de 
magazine, en trois fascicules. 
Le premier fascicule intitulé 
Existence corporelle est déjà 
publié, les autres : Activité et 
Rupture paraîtront plus ta rd ...

La méthode catéchétique a- 
mènera le jeune à une prise de 
conscience de lui-même ; la va-

la

57.
Nombre de véhicule : Un (1) Capacité : 
15 banquettes doubles (26).
Durée du contrat : Un (1) an.
Heures des classes : le matin, 8.15 heu­
res; le soir, 4.15 heures.

RECEPTION et OUVERTURE des SOUMISSIONS
B) Les soumissions seront reçues jusqu'à 3.00 heures P.M., 

jeudi, le 10 octobre 1968, au bureau du secrétaire-tréso­
rier-contrôleur, sous enveloppe scellée, avec la mention 
"SOUMISSION POUR LE TRANSPORT DES ELEVES, 
CIRCUIT NO :

C) Les soumissions déposées seront ouvertes à 3.00 heures 
P.M., le même jour en présence du sccrétairc-trésorier- 
contrôlcur et du directeur des transports, au cours d’une 
réunion à laquelle tous les soumissionnaires sont invités.

D) La Commission scolaire se réserve le droit de n’accep­
ter ni la plus basse, ni aucune des soumissions reçues.

E) Les soumissionnaires pourront obtenir les documents sui­
vants, en s’adressant au secrétariat de la Commission 
Scolaire Régionale, 111 ouest, rue St-Jean-Baptiste, Ri­
mouski :
a) Conditions du contrat;
b) Règlements des élèves;
c) Règlements des chauffeurs;
d) Formule du soumissionnaire.

F) La durée du contrat : Un (1) an.

4 H, familier de la forêt
lion d'un travail d’équipe, per­
mettent à tous les membres un 
apprentissage à la vie sociale et 
une bonne initiation à la vie é- 
conomique de leur région et de 
toute la province. Par la carte 
sylvicole, le 4-H fera l’inventai­
re du milieu forestier d’une lo­
calité, forêt, eau, sol, faune, et 
il reproduira en trois dimensions 
sur une grande maquette le mi­
lieu étudié. Par le parnel, il con­
naîtra davantage les avantages 
que présente le milieu forestier 
de son patelin c il pourra s’in­
terroger sur les possibilités de 
développement quant à l’indus­
trie et aux loisirs.

Le programme des Clubs 4-H 
du Québec pour l’année 1968- 
69 est lancé. Il a pour thème : 
4-H, familier de la forêt.

Savoir comment planter et en­
tretenir un arbre ; comment cul­
tiver un boisé ; comment recon­
naître les différentes espèces 
d'arbres et les autres éléments 
naturels du milieu forestier ; 
comment s’orienter et survivre 

forêt ; voilà autant d’habile­
tés que développeront les 14,000 
membres 4-H cette année en ré­
alisant les projets du program­
me 4-H.

Ces projets, conçus en fonc-

r a u Ê B L C

COPIE CERTIFIEE CONFORME, 
Ce 25c jour de septembre 1968.enGO UVER N EM EN T  

DU »
QUÉBEC

« JEAN-FRANCOIS LELIEVRE, 
Secrétaire-trésorier-contrôleur.
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b a s s a d c u r  A u to  f ê ta i t  h ier ,  le 
1er o c to b re ,  s o n  3 4 e  a n n iv e r s a i ­
re  de  n a i s s a n c e  ? . . .  Vo i la  c ’es t  
to u t ,  b o n n e  s e m a in e  . . .

2(1 s e p t e m b r e ,  s o n  27e a n n iv e r ­
s a i r e  d e  n a i s s a n c e . . .  Emilio  
S a in t -P ie r r e  a  eu  28 an s ,  le 27, 
et q u e  G il les  T h ib e a u l t  d e  A m -

d ia le s  d u  b a se b a l l  : les T ig e r s  de  
D é t ro i t  e n  s e p t  p a r t i e s  . . .

S a v ie z -v o u s  q u e  C la u d e  C o u ­
t u r e  a  c é l é b r é  j eu d i  d e rn ie r ,  le

e le
*-

l |y | i
—

% 7 *  ■J■ ; TA. -V  •
ht*.Y A

E lI■
A- •<vv].

Si

t e IVvg # rr
b t U i f t A f i  i fb i*

Ê  4
:»

La L igue  de  H o c k e y  de la 
C i té  e n t r e p r e n d r a  b i e n tô t  sa  3e  
s a i so n  d 'a c t iv i t é s .  C e  c irc u i t  q u i  
a  c o n n u  b e a u c o u p  de su c c è s  a u  
c o u r s  des  d e u x  d e r n iè r e s  a n n é e s  
se  r é u n i r a  c e t t e  s e m a in e  a f in  de  
p r o c é d e r  a u x  p r é p a r a t i f s  de  la 
p r o c h a in e  sa i so n  . . .  L 'a n  d e r ­
n ier .  q u a t r e  é q u ip e s  f o rm a ie n t  
la  L ig u e  : les A s  d e  S a in t - G e r ­
m a in ,  les C a v a l i e r s  de  S a in t - R o ­
b e r t ,  l’Eco le  N o r m a le  e t  les C a ­
r a b i n s . .  . Les p a r t i e s  s e  jo u a ie n t  
les lund i  e t  m e r c r e d i  so i r s  de  
c h a q u e  se m a in e ,  a u  C olisée  . .  
A ff i l iée  à  la  Q A H A ,  so u s  le t i t re  
"C O M M E R C IA L E  13", il s e  p o u r ­
r a i t  q u e  c e t t e  L igue  a d h è r e  a u  
c a l ib re  de  “ IN T E R M E D IA IR E  
B " . . .  Les v i l le s  de  T ro is -P is to -  
les  e t  M o n t- Jo l i  s e  m o n t r e n t  t r è s  
in té re s sé e s  à  fa ire  p a r t i e  de  ce 
g r o u p e m e n t . . .  A  t o u t  é v é n e ­
m e n t .  ce c i rc u i t  s e r a  d e  n o u v e a u  
en  o p é ra t io n ,  au  c o u r s  de  la 
p r o c h a in e  s a i so n  h i v e r n a l e . . .  
Des p re m ie r s  d é v e lo p p e m e n ts  s e ­
r o n t  a p p o r té s  à  la  p r e m iè r e  r é u ­
n ion .  e t  so y e z  a s s u r é s  q u e  le c a ­
l ib re  de  jeu s e r a  s u p é r i e u r  à  c e ­
lui d e  l 'an  d e r n ie r  . . .

U n  to ta l  de  §1,000.00 s e ra  d is ­
t r ib u é  p a r  le c o m m a n d i t a i r e  M a r ­
cel J a c o b  de  la  M o lso n  . . .  De 
n o m b r e u x  a m a t e u r s  d u  s p o r t  a u ­
to m o b i le  de  la P r o v in c e  p a r t i ­
c ip e ro n t  à  cet  é v é n e m e n t  de  
g r a n d e  e n v e r g u r e  . . .  Le p a r c o u r s  M  
se  fe ra  e n  g r a n d e  p a r t i e  s u r  d e  jjg 
t r è s  be l le s  ro u te s  d e  g ra v ie r ,  
d a n s  les p a y sa g e s  e n c h a n te u r s  
d e  to u s  les c o m té s  de  la  ré g io n  <f 
d u  B as  d u  F l e u v e . . .  C es  événe-  ^  
m e n t  e s t  a n c t io n n é  p a r  la  F é d é ­
r a t i o n  C a n a d ie n n e  du  S p o r t  A u ­
to m o b i le  . . .
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La D ire c t io n  de la  L igue  S e ­
n io r  de  F a s tb a l l  e t  d e s  t i g r e s  de 
R in iousk i ,  de  la  L ig u e  de  B a se ­
b a ll  du  Bas S a in t -L a u re n t  v o u s  ; 
in v i t e n t  à  la  so i ré e  d e  re m ise  
d e s  t ro p h é e s ,  sa m e d i  so ir ,  le 5 
o c to b re ,  à  la Sa l le  N o r m a n d  de 
l 'H ô te l  M a n o i r  N o r m a n d ie  . . C e  
f u t  u n  g r a n d  p la is i r  p o u r  n ous  
d 'a v o i r  c o l la b o ré  a u  T o u rn o i  : 
P ro -A m a t e u r . . .  T ra v a i l l e z  s u r ­
t o u t  p o u r  le g r a n d  “ s p o r t i f "  Z e ­
n o n  O u e l l e t . . .  J e a n -E u d e s  R oss  
d ’A m q u i  n ’e x c è d e  p a s  se u le m e n t  
q u ’a u  b aseb a l l ,  o n  l 'a  v u  a u  Pro-  
A m  e t  e n r e g i s t r a  u n e  c a r t e  de  
164 p o u r  le 36 t ro u s  r é g le m e n ­
t a i r e s  . . .  R a y m o n d  J o n c a s ,  e x c e l ­
l en t  c o l l a b o ra t e u r  p o u r  le  Club 
A u to  S p o r t  de  R im o u sk i ,  v ie n t  
de  q u i t t e r  n o t r e  v ille ,  é t a n t  p r o ­
m u  à  D o n n a c o n a  . . .  Le  C lu b  de  
C u r l in g  de  R im o u sk i  o u v r i r a  ses 
p o r te s ,  s a m e d i  le 13 o c t o b r e . . .  
M a r c  V a i l l a n c o u r t  d i r ig e ra  les 
d e s t in é s  de  la  L igue  de  H o c k ey  
J u v é n i l l e . . .  M a rc  s ’y  c o n n a î t  en  
c e t t e  m a t iè re ,  p u i s q u ’o n  l 'a  dé jà  
v u  à  l’o e u v r e  d a n s  les a n n ées  
57-58, à  ce  m ê m e  p o s t e . . .  U ne  
p r e m iè r e  r é u n io n  de  ce  c ircu it  
s e  t i e n d r a  m erc re d i  so ir  . . .  Nos 
p ré d ic t io n s  s u r  les sé r ies  m on-
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les concours de souque à la corde sont devenus fort populaires dans la région . . .
(photo Yolande)

Slalom autom obilesLe sport à la TV
R a d io - C a n a d a  v ie n t  de  p u b l ie r  

so n  h o r a i r e  e n  m a r g e  d es  g ra n d s  
é v é n e m e n t s  s p o r t i f s  q u i  c o u v r i ­
r o n t  p r o c h a i n e m e n t  la s é r ie  m o n ­
d ia le ,  les j e u x  o ly m p iq u e s  de  
M e x ic o  e t  le  d é b u t  d e s  a c t iv i ­
té s  d a n s  la L igue  N a t io n a le  de  
H o c k ey .

La t é lé d if fu s io n  d e  la série  
m o n d ia l e  d e  b a se b a l l  c o m m e n c e ­
r a  le m e r c r e d i  2 o c to b r e  à  1 h.- 
-15 a lo r s  q u e  D é t r o i t  v is i te ra  
S a in t-L o u is .  Le l e n d e m a in  jeudi  
la  jo u te  a u r a  lieu é g a le m e n t  à  
S a in t-L o u is .  V en d red i  p ro c h a in  
j o u r  d e  rep o s .  S a m ed i ,  d im a n ­
c h e  e t  lu n d i  si n é c e s sa i r e  les 
p a r t i e s  à  D é t r o i t  c o m m e n c e r o n t  
u n e  h e u r e  p lu s  t ô t  c ’e s t -à -d ire  
à  12 h.-15.

La p r e m iè r e  é m iss io n  s u r  les 
j e u x  de  M e x ic o  a u r a  l ieu le m e r ­
c re d i  9 o c to b r e  à 21 h.30.

La s o i r é e  du  h o c k e y  se ra  à  
l’e n to n n e  le  sa m e d i  12 o c to b re  
à  20 h. a lo r s  q u e  les C a n ad ien s  
s e r o n t  à  P i t t s b u rg h .

La so i ré e  du  h o c k e y  re v ie n ­
d r a  to u s  les m e r c r e d i s  à  20 h. 
A  n o t e r  q u e  c e t t e  a n n é e  les p a r ­
t ie s  s e r o n t  r e t r a n s m is e s  en  e n ­
t ie r  so i t  les t ro is  p é r io d e s  de  
jeu .

Le C lub  A u to  S p o r t  de  R i­
m o u sk i  c o n t in u e  à in té r e s s e r  le 
p u b l ic  s u r  le s p o r t  a u to m o b i le  . .  
E n c o re  d im a n c h e  d e rn ie r ,  s u r  le 
s t a t i o n n e m e n t  de  l’ég l ise  de 
S a in te -A g n e s ,  d e s  c e n ta in e s  d ’a ­
m a t e u r s  o n t  a s s i s t é  a u  “ S la lom  
A u to m o b i le "  . . .  A lc id e  L a m o n t a ­
g n e  e t  C lau d e  L a p o r te  o n t  é té  
les v a in q u e u r s  . . .

Le C lu b  A u to  S p o r t  d e  R i­
m o u sk i  p r é s e n t a i t  d im a n c h e  o- 
p rè s -m id i  à  l’i n te n t io n  de  se s  
m e m b r e s  u n  s la lo m  a u to m o b i le s  
au  t e r r a in  d e  s t a t i o n n e m e n t  de  
l’ég lise  S a in te -A g n è s .

D a n s  la c a té g o r ie  des  pe t i t s  
c y l in d ré s  c 'e s t  A lc ide  L a m o n t a ­
g n e  s u r  V o lk s  qu i  a  réu ss i  le

m ei l leu r  te m p s  a v e c  -19.2 s e c o n ­
des.

J e a n  M ic h a u d  e s t  d e u x iè m e  e t  
G é ra ld  R o ss  t ro is iè m e .

D a n s  les g r o s  c y l in d ré s  C l a u ­
de L a p o r te  s u r  B e a u m o n t  d é ­
c ro ch e  la  p a lm e  a v e c  59.5 s e ­
condes .  E g id e  A pri l  e s t  d e u x iè m e  
et R o g e r  T h e r r i a u l t  t ro is ièm e.

Les m e m b r e s  d u  C A S  R p r é p a ­
r e n t  a c t i v e m e n t  le “ 1000 M IL ­
L E S  DE L’O R IG N A L "  . . .  Le d é ­
p a r t  s e  fe ra  le  s a m e d i  12 o c to ­
bre ,  chez  J a c o b  L té e  e t  l ' a r r i ­
v ée  se f e ra  a u  m ê m e  e n d r o i t . . . C ’e s t  M. O’K eefe  

Zénon O u ellet  
qui v o u s le d it ..

N os jou eu rs  
à l'é tra n g er

Gilles B anv il le  de  B a ic -C om eau  
j o u e r a  à Phoenix .

Les f rè re s  R o n a ld  e t  R ober t  
F o rb e s  d e  R im o u sk i  v ien n e n t  
d 'ê t r e  e m b a u c h é s  p a r  les As J u ­
n io r  de  Q u é b ec  de  la L ig u e  P r o ­
v inc ia le .  P ie r re  F iché  e t  C laude  
P c r u s s e  j o u e r o n t  av ec  le R ouge  
e t  O r  d e  l’U n iv e rs i té  Laval.

M arce l  B o u c h e r  de  R iv iere-du-  
L o u p  e s t  a v e c  les A s  Ju n io r .

B e r t r a n d  L ep ag e  v ie n t  de  s i ­
g n e r  un  a l lé ch a n t  c o n t r a t  a v ec  
les  S a g u c n é e n  de  C h ico u t im i  du  
p i lo te  Phil W a tso n .  L uc  T ess ie r  
e s t  à  S h e rb ro o k e .

Il s ’a g i t  d o n c  d 'u n  b i lan  t rès  
in té r e s s a n t .  Le t a le n t  ne  m a n q u e  
p a s  c h e z  n o u s  d a n s  n o t r e  sp o r t  
n a t io n a l .

La rég io n  d u  Bas S a in t - L a u ­
r e n t  s e r a  fo r t  b ien  r e p ré s e n té e  
d a n s  le h o c k e y  o rg a n i s é  au  
c o u r s  de  la p r o c h a i n e  c a m p a g n e

Le p r o  du  c lu b  Bic, J e a n -G u y  
G e n d ro n ,  v i e n t  de  s ig n e r  u n  c o n ­
t r a t  a v e c  les F ly e rs  d e  P h i l a d e l ­
ph ie .  S e rg e  B e rn ie r  d e  M a ta n e ,  
qu i  a  c o n n u  u n  e x c e l l e n t  c a m p  
d 'e n t r a in e m e n t  av ec  les A s de 
Q u é b ec ,  a  é g a l e m e n t  d e s  c h a n ­
ces  de  fa ire  le s a u t  a v ec  les 
F ly e rs .  Il a  re fu s é  les  p r e m iè ­
re s  o f f re s  d e s  As.

P ie r re  B r i l la n t  e s t  p r é s e n t e ­
m e n t  a v e c  les R ed s  de  P ro v id e n ­
c e  e t  il é tu d ie  u n e  o f f r e  d e s  Vies 
d e  G r a n b y  d e  la L igue  P r o v in ­
cia le.
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Courses 
sous harnais
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Un g r o u p e  de  s p o r t i f s  de  la 
ré g io n  d u  B as  S a in t - L a u re n t  t e n ­
t e n t  d e  fa ire  r e n a î t r e  le s p o r t  
d e  ; c o u r s e s  s o u s  h a r n a i s  qui f u ­
r e n t  j a d i s  t r è s  p o p u la i r e  à  M ont-  
Jo l i  e t  à  R im ousk i .

Le p r in c ip a l  i n s t ig a t e u r  du  
p ro je t  e s t  W ilf r id  R io u x  de 
S a in te - J e a n n e - D ’A rc .  Les c o u r se s  
s o u s  h a r n a i s  a u r a i t  lieu à  S a in tc -  
F lav ie .  La p is te  de  l’e n d r o i t  s u ­
b i r a i t  d e s  t r a v a u x  d ’a m é l io ra t io n .

■ * é *

mCl ' . lmHockey à Arr.qui
L a  L igue  N o r th  S h o r e  de  i loc- 

k e y  q u i  g r o u p a i t  l 'an  d e r n ie r  s ix  
c lu b s  a  é t é  r e fo rm é e  jeud i  so ir  
à  D a lh o u s ic  lors  d 'u n e  ré u n io n  
d es  d i r ig ean ts .

J u s q u ’ici q u a t r e  é q u ip e s  o n t  
a d h é r é  a u  g r o u p e m e n t .  Il s 'a g i t  
d ’A m q u i ,  C a m p b e l l to n ,  D a lh o u s ic  
e t  M a tan c .

O n  sa i t  q u e  les M a ta n a i s  v i e n ­
n e n t  de  se  r e t i r e r  d u  h o c k e y  
in te r - r ives .

B a th u r s t  n ' a  p a s  e n c o re  d o n n é  
sa  r é p o n s e  d - f in i t iv e  é t a n t  i n t é ­
re s s é  p a r  le p r o j e t  d e  la Ligue 
S e n io r  à  d e u x  d iv is ions .

L a  s a i so n  d a n s  la L igue  N o r th  
S h o r e  s ’o u v r i r a i t  le 9 n o v e m b re .

Le  n o u v e a u  p r é s id e n t  du  c i r ­
c u i t  e s t  B ob  M arquai!  d e  D a l ­
h o u s ic .
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La pêche va aux 
Eles-de-ia-Madeleine *
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s ’"Les c e n ta in e s  du b a r q u e s  de 
p ê c h e u r s  m ad e l in o t s ,  qu i  o n t  re ­
pr is  la  m er ,  au l e n d e m a in  de  la 
d é c l a r a t io n  du m in i s t r e  Je a n -  
Paul B e a u d ry  (m in is tè re  de  l ' In ­
d u s t r i e  e t  d u  Com m erce) ' ,  le 11 
a o û t ,  à  C a p -a u x -M c u lc s  m êm e,  
a p r è s  la  c e r t i t u d e  d ’o b t e n i r  des 
p r im e s  su b s ta n t ie l le s ,  p o u r  c e r ­
t a in e s  v a r ié té s  de  po isso n ,  m o ­
rue,  f lé tan ,  h a ren g ,  o n t  r a m e ­
né  s u r  leu r s  il es te l l e m e n t  de 
p r i se s  q u e  les u s ines  de  t r a n s ­
f o rm a t io n  fo n c t io n n e n t  ù plein 
re n d e m e n t .  M ê m e  q u e  I o n  a 
d û  c o n v e r t i r  l’a r é n a  en e n t r e p ô t  
d ’ici l’e x p é d i t io n  s u r  le m arc h é .
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D ’a n c ie n s  d i r e c te u r s  e t  p r o p r i é ­
t a i r e s  de  c h e v a u x  à la d é fu n te  
p i s te  de  R im o u s k i  a u r a i e n t  m a n i ­
f e s té  le  d é s i r  d ’a l t é re r  a u  n o u ­
v e a u  b u r e a u  d e  d i rec t io n ,  

d é m a r c h e s

-
w ■ m

e n t r e p r i s e s  
p o u r  o b t e n i r  un  p e rm is  p ro v in ­
c ia l  p e r m e t t a n t  d ’o p é r e r  un  pari- 
m u tu e l  s e m b le n t  v o u lo ir  se  so l ­
d e r  p a r  u n  succès .

Les c h a n c e s  s o n t  d o n c  e x ce l ­
l e n te s  p o u r  q u e  n o u s  a y o n s  des  
c o u r s e s  d e  c h e v a u x  à  Sa in tc -  
F lav ie  d è s  le p r in te m p s  p ro ch a in .
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le  p ro grès  du g o l fe ,  r im o u s k i ,  3  o ctobre  1 9 6 8 p a g e  n e u f
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! 1— Luc Tessier, (|ui é ta it 
avec Matane l ’h iver der­
nier, a officiellem ent accep­
té les conditions des Cas­
tors de Sherbrooke . . .  les 
frères Ronald et Robert 
Forbes ont signé leur enga­
gement avec les As Junior 
de même que Marcel Bou­
cher de Rivière-du-Loup ..  .
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Le gérant des Feuil- ©

les d’Erablc, Pull Lavoie, 
nous confia it lundi que si bien du nouveau-venu à la 
la ligue fonctionne avec les . défense chez les Feuilles 
équipes senior des M a riti-  d ’E ra b lc . . .  ce Leblanc a 
mes il lu i faud ra it du rcn- déjà jouer contre Pull La- 
fo rt . . .  “ je suis grande- voie alors qu’il s’a lignait 
ment intéressé à M arc Bé- pour H a lifax  et Lavoie pour 
langer, Julien Gagné et Ma- W indsor . . .  
rio  St-Louis du M atane”  
nous d isa it-il . . .  Réjean 
Ham elin, de Rivière-du- 
Loup, en est un autre  qui à „ 
notre avis ren fo rcera it con­
sidérablement le club lo ­
cal . . .

—  On d it beaucoup de

A titre  de partisan des 
Cardinaux de St-Louis de­
puis 1946 nous les favo ri­
sons naturellement pour 
rem porter la série mondia­
le mais nous sommes cons­
cient de la  puissance des T i­
gers . . .  le St-Louis aura 
besoin de sept joutes pour 
décrocher le titre  et la lu t- ® 
te sera longue et d iffic ile  . . .

Claude Pearson
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Pull Lavoie m ultip lie  les efforts mais le hockey n’est 
pas facile à organiser . .  .
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Le mille milles de i orignal 
à Rimouski, les 12 et 13 octobre

\i \La  partie hors-con­
cours qui devait avo ir lieu 
dimanche après-midi au Co­
lisée entre le R im ouski et 
le Chicoutim i du pilote Phil 
Watson a été cont remandée 
à cause de la série m ondia­
le à la télévision . . .  on a 
voulu présenter le match 
en soirée mais les Saguc- 
néens ne pouvaient pas ve­
n ir chez nous le soir à cau­
se de certains ennuis de 
tra n s p o rt. . .
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Distance : Plus de 1000 m illes.
Règlements : Mêmes que ceux 

de la FC.S .A .
Durée : 30 heures environ

Parcours : A  85% , sur de très 
belles routes de g ra v ie r dans les f j | g  Æ  § A  ( F *  O )
paysages enchanteurs des comtés Sa t£â
de M atapédia, M atanc, R im ouski, **
R ivière-du-Loup, Tém iscouata et 
Kam ouraska.
Type : Ralley d ’équipes.
S ta tu t ; A m ateur 
Bourses et Plaquettes : Un to ta l 
de $1,000.00 sera d is tribué  com ­
me su it : $500.00 à la prem ière 
équipe. $300.00 à la deuxième
équipe. $ 100.00 à la tro isièm e
équipe. $100.00 à la prem ière
équipe de la Région.

Une plaquette-souven ir sera re­
mise à chaque m embre des équi­
pes p réc itées.

A r r ê t :  T ro is  (3) a rrê ts  sont 
prévus pour les repas.

R av ita illem ent : A  des d is tan ­
ces m axim um s de 150 m illes.

Catégories de vo itu res : Les 
S port et Sedans. (Les quatre
(•I) roues m otrices sont excluses.

Ins tructions : Elles sont b i l in ­
gues (français, anglais).
Coût de l'in s c r ip tio n  : $25.00 par 
équipe. (Un seul repas sera in ­
clus dans le coû t de cette ins-

c r ip tio n  soit celui du d ine r de 
clô tu re , dim anche so ir à 7.00 h.)
Temps lim ite  de l ’ in sc rip tio n  :

Samedi le 12 octobre à 8.00 h. 
A .M . chez Jacob Ltée, 166 S a in t- 
Jean-Baptiste Ouest.

•  Lucien-Paul Beaulieu . . .  
il impressionne à l ’entraîne­
ment . . .

*3SS

Dimanche après-m id i au C lub 
des Raqucttcurs les équipes de 
Sainte-Odile on t rem porté  toutes 
les prem ières places dans les 
concours de souque à la corde.

Dans la catégorie des poids 
lourds le Sainte-Odile de Jean- 
Paul Gagné se classe au prem ier 
rang devant le C lub des R aquct­
tcurs de Réal Bélanger sur un 
pied d 'égalité  avec S a in t-N arc is­
se de A n ice t Proulx.

Chez les poids-moyens le Sain­
te-Odile de Donald Bélanger rem 
porte  la v ic to ire . Le Saint-Ana- 
c le t de G illes Sa in t-Lauren t est 
deuxième et l'H ô te l Laurcn ticn  
de M arcel A rb o u r troisièm e.

Dans la  catégorie des poids 
légers P ierre Lévesque a condu it 
son équipe po rta n t les couleurs 
du Sainte-O dile à la v ic to ire  de ­
van t le S a in t-A nacle t de R ay­
mond Ross et le M ont-Lebel de 
Jean-M arie Corbin .

Les trophées éta ient o ffe rts  
par Laba tt.

Le procha in concours de sou­
que à la corde aura lieu à Saint- 
Narcisse dim anche prochain.Jules Bellavancc ne 

s’est pas encore rapporté à 
l ’entrainement des Rimous- 
kois . .  . pour sa part, U r ­
bain Dionne nous révélait 
qu'il ne reviendrait pas sur 
sa décision et qu 'il accro­
chait ses patins . . .  les deux 
joueurs qui impressionnent 
le plus à l'entrainement 
sont Georges Bouchard et 
Lucien-Paul Beaulieu ..  .

—  I l  serait dommage que 
Baie-Comeau et I Iautcrive 
ne puisse pas évoluer dans 
une ligue senior organisée 
car les responsables de ces 
deux villes n'ont jamais été 
aussi prêts et aussi enthou­
siastes . . .  on sait que les 
Etoiles viennent de signer 
une entente avec les Fixers 
de Philadelphie . . .

Golf
Un go lfeu r rim ouskois A ndré  

C o llin  em ployé de Québec-Télé­
phone a réussi un trou  d 'un  
coup à M ontm agny en f in  de 
semaine.

C o llin  a réussi son exp lo it a- 
vcc un fe r neuf sur un trou  
d ’une distance de 109 verges.

La saison du g o lf se pou rsu it 
même s’ il n ’y  a plus de to u r­
nois m ajeurs au calendrier. Dans 
tous les clubs de la région il 
y a eu augm entation des m em ­
bres et les v is iteu rs  fu ren t plus 
nom breux de sorte que la s itu a ­
tion  financière va en s’am é lio ­
rant.

—  Les journaux du Lac 
SI-Jean parlent de Bertrand 
Lepage comme d’une super­
be étoile qui fera la pluie 
et le beau temps à la ligne 
bleue des Saguencens. . .  
nous sommes heureux de 
constater que Bertrand ait 
signé un très alléchant con­
tra i avec C h ic o u tim i...

I l  est bien entendu 
qu’un groupement à tro is  
équipes seulement n ’est pas 
un gage de succès mais il 
vaudra it peut-être m ieux 
vo ir Sept-Iles, R im ouski cl 
les Etoiles de Baic-Comcau 
Ila u te rive  se disputer le 
championnat que de ne pas 
avoir de ligue in term édia i­
re . . .

r.
rfl'.©

—  Le dynamique et com­
pétent président du Club 
Auto  Sport, Roger T lie r- 
riau lt, nous confiait dim an­
che qu’il pourrait bien no 
pas déménager à M ontréal 
comme il nous l ’avait dit un 
mois plus t ô t . . .  “ il y  a eer- 
iains développements et il 

• peut que je  demeure à 
R im ouski ; j ’en serais 1res 
heureux”  a jo u ta -t- il. . .

5 gin-
mi»

Dans le dernier numé­
ro du journa l “ l ’A va n l-Pos­
te Gaspésien”  le sportif Ge­
rald B urton  d ’Am qui écrit 
que Rim ouski avec ses 
grandes ambitions et sa 
manie de voulo ir fa ire  du 
gros hockey est en voie de 
tuer ce sport dans le Bas 
S t-L a u re n t. . .
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© uU :!rlJB a '.IF- W ----- kK—  Les candidats au pos­
te de pilote des Feuilles d ’E- 
rable sont les suivants, par 
ordre alphabétique : Jules 
Blais, Denis F illion , Yvon 
Harrisson, Roger Jodoin, 
Gilles Th ibau lt et Paul-E­
mile T re m b la y . . .

m\m *i ia j i !>-  La demande d’un grou­
pe de dirigeants du hoc­
key ju n io r à Causapscal 
pour une franchise dans la 
Ligue Junior Régionale au­
ra it été refusée à cause des 
distances trops grandes 
avec les autres localités . . .

4 » I
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reconnaissez-vous le FORUM de M ontréa l m aintenant qu 'il vient d 'être complè­

tement rénové . . .
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Les comptables agréés en session d étudesR O G E R  DION  
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mes 
bourses.

considérablem ent 
d 'a ttr ib u tio n sm# nor-

dc prê ts et 
le Prêt d 'honneur de­

meure un service com plém enta i­
re indispensable aux dépannages 
de certa ins  cas spéciaux.

Les é tud ian ts  de no tre  région, 
plus que tou t au tre  au Québec, 

t trouvé  du t ra ­
va il de vacance et l'é lo ignem ent 
des centres un ivers ita ire  s ne rè ­
gle rien aux problèm es fin a n ­
ciers de nos fu tu rs  citoyens.

O utre  la no m in a tion  de M . 
Roger D ion au poste 
dent général de cette campagne 
de souscrip tion , le président d.o- 
césain de la SSJB. le D r Jean- 
Paul Crépeau, a annoncé la n o ­
m in a tio n  de M. Roger O ue lic t 
de R im ouski, au poste de cor- 
dona teur d iocésain de la com ­
pagne et la nom ina tion  de M es­
sieurs Lionel D ion de R im ouski 
et B e rtrand  L a nd ry  de N otre -
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journée d'études coïnci- 
tnblée

d'études fu ren t 
a n in i.cs  ta n tô t par M. Jacques 
Raym ond. C.A.. de M on tréa l, 
ta n tô t par M . Charies Pelle tier, 
C.A.. de Québec. Pendant les 
agapes, à 18 heures, M M . G eor­
ges Buckingham  et François-J. 
Bastion, de M ontréa l, v ice-prési­
dents de l ’ In s t itu t des C om pta­
bles Agréés du Québec, on t en­
tre tenu les congressistes du 
“ com ptable face à !a profession

,. ne économiquec u i t e  .te■ .mecs
m uvan t.”

tt r .v  de la journée, les 
. " . : - rat< U: du < ilia p itr i ré­
gi nal p rm  liitiS  (î!) fu ren t élus : 
M M . G érald Séguin et Roger 
Desrosiers, de R im ouski, Ray­
mond M adore, de M on t-Jo li, Gé­
ra rd  Lavoie, de M atanc, Bercli- 
mans Chénard, de R iv ièrc-du- 
! oup, Denis Bérubé, de Baie- 
Comeau. qu i au ron t à fa ire  le 
cho ix de leurs o ffic iers.

o.-.r.t ; v.-c la prc-. rè ; c 
générale du C hap itre  des Com p­
tables Agréés du Bas S a in t-1 au- 
rent-C ôte N ord s'est tenue, lun-

M. Roger Dion, président du 
de développem ent du 

te rr ito ire  de la M étis  et m aire 
de M atane, v ie n t d 'accepter de 
présider la destinée de la Sème 
campagne de souscrip tion en fa ­
veur du Prêt d 'H onneur Saint- 
Jean-Baptiste du diocèse de R i­
m ouski. M. D ion succède ainsi 
à M. François Raym ond, d irec­
teu r des program m es à CJBR- 
T Y . de Rim ouski.

Dame du Lac, au poste respectif 
de responsable rég ional pour R i­
m ouski et le Tém iscouata. M. 
R ichard Parent, pour sa part, 
assumera la  responsab ilité  de la 
coo rd ination  des marches é tu ­
diantes.

Cons

cii, au siège de la Diocésaine 
Saint-Jean-Baptiste. Le prési­
dent, M . G érald Séguin, C.A., 
élu ad m in is tra te u r pour deux 
ans, a souhaité la bienvenue à 
ses collègues du Bas S a in t-Lau­
rent, de la Gaspésie et de la 
Côte Nord.

"L e u r ta lent, c'est no tre  ave­
n ir "  demeurera le slogan d'usage 
au cours de cette période.

campagne 196S se dé- 
i i l  au 30 octobre 
t un o b je c tif de $25,- 

ra proposé aux organ i-

pa r 1 années passées, les 
s spéciaux seront so llic ités  
.ou rs  de la période du i l  

inclusivem ent. 
ar.de m arche étu-
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princ ipaux  cen­

se est prévue pour 
lund i :oir, 21 octobre prochain 

0 à 21 heures.
Un très g iand  nom bre d ’étu- 

c'.‘„ r. tre  region bas-lau- 
rentiennc- requerront les se rv i­
ces» du Prêt «"Honneur S I B et 
près d 'une centaine de nouvelles 
demandes nécessiteraient l'a u ­
to ..- p ion <!-. m ontants excédant 
les '-10.000.00. Les sim ples de­
mandes de renouvellem ent on t 
ju s tif ié  fa u te  .ra tion  de $50,000. 
lors d 'une récente étude des 
dossiers.

I l est in téressant de no te r que 
plus de 750 étud iants de no tre  
te rr ito ire  ont bénéficié de ce

d : v  s -
*; C R .,; m- 3k tr

it ■
i •as*K

\M :f v M ' ï  '

'

i

t .

ïf;

:e et qu'au delà de $350,-serv
000.00 on t été consentis en Prêts-

7

étud iants au cours des cinq (5) 
dernières années.

Bien que le service de l'a ide 
aux E tud iants du m in is tère de 
l'E duca tion  du Québec a it amé-

fisc# W ÏÎM Ï

Présidente de 
l'AFEAS du Sic

L ’exé cu tif de l'A F E A S  du Bic 
est en tré  en fonction  pour 1968- 
69 à l'assemblée du 11 septem ­
bre que prés ida it M adam e Jean- 
Charles R ioux, qui é ta it en tou­
rée de la vice-présidente Mm e 
Charles Gagnon, de Mm e Denis 
Cassista, secrétaire, mesdames 
Patrice Gagné, M aurice  Landry, 
Philippe Caron, Roland Lavoie, 
Claude Perreault, conseillères.

Les com ités d ’éducation, d ’arts  
ménagers, de pub lic ité  et de l ’ou- 
v ro ir  fu re n t form és séance te­
nante.

M . le chanoine Zénon Soucy 
a insisté sur l ’im portance de 
l'o u v ro ir  et la nouve lle associa­
tion  CHRETIENS D ’A U JO U R ­
D 'H U I qui devra it réu n ir cou­
ples et cé liba ta ires pour se re- 
-.reer e t d iscuter des problèmes 
concernant la fam ille  et l ’édu­
cation.

M . Orner Brazeau, du bureau 
in te rré g io n a l du m in istère de 
l ’Education, f i t  l'h is to riq ue  des 
changem ents scolaires en encou­
rageant les parents ù favoriser 
garçons et filles  dans la pour­
su ite  des études.

Photo prise à Manie 5, le mercredi 25 septembre à 9 h. à I du dîner.occasion

RESPECTUEUX HOMMAGES
NOUS REGRETTONS LA MORT SOUDAINE DU

PREMIER MINISTRE DU QUÉBEC

L'Hôtel du Boulevard
170 ouest, Saint-Germain RIMOUSKI
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La Cie de Bois . . .
(Suite tic la 1ère page)

La Pocatière Mariages ^
M. Bruno Savard, de Rimous- a  

ki, fils de M. et Mme Robert 
Savard, de Sacré-Coeur de Sa- 11 
guenay, et Mlle Françoise Proulx ï î  
fille  de M. et Mme Aquilas K  
Proulx, de Saint-Anaclet. j-}'

M. André Saint-Laurent, de H  
Saint-Yves, fils de Mme Ve Fer- Rm 
nand Saint-Laurent, et Mlle Mar- s a 
jolaine Turcotte, fille de Madame 1 
Ve Jean Turcotte, de Rimouski.

M. Georges Charbonneau, de 
Rivièrc-du-Loup, fils de M. et 
Mme Philippe Charbonneau, de 
l'Isle-Verte, et Mlle Huguette Mi- 
chaud, fille de M. et Mme Jean- 
Louis Michaud, de Saint-Donat.

Une centenaire. Mme Clément 
Jean (née Saint-Pierre) est dé­
cédée au Foyer Sainte-Anne, à 
l'âge de 101 ans. L’inhumation 
eut lieu au cimetière Saint-Pa- 
cômc, lieu d’origine de la dé­
funte.

CEGEP. Une corporation léga­
le en vue de l ’implantation d'un 
collège d’enseignement général 
professionnel sera formé d’ici la 
fin de l ’année en vue de l'ouver­
ture du CEGEP en septembre 
10G9.

Divers. L ’escadrille des Cadets 
de l ’A ir a rendu bornage au nou­
vel évêque de la Pocatière, S. E. 
Mgr C. E. Lévesque, en allant 
le saluer à son palais épiscopal. 
Il y eut démonstration sur la 
place de l'évêché en présence de 
nombreux paroissiens. C'est Mgr 
Lévesque qui fit la revue de 
l ’escadrille avec les officiers.

M. Marcien Emond a participé 
au congrès de la Fédération des 
secrétaires-trésoriers de munici­
palités à Québec où le maire 
M. Gérard Dallairc, m.d., était 
conférencier.

té au ministère des Terres et 
Forêts, appuyé par la Ville et 
des corps intermédiaires, qui est 
resté sans réponse. Je n’ai ja­
mais eu de contrat écrit. Mes 
démarches sont restées vaines. 
Et continuer les opérations avec 
les bois achetés de particuliers 
c'est risqué d’autant plus que 
l ’UCC d it ne pouvoir s’engager. 
Et M. Brisson a ajouté que la 
réouverture de la scierie de la 
Cie de Bois de Lucevillc n’a 
rien à voir avec la fermeture 
de sa scierie, devenue fantôme 
sur un terrain d’environ mille 
pieds carrés au village Brisson- 
ville (Sainte-Agnès sud).
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Trinité-des-Monts
Mariage Roberge-VaillancourtMariage. Samedi, le 14 sep­

tembre, fut béni le mariage de 
M. et Mme Pierre-Paul Blais (Gi­
nette Brillant). Le marié est le 
fils de M. et Mme Antoine Blais 
(Simone Lizottc) et la mariée, 
la fille de Madame Alphonse 
Brillant (Elisa Proulx). Ils rési­
deront dans la localité.

A l’école. Le 4 septembre 349 
élèves reprenaient le chemin des 
classes, dont 290 au niveau élé­
mentaire et 59 au secondaire. Au 
mois d'octobre, une classe ma­
ternelle accueillera pour la pre­
mière fois, trente-trois enfants.

Quinze professeurs dispense­
ront l ’enseignement dont treize 
enseignantes (11 à l ’élémentaire,
3 au secondaire et 1 à la mater­
nelle).

Naissances. Le 19 septembre, 
à l ’Hôpital Saint-Joseph de Ri­
mouski, une fille  pour M. et 
Mme Francis Lebcl (Claire Ca- 
nucl).

Le 20 septembre, un fils pour 
M. et Mme Donald Gagnon 
(Francine Lafrance).

Divers. Sont présentement 
hospitalisés à Rimouski : M. Jo­
seph Rioux, Mme Ernest Caston- 
guay, Mme Francis Lebel, Mme 
Donald Gagnon.

Le personnel enseignant de la 
localité au secondaire (59 élè­
ves) est formé de Soeur Claire 
Saint-Laurent, Mlle Marthe Dra­
peau, M. Gilles Castonguay. A 
l ’élémentaire, pour les 283 élè­
ves : Mme Line Deschênes, Mme 
Octavio Robichaud, Soeur Lise 
Lévesque, Mlles Julie Quelle!, 
Mélita Beaulieu, Francine D’As- 
tous, Florence Brisson, Jocelyne 
Michaud, Francine Soucy et M. 
Géra kl Castonguay. A la mater­
nelle (33 élèves) : Soeur Marthe 
Gagnon.

Saint-Ulric
En la cathédrale de Rimouski, samedi le 28 septembre, à 4 heures 
p.m., était béni le mariage de Mademoiselle Michèle Roberge, 
fille de M. et Mme Paul Roberge, de Rimouski, étudiante au Col­
lège des Jésuites à Québec, avec M. Michel Vailiancourt, étudiant 
en orientation à l ’Université Laval, fils de M. et Mme Albert Vail­
iancourt, de Baie-Comeau.

Mme Michèle Bélanger a ven­
du sa propriété située au deuxi­
ème rang ü M. Guy Gosselin, 
de Matane.

C’est M. Richard, de Cher­
bourg, qui s’est porté acquéreur 
de la ferme de M. Etienne Sou- 
cy, située dans le deuxième 
rang.

Sont revenus de voyage : Mme 
Michel Bélanger, de Québec, 
Mlle Yolande Bélanger, de New- 
York, Mlle Thérèse Martel, de 
Montréal, M. et Mme Georges 
Fournier, de Sopt-llcs et Haute- 
rive.

Notre-Dame du 
Sacré-Coeur Lucevilie Les Hauteurs

M. Herman Viens, de Schef­
ferville, fils de Marc, de Price, 
a épousé Mlle Huguette Ross, 
fille  d’Auguste, de Sainte-Luce.

Nouvelle famille. M. Léo Car­
rière, surintendant de la F. A. 
Tucker, pour l'entretien des l i ­
gnes de l'Hydro-Québec dans la 
Gaspésie et la Matapédia, est ar­
rivé avec sa famille (épouse et 
deux jeunes enfants) pour rési­
der à Lucevilie (rue Saint-Lau­
rent).

Serge et Sylvain, jumeaux de 
M. et Mme Jean-Guy Lévesque 
(Simone Bernier), annoncent la 
naissance de leur soeur Natha­
lie, survenue à la Maternité du 
Rosaire, à Mont-Joli. Parrain et 
marraine, M. et Mme Bertrand 
Bernier, oncle et tante de l ’en­
fant. Mme Eugène Bernier por­
tait sa petite-fille sur les fonts 
baptismaux et M. le curé Clé­
ment Roy agissait comme célé­
brant.

Souper-causerie. Le 24 août, à 
l ’Ecole Notre-Dame, eut lieu une 
réunion de plusieurs fraternités 
du Tiers-Ordre des paroisses en­
vironnantes accompagnées de 
leur aumônier respectif. Plu­
sieurs Capucins présents et le 
pasteur de Sacré-Coeur prirent 
la parole.

Divers. L’abbé Eugène Tur­
cotte, de Roberval, a visité sa 
famille, M. et Mme H. Gard, 
de Baie-Comcau, M. et Mme 
Bertrand Simard, de Chambly, 
M. et Mme Roger Marois, cîe 
Saintc-Foye, M. Laval Pérussc, 
de Scpt-Iles, M. Alonzo Sirois, 
de Boston. Mass., ont visité M. 
Jean-Marie Pérusse et Mlle Ga­
by Pérusse. Mesdames Arthur 
Patrv, Ad. Valcourt et Ad. Four­
nier, de Fall River, Mass., ont 
visité leurs parents. Mesdames 
H. Lafresnaye et A. Bourdon, 
de Montréal, ont passé des va­
cances dans la localité. M. et 
Mme Ad. Gagnon, de Montréal, 
M. et Mme Sarto Tardif, de Stc- 
Foyc, M. et Mme Yves Lan- 
gis, M. et Mme Félix Arseneault, 
de Montréal, M. et Mme Gérard 
Lapointe, de Saint-Damien, M. 
et Mme Paulo Lapointe, de 
Baic-Comeau. sont venus assis­
ter aux noces d’or de M. et Mme 
l formulas Langis.

Visiteurs : M. et Mme Réal 
Fournier ; M. et Mme Charles- 
Eugène Sirois, de Lac-dcs-Aiglcs, 
chez M. Hervé Roy ; Mme P.-A. 
Parent et Mme E. Désilets, de 
Québec, chez des parents et a- 
mis.

Saint-Huberî
Mariages — Le 7 septembre, 

M lle Noëllinc Caron, fille de M. 
et Mme Na zaire Caron, de Saint- 
Hubert, et M. Ligouri Thériault, 
fils de M. et Mme Alphonse Thé­
riault. de Saint-Honoré.

Mlle Normande Denis, fille  de 
M. et Mme Gérard Denis, de 
Saint-Hubert-Lamy, et M. Via- 
teur Landry, fils de M. et Mme 
Ernest Landry, de Saint-Modes-

PoLsr v o tre  a b o n n e m e n t à

le progrès
du golfe

te.
Le 14 septembre, Mlle Marie- 

Reine Morel, fille de M. et Mme 
Wilbrod Morel, de Saint-Hubert, 

M. Serge Ouellet, fils de M. 
et Mme Hector Ouellet. de Saint- 
Pierre-Lamy.

SIGNALEZ :$500 Rosaire Beaupré
Cl

723-3657PAR ANNEE
Notre-Dame 

du Sacré-Coeur SSÏE5
Bertrand-Gilles, 

enfant de M. et Mme Denis 
Mercier (Ghislaine Lamontagne).

Hélène, enfant de M. et Mme 
Géorgie Martin (Pierrette Beau­
pré).

Uaplcincs
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%Simon, enfant de M. et Mme 
Michel Pineau (Pierrette Rioux).

Sonia-Nathalie, enfant de M. 
et Mme Germain Ouellet (Gaé- 
tanc Barbeau).

.lean-François-Rcné, enfant de 
M. et Mme Lionel Parent (Nicole 
Guy).

Manon, enfant de M. et Mme 
Fernand Toussignant (Liliane 
Fortin).

Yvonnick, enfant de M. et 
Mme Marc Pelletier (Huguctte 
Anctil).

Hivers — M. et Mme Albert

Nous déplorons Le décès soudain 

d'une personnalité marquante
K  A-

% R ®

4L'HONORABLE DANIEL F. JOHNSON, C.R 

PREMIER MINISTRE DU QUEBEC
m
,v. . y:m

m nwi hm get nous exprimons notre profonde 

sympathie à la famille en deuil.

B:1'mi»

Fournier sont revenus d'un voya­
ge aux Etats-Unis.

M. et Mme J.-C. Paradis et 
leur fils Serge, de Trois-Rivières, 
ont visité leurs parents.

M. et Mme Alphonse Parent 
et leurs enfants sont revenus 
d'un voyage sur la Côte Nord.

M. et Mme Roland Dorval ont 
passé leurs vacances à Hampton 
Beach.

Mme Gilbert Dumont, de Jon- 
quière, a séjourné un mois à son 
chalet du Rocher Blanc.

M. et. Mme Marc-A. Roy sont 
revenus d’un voyage à Montréal.

M. et Mme J. Saint-Pierre, de 
Magog, ont visité chez M. Aurèlc 
Saint-Pierre et autres parents.

HOTEL - MOTEL

Manoir Normandie
R1MOUSKI-EST556 est-, St-Germain
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INAUGURATION DE LA PHILLIPS CABLES Q u a t r e  é c o lie rs  
fa u c h é s  par u n  c a m io ncht> bien au-delà du te rrito ire  

de la Compagnie Québec-Télé­
phone. L'usine de Rimouski est 
bien placée au sein de l'indus­
trie  canadienne, fournissant du 
cable partout au Canada et 
peut-être bientôt sur le marché 
d'exportation.

Cet immeuble élégant et 
fonctionnel, doté d'un équipe­
ment électronique, a nécessité 
des investissements d'un m illion  
et demi de dollars. Une derniè­
re unité de production, de 18 
tonnes, arrivée la veille accroî­
tra la production des câbles de 

calibre. Des livraisons 
câble télépho­

nique ont déjà été faites à l'H v- 
dro-Québec, aux compagnies Le 
Téléphone Mon Consul. Inc., 
le Téléphone de Roxton Fall.-, 
le Téléphone Dorchester, le Syn­
dicat
de Valcourt. 
ment Telephone, l'ls land Tele­
phone System, de C liffo rd , Ont . 
a d it M. Lindsay. D'autres 
v raisons
on en juge par 
toute dimension

say. entouré de MM. .LS. Wad- 
dington, J.R. Philipps, E.-M. 
Green, G .-IL Gallimore, de 
Brockvillc, André Roy, de Chà- 
teauguay, l'honorable .l.-A. B ril­
lant, C.L.. M. B.-A. Bénétcau. 
de Rimouski, R. Campbell, d 'O t­
tawa, MM. Gérard Gingras et 
Léo Roy, de Montréal, Gabriel 
Gagnon, i. p „ Norman Gen­
dreau, Raymond Sirois, de Ri­
mouski. Gaston Marcotte et T. 
O. W ild i, de Québec, R.B. 
Frankland. de Saint-Laurent, et 
autres.

Cie PhilippslaL'usine de 
Cables, sise dans le parc indus­
trie l à l'entrée est de la Ville,
possède l'équipement le plus 
perfectionné au monde et peut 
faire face à toute compétition 
déclarait, en français, le prési­
dent M.
Brockville à la cérémonie inau­
gurale. vendredi après-midi.

Cette tragédie s'est déroulée 
à Saint-Léon le Grand, lundi a- 
près-midi ( l t î  septembre), quand 
un camion chargé de gravier, 
conduit par M. Napoléon Bélan­
ger, d'Am qui, vou lu t éviter le 
jeune Yves Pelletier, six ans, qui 
traversait la route pour rejoindre 
ses trois compagnons, également 
heurtés à m ort sur le tro tto ir. 
Il s'agit alors de Réal Pelletier, 
René et Sylvie Gagné, âgés res­

pectivement de 7 et 9 ans, en­
fants de M . et Mme Lucien Ga­
gné (Mario-Ange Bouchard). 
Mais avant de heurter le trio , 
le camion faucha un poteau de 
l'Ilydro-Québec. L ’accident sc 
déroula sous les yeux d’enfants 
et d'adultes en face des immeu­
bles de la Coopérative. Les éco­
liers sc rendaient à l'école pa­
roissiale.

Lindsav. deT.-A.

-,
v

a.g.
tout
substantielles de

<
V BS

&

:- m s Coopératif du Téléphone 
l'A lberta  Govern-

i

li- >  -
seraient imminentes si 

les câbles de 
déjà prêts à

le départ.
Une cérémonie de style oecu- 

fu t présidée, avant la 
M gr L.-P. 

V.G. C’était la réci-

B prea

0  * '
OE memque 

visite des lieux, parl'é tro ite
collaboration de la fam ille Bril- 

!.. V ille  de Rimous-

Après avoir oué
Saintonge, 
ta lion pure et simple d’une priè­
re rédigée pour les circonstan- 

l'appareil litu rg ique 
L'assemblée s'ci t

lant e 
k i. il
niers MM. J 
MM. Bourbonnais

rendit hommage aux pion- 
î. Vinet. le gérant, 

t Ledoux et 
à la trentaine d'employés, la 
plupart de diplômés de l'Ins ti- 

ie rodés au tra- 
age d'apprentis-

sansces
traditionnel, 
associé au Vicaire Général dans 

religieux. Nous ex- 
quelques passages d ' 

“ Tournés vers toi 
Dieu et notre

536
un silence
trayons 
cette prière :
Seigneur, notre 
Père, nous te rendons grâces et

Technoktut
tVîl 1 vv1

Il a jouta it 
gc.i de la fabric 
k i ont aidé à dé

avantasag fa ■S?ation à Rimous- 
velopp -T le mar- m

r'

apour tous ceux 
trava il-

nous te prions 
qui y ont peiné, qui y 
lent et pour la foule de ceux 
qui vont p ro fite r des produits 
de cette usine. Cet ouvrage 
quel tant d'hommes ont trava il­
lé. voici que, mis au service de 
tous, il deviendra moven mer­
veilleux au 
nications et il 
la vie humaine de

-s,,.- X, :
m

,-A
FEH au-

■fp.
m k

■
.(HlNFAIEKrAL >service des com mu- 

aidera à édifier
St*

notre ci tu
terrestre."

Au nombre des 
présentes, signalons

personnes 
M. Lind-

Ï 9 Nouveau cure* 
d o  S a in te -R a v ie

Cest M. l'abbé Léopold Dion, 
de Biencourt qui a été nommé 
curé à Saintc-Flavic, paroisse 
qui vient de perdre son pasteur, 
l'abbé Ludger Damours, décédé 
après quelques mois de maladie. 
Il entrera en fonction le S oc­
tobre.

C'est l ’abbé Marc-Henri Lc- 
a cure de 

Biencourt pendant que le Pè­
re Joseph Laliberté, spiritain, 
partagera le m inistère à Rivière 
T ro is .Pistoles avec le curé E- 
douard Lepage, actuellement en 
convalescence.

rJ Â■
W . ,-'ï
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bel qui dirigera

4(1. LEONIDAS 
RIMOUSKI
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IliNALEZ 723 7451

En h o m m a g e  au p re m ie r  m in is t re  

du Q u é b e cAVIS
D'APPELS D'OFFRES D A N I E L  J O H N S O N

d e n t  le décès sub it  a semé la c o n s te rn a t io n  

dans les m i l ieux

québéco is ,  ca n a d ie n s  e t  f ra n ça is .

Le date  c'e disponibilité des plans pour 
les appels d'offres relatifs à l’excavation et 
aux fondations de la VILLA DE L’ESSOR (Saint- 
Anacîet) est fixée au  quatorze octobre, aux bu­
reaux de LEROUX & ASSOCIES, 4e, 14e Rue 
est, Rimouski.

La date  d ’ouverture des soumissions a été 
fixée au vingt-deux octobre 1968, à dix-sept 
heures, au bureau de l’architecte Firmin Le­
page, 156, Place Bois-Brillant, Rimouski.

M a d a m e  Andrée Gauthier, secrétaire, 
Corporation VILLA DE L’ESSOR

Leroux & Associés
INGENIEURS CONSEILS

Rimouski4 ,  1 4 e  R u e  e s î
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Ecrasé sous
un tracteur

Un agriculteur de Saint-
Guy, M. Napoléon Deschêncs,
GO ans, a trouvé une mort tra­
gique, samedi matin. C'est en
travaillant sur sa ferme, que le
tracteur qu’il conduisait versa
emprisonnant M. Deschênes sous
le véhicule.
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Elles sont arrivées pour *< »t: 3
f
f.

Décès de
M. Joseph Roy

M. Joseph Roy, 12 ans, fils dc
Louis, est decode subitement à
sa maison it Hautcrivc, où son
service fut célébré le 2 septem­
bre. Le même jour, un Libéra
l’église de Saint-Ulric précédait
l'inhumation dans le cimetière
de l'endroit.

Le défunt laisse outre son é-
pousc (Paulette Saint-Louis), ses
enfants Jacques, Jocelyn, Jean-
Pierre, Line et Hélène ; ses frè­
res et soeurs, beaux-frères et
belles-soeurs M. et Mme Roméo
Roy,, M. et Mme Jean-Marie
Roy, M. et Mme Antoine Roy,
de Saint-Ulric, M. et Mme Mau­
rice Roy, de Rimouski, M. et
Mme Roland Canuel, (Rachel
Roy), de Forcstville, M. et Mme
Laurent Lavoie (Luce Roy), de
Chibougamau, M. Adélard Si-
rois, M. Ovila Oucllct, de Mon­
tréal, M. et Mme Jean-Paul
Saint-Louis, de Montréal, M. et
Mme René Fortin, M. et Mme
Guy Blouin, de Baic-Comeau ; sa
belle-mère Mme M.-A. Roi Tar­
dif, et ses beaux-parents M. et
Mme Emile Saint-Louis, de Ma-
tanc
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Une famille complete de machines à coudre touch & sew *7 S

Maintenant 4 merveilleuses
Touch & Sew ! Toutes à
accessoires à bouton-poussoir
qui ont rendu les machines à coudre
Singer célèbres dans le monde entier.
Toutes fabriquées au Québec.

(D) o u  r i: spéciale
DE LANCEMENT
LA MACHINE
À C OUDRE TOUCH
& SEW* PORTATIVE
Canette à bouton-poussoir

exclusive
PLUSIEURS AUTRES
AVANTAGES
A BOUTON-POUSSOIR
Modèle 629 avec mallette 568.
S 199.95

$
\ r

Mort du curé
de Sainte-Flavie

Le 23 septembre, est décédé,
à Québec, après quelques mois
de maladie, l’abbé Ludgcr Da-
mours, su ré de Sainte-Flavie de­
puis une dizaine d’années. La
dépouille mortelle a été exposée
à Trois-Pistoles, où il fut pasteur
plusieurs années. Ses funérailles
ont eu lieu vendredi après-mi­
di, en l’église de cette paroisse,
après un premier service, mer­
credi, en l’église de Sainte-Fin-

(C) LA MACHINE
X COUDRE SPÉCIAL épargnez
TOUCH & SEW*
canette à bouton-poussoir

exclusive
plaque à aiguilles à niveaux
points de fantaisie à même
PLUSIEURS AUTRES
AVANTAG ES
A BOUTON-POUSSOIR
Modèle 63S avec meuble 679

(B) LA MACHINE X
COUDRE DE LUXE épargnez
TOUCH & SEW
ZIGZAG
canette à bouton-poussoir K

exclusive
accessoire à boutonnières,

encastré %
pied presseur à agraffe
aiguille inclinée exclusive
VI l SU t RS U I Kl S AVANTAG I S
A BOUTON-POUSSOIR
Modèle 636 avec meuble 679

(A) LA FAMEUSE
GOLDEN
TOUCH & SEW*
canette à bouton-
poussoir exclusive
accessoire à boutonnières,

encastré
points de fantaisie à même _  _
contrôle de vitesse variable
position d'aiguille
PLUS! E U RS AU IR LS A VA NTAG ES
A BOUTON-POUSSOIR
Modèle 630 Avec meuble 679

Epargnez

$s$

vie.
Le défunt, fils de M. et Mme

Elzéar Damours, (Marie Dubé),
de Trois-Pistoles, avait reçu
l’onction sacerdotale le 2-1 juin
1937 en
mouski. Il fut professeur au Sé­
minaire avant d'exercer son mi­
nistère à Saint-Jean de la Lande
qu'il quitta en 1953 pour Riviè­
re Trois-Pistoles où il travailla
jusqu'il son départ pour la cure
de Sainte-Flavie.

M. le curé Elphège Bouchard
bénissait, le 6 juillet, en l'église
de Nazareth, le mariage de M.
et Mme Wallace Chapados (Dia­
ne Tremblay), enfants de M. et
Mme Sylvio Tremblay, Mme Lu­
cienne Chapados.

la cathédrale de Ri- I changez votre vieille machine! Quelle qu’en soit la marque! Pas de paiement initial

Que dites-vous de ces produits Singer à prix surboum!
Ensemble spécial à prix surboum!
LE NOUVEL ASPIRATEUR ULTRA
ROBI STE PORCIÏ'N PATIO*. DE
SINGER! IDÉAL POUR GARAGES,
PATIOS, SOUS-SOLS, VESTIBULES,
ETC. (MODÈLE !)-5)

a m

ASPIRATEUR COMPACT FORMAT
BARIL DE SINGER! ACCESSOIRES
INCLUS! (MODÈLE C-6)PLUS <

IsFIiSEîr:.■
m

w #  •
U-:8* m-

m m .s 1  «

Décès I
El— A la Maison de la Charité,

à Sacré-Coeaur, où elle était
pensionnaire depuis plusieurs
années, est décédée, A l'Age de
81 ans, madame Ve Arsène Mi­
dland (Marie-Louise Gagné, na­
tive de Pointe au Père). Ses fu­
nérailles ont eu lieu en la ca­
thédrale de Rimouski et l’inhu­
mation au cimetière Saint-Ger­
main.

— A Matanc, le 26 septembre,
A l'Age de 87 ans, M. Charles
I.agacé, de Saint-Ulric, époux de
feu Célina Goudron.

— A Mont-Joli, le 25 septem­
bre, A l’âge de 73 ans, M. Donat
Levesque, époux de madame Ro­
lande Michaud, de l'Esprit-Saint.

A Rimouski, le 23 septembre,
A l'âge de 81 ans, M. Orner La­
voie, époux de madame Adèle
Lavoie, rue Saint-Germain. Ses
funérailles ont eu lieu en la ca­
thédrale de Rimouski, jeudi. Il
était le père de madame Yves
Marmon.

:
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Les deux pours9 9 95
C E N T R E

Épargnez dans tous les rayons pendant la vente
surboum! Machines à coudre! Aspirateurs! Radios!
Téléviseurs! Tissus! Machines à écrire ! Polisseuses!
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iS I N G E R <.11 r.KUtilisez le plan budgétaire Singer. Chez Singer c’est facile.

229 est, Sf-Germain
L ;:;sy

S S tRIMOUSKI Tel. 723-2072 »rO \n«r t♦Une marque déposée de la Compagnie Singer du Canada Ltéc.< «5j .y< r  ̂^y. * *•' *; f' « r* ,♦ r  ^  r  r  rs T ^  ^  ^  ,s  m ^
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ON DEMANDE 
femme d’origine espagnole com­
me professeur à temps partiel 
S’adresser au tel : 723-4882

homme ouMAISONS A VENDRE .V v'p v Vjw5

ETITES/ANNONCESD
Deux maisons,A VENDRE 

centre de la ville près des com­
munautés religieuses. Aussi beau 
terrain 90 x 90, centre de la v il­
le. S’adresser il Henri-A. Martin, 
svndic,
Tél. 723-2344 ou 723-3456

h :.-Æ f

LES PETITES ANNONCES SONT ACCEPTEES 
JUSQU'A MARDI MIDI LOCAL160. Evêché, C.P. 129.

m inim um  (25 mots) $1.00 - .02 le mot additionnel 
à l'extérieur de la région : .05 le mot.MAISON NEUVE A VENDRE — 

Prêt accepté par la Société Cen­
trale d'Hypothèques et de Loge­
ments. S'adresser it Gérard La- 
brie, 3. rue Lebel, tél, 723-520S.

a
LOUERPAYABLE AVANT PUBLICATION

LE PROGRES DU GOLFE 
212, ave Cathédrale, Rimouski —  723-3149

Pour vos annonces, demandez notre public ita ire

S'adresser à :MAISONS NEUVES A VENDRE
dans les paroisses 
Sacré-Coeur. Plan ({'Habitation 
Levesque, au tél. 723-250-L_____

St-Pie-X et

Edifice
A VENDRE — Maisons neuves 
financées par la Société Centrale 
d'Hypothèque et de Logement. 
S'adresser à Roland Levesque, 
cntr. en construction, 44S, Ave 
de la Cathédrale, tél. 723-3772.

CENTRE MEDICAL

106 est, Si-Germain
ROULOTTE A PATATES FRI­
TES A VENDRE
Joli 775-3435

Logement neuf.A LOUER
5 V, pièces, chauffé, eau chaude 
fournie, entrées laveuse et sé­
cheuse ; aussi 3 pièces, meu­
blé ou non, tapis, tentures, 
chauffage et électricité fournis. 
Tél. 723-9190

HOMMES OU FEMMES DE­
MANDES — Pour faire énumé­
ration d'annuaire de ville. S’a­
dresser à 132 est. St-Germain 
(en haut de l'ancien 5-10-15 E- 
mile Thibault) chambre 21.

Tél. Mont- 723-6543
MAISON A VENDRE OU A 
LOUER —
Tél. 723-3373

A VENDRE — BULBES DE TU­
LIPES importées directement de 
Hollande, grosseur Jumbo. Dou­
zaine Si.38. 100 S 1.00. Pépiniè­
re André Masson. 462, Cathédra- 
le, angle 15e Rue. Kimouski.

bout. Sacré-Coeur.

TRUST GÉNÉRAL 
DU CANADA

CHALET A VENDRE — Rang 
4. St-Narcisse, ù l'entrée du che­
min du Petit Macpès. S'adresser 
au tél. 723-7539

HOMMES OU FEMMES DE 
MANDES
produits alimentaires, spécialité 
• W1LDO". S'adresser à Mme comma—n  est. eu* sr-enaeAc». eiuouro
Anita Carneau. Sainte-Octave 
de Métis. Tél : 775-3943

esLogement 51/, 
chauffé éclairé, aux Apparte­
ments Antonio, 452, apt. 19, Pla­
ce Mgr Langis. Libre le 1er 
novembre. S’adresser après 6 h. 
au tél. 723-9S7S

A LOUER dans la vente de

(Pi ATTENTION — Achetons, ven­
dons et échangeons, meubles et 
articles usagés. S'adresser à : 
Au Seconde Main Enr.. 
ouest, Notre-Dame, St-Robert, 
Rimouski. 723-4611

AUTOS A VENDRE CHALETS: Situés au lac de 
l'Aqueduc — Lac Plourdc — 
Lac Chat 
Rocher-Blanc — S te-1 ,uce sur 
Mer — Plusieurs sont situés 
dans des endroits idéal s pour 
faire de la traîne motorisé. 
C’est la saison idéale pour 
un achat à bon compte cet 
automne.

300
HOMMES OU FEMMES DE­
MANDES 
partiel, vendre produits Jito et 
Doraldina, produits ménagers et 
cosmétiques réputés, garantis. 
Bonne commission. Concours 
spéciaux Gérante, St-Fabien, ca­
se postale 219 : au tél : 179

Pointe-au-Pere —AUTOMOBILE A VENDRE — 
Buick "W ild  Cat" 1964, to it r i­
gide 4 portes, de luxe, siège 
baquet avant avec console cen­
trale pour transmission automa­
tique et accessoires divers. 
Peinture neuve avec toit imita- 

A fait très peu de

A LOUER — Résidence 4 piè­
ces. meublées et chauffées. Libre 
immédiatement. Tél. 723-5028

temps plein oua

A VENDRE — Prix de sacrifice, 
Golfette miniature, rue Price. 
S'adresser à 348, rue Dubé, en­
tre 5 h. et 7 h. p.m. au tél. 723- 
1351

CHAMBRES A LOUER

tion vinyle. 
chemin gravelé et conduit sans 
vitesse ; très excellentes condi­
tions mécaniques et apparence 
surprenante tant à 1 intérieur 
qu’à l ’extérieur. Prix raisonna­
ble. S'adresser à 49, rue St-Lau- 
rent, Luceville. Tél. 739-4327 ou 
739-4811 ____

CHAMBRE A LOUER
sion si désirée. Tél :

— Pen- 
723-5797A VENDRE — Mesdames, qui 

désirez agrémenter veillées d'au­
tomne, j'a i en main assortiment 
points de croix. Attention par­
ticulière aux tisseuses, grand 
spécial dans laine phentex (po- 
lypropylène). S'adresser : Mme
Claire Guérette. 350. boni. Sa­
cré-Coeur (passer l'église). Tél. 
724-4054

Bungalow sur laST-PIE-X :
14e Rue — 2(i' x 42' — ler-

BESOIN D’ARGENT?
vos achats à terme, consolida 
lions de dettes, prêts hypothé­
caires à court terme, consultez 
FINANCE LOCALE Inc., 49, .lac 
qucs-Carticr, Mont-Joli, 775-4341

Porn

CHAMBRES A LOUER — Per­
mission de cuisiner, entrée in­
dépendante. Professeurs et étu­
diants réservez pour septembre. 
Situées rue Blais (face aux Ur- 
sulines) et ave Jean-Brillant coin 
Evêché. Tél. 723-5025

rain 69" x 90" — 3 chambres 
— salon, cuisinette et dinet­
te — chauffage air chaud — 
prix et conditions raisonna­
bles.

REPARATION DE BICYCLES -  
Confiez la réparation de vos bi 
cycles à un expert spécialisé dan­
ce domaine chez Nordet Sport 
vente et réparation, 10G est, St 
Germain. Tél. 723-6543

Magnifique 
—28'

ST-GERMAIN : 
résidence 2 étages 
30’ — située à 77 est, rue St-

AUTOMOBILE 1968 A VENDRE 
— "Chevy II"  de luxe, 2 por­
tes, 6 cylindres radio, très bas 
millage, encore sur garantie. S'a­
dresser à 49, rue St-Laurent, Lu- 
ceville. Tél. 739-4327_________

x
A LOUER — Chambres avec la­
vabos, pour jeune fille. Tél : 
723-7666

Joseph — chauffage eau chau- 
8 grandes pièces — 

prix et conditions raisonna­
bles.
POINTE-AU-PERE : Résiden­
ce située sur la route Poin- 
te-au-Père ouest St-Anaclet 
— 3 chambres à coucher, sa­
lon, cuisine — foyer — chauf­
fage air chaud.

MEUBLES A VENDRE de

A VENDRE — Mobilier de cui­
sine en excellente condition, 
comprenant 4 chaises rembour­
rées à neuf et une table rectan­
gulaire de 5 pieds avec exten- 
sion de 1 pied. $90.00. 723-1874

Deux chambresA LOUER
doubles avec chambre de toilette, 
T.V., située rue Sainte-Marie. 
Tél : 723-8457

A VENDRE — Rambler "Rebel ' 
1967, 290 p.c.. 2 portes, radio. 
4 pneus blancs. En excellente 
condition. Prendrait en échange 

• modèle compact 1964 ou 65. 
Tél. 723-8466 AVISA LOUER — Pension tranquille 

pour personne âgée, chambre 
avec eau, lavage compris, bonne 
nourriture, prix très raisonnable, 
située à 10 milles de Rivière-du- 
Loup. S'adresser à G.P. 214. Ri- 
vière-du-Loup au tél : 862-8912

A VENDRE — Un lot d’appareils 
de télévision usagés en parfait 
état. A compter de $50.00 Ro­
bert Dessureault Ltée, 723-3216

NAZARETH : 
tuée à 42, boul. St-Germain
— 27' x 36’ — terrain paysa- 
gé 60' x 100' — chauffage 
air chaud 
coucher — salon, cuisine — 
prix raisonnable.

Vaste choix de résidences 
unifamiliales — duplex 3, 4, 
5. 6 et 7 logements 
mcrces et terrains — Consul­
tez-nous d’abord pour l ’achat 
ou la vente d'une propriété
— Plusieurs représentants à 
votre service

Résidence si-Météor 64 au-A VENDRE 
tomatique directement du pro­
priétaire. Termes si désirés. 
Tél : 723-3317 et le soir 724-

Jc ne me tiens pas respon­
sable des dettes contractées 
en mon nom par ma femme, 
née Marina Côté.VENDONS, ECHANGEONS — 

Meubles de toutes sortes, neufs 
et usagés — Mobiliers de cham­
bre — salon — cuisine, poêles, 
laveuses, télévisions Electroho­
me, vente, service et échange. 
Les Enchères Cherrier Ltée, 183 

Rimouski.

3 chambres à4338
Signé :AUTOMOBILE A VENDRE —  

Cortina ‘G7. bon état, pos­
session immédiate. S’adresser à 
St-Ulric. tél. 1-737-4357

SituéeCHAMBRE A LOUER
près de l ’hôpital. Tél. 723-6632 YVON DESCHENES

com-CHAMBRE ET PENSION située 
à 364, 2e Rue ouest, Rimouski.Magnifique Puri-A VENDRE 

sienne convertible 1963 toute é- 
quipée. P. Brake, P. Sterring, ra­
dio, transmission au plancher, 
sièges baquets. Moteur 2 ans, 
327, 4 barils. Raison de vente : 
auto fournie. Tél. 723-5818, ou 
723-5627

St-Germain.ouest,
Tél. 723-7373 '

DIVERS A LOUER LeA VENDRE — Beau choix de 
laveuses usagées en très bonne 
condition. A compter de $25.00 
Robert Dessureauit Ltée. Tél. 
723-3216

Coin du MeubleCHALET A LOUER — Habita­
ble en hiver, chauffage à l ’élec­
tricité, meublé. Situé à 2 y2 
milles de Rimouski. S'adresser 
au tél : 723-5729

TRUST GENERAL 
DU CANADAENR

Un TRIUMPHA VENDRE 
TR-3 1961 en très bon ordre, 
moteur neuf. Bonnes conditions. 
723-8286 le soir.

T é l: 724-4106
34 est, DE L'EVECHE 

RIMOUSKI, Que.
LOGEMENTS A LOUER REPRESENTANTS :

A LOUER — Machine û coudre 
automatique “ zig zag” et brode­
rie. S’adresser au Centre Singer 
de Rimouski, tél. 723-2072

Léonard Gagnon 723-2413 
Renaud Moreau 723-5932 
G. O. Morisscttc 723-3103

A LOUER — Logements chauf­
fés 1 pièce, lVs, 2, 3 et 4 pièces, 
220v, prélarts posés. Ainsi que 
sous-sol chauffé de 4,000 pieds. 
Pour entreposage de skidoo, re­
morques, etc. S’adresser à Mme 
Estelle Joubert. Tél. 723-3201

723-3075
DIVERS A VENDRE

A VENDRE — Volkswagen 1500 
de 1963, moteur reconditionné 
en très bon état. 
part.

DIVERS DEMANDES
"XCause : dé- BUREAU A LOUERVENDONS, ECHANGEONS, A 

CI1ETONS tous genres de meu 
blés. Nctoyons les tapis et les 
meubles. Rembourrons matelas 
et meubles. Fabriquons meubles 
ctmatclas sur mesure. Vendons 
et installons tapis et draperies 
Estimé gratuis. La manufacture 
et le magasin Berlin & Fils, 283 
est, St-Germain. Tél. 723-6555

723-2909 LOGEMENT A LOUER DANS 
EDIFICE MODERNE
lors, 2, 3. 4 pièces, électricité, 
chauffage, eau domestique ct! 
tuiles sur les planchers fournis. 
S’adresser au tél. 723-6161 et 
723-2142

Bache-FERME A VENDRE — 78 acres 
dont 67 en culture, avec maison, 
grange-étable hangar, ancienne 
ferme de Bertrand Béland, R.R.2, 
Val-Brillant, Cté Matapédia. S’a­
dresser à M. Emilicn Roy, con­
seiller agricole, Société du Cré­
d it Agricole, Edifice Fédéral, 180 
de la Cathédrale, Case postale 
1025, Rimouski

700 pieds carrés de plancher environ, 
au rez-de-chaussée

situé dans le centre des a ffa ires 
LIBRE IMMEDIATEMENT

:

A LOUER — Logement neuf de 
5*4 pièces. Entrées pour laveu­
se et sécheuse. Prêt le 1er no­
vembre. Tél. 724-4676

S'adresser à :
Tél : 723-1920 La Caisse Populaire de Rimouski,

23 ouest, de l’Evêché, Rimouski,
Tél. : 723-3368.

A VOTRE SERVICE — Atelier 
complet d’ARTS GRAPHIQUES 
photographie, photogravure, pho- 
tolitho, ozalid, Imprimerie Blais, 
62, ave de la Cathédrale, Ri­
mouski.

TERRAIN A VENDRE — ou A 
LOUER —  au pied du Mont Co- 
mi. S’adresser à M. Georges Lé­
vesque 6e Rang ouest, Saint- 
Donat.

A LOUER — 5 */2 pièces neuf, 
chauffé, eau chaude fournie. S'a­
dresser â 382, Picrrc-d’Anjou. 
723-8286 ou 723-8989 le soir.
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Congrès annuel des Dames

Hélène de Champlain

* V,r

h If l , V,
f l V À
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% Vr Des résolutions importantes y
furent étudiées et votées, réso­
lutions s'adressant aux diffé­
rents ministères concernés, pour
faire suite à un mémoire que les
D.H.C. présentaient en juin der­
nier, sur le statut de la femme
au Canada.

Le programme social fut aus­
si fo rt intéressant. Mesdames
Monique Parent et Louisette La­
my furent les déléguées officiel­
les de l ’Abitation Elisabeth Tur-
geon de Rimouski.

C’est au Château Frontenac
dans la ville historique de Qué­
bec, les 13,
que se déroulèrent ces trois
jours d'études.

“ Humaniser le monde, voilà
la vraie vocation de la femme".
Tel fut le thème du congrès
et de la prochaine année d'ac­
tivités des Dames Hélène de
Champlain.

Les conférencières invitées é-
taiont Mlle Germaine Bernier,
journaliste et collaboratrice du
journal “ Le Devoir”  qui traita
du -thème ci-haut mentionné,
dans une conférence intitulée :
“ L’orientation de la pensée fé­
minine dans le monde de la mé­
canique et des techniques”  et
Madame Madeleine Raymond
qui animait le travail sur le
thème de l'année “ Humaniser le
monde : vraie vocation de la

(Photo Yolande) femme” .

3.IJ -H jl,* 15 septembre,14,y.
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BSHK 1. Chambres meublées
à divers endroits

en ville.
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M. André Fccteau, directeur régional de l’Union Catholique des Cultivateurs, le conférencier au pre­
mier diner de la saison 1968-09 de l'Association des Assureurs-Vie. On reconnaîtra aussi MM. Ro­
muald Damours, Reginald Castonguay, président de l'AAVBSL, M. Gaston Belzile, gérant de l ’as­
surance U.C.C. POUR INFORMATIONS

S'ADRESSER AU :

Une législation sur les incendies député de Rimouski à Ottawa
parle de sa circonscription
i
L e TRUST GENERAL

DU CANADALe directeur de la Sûreté Mu­
nicipale, M. Yvon Desrosiers,
président de l ’Association pro­
vinciale des chefs de police et
de pompiers du Québec, s'est en­
tretenu, la semaine dernière, à
Québec, avec l'honorable M. Ro­
bert Lussier, ministre des Affai­

res Municipales sur le projet de
loi sur les incendies qui sera
présenté, pour la première lec­
ture, dès l ’ouverture de la ses­
sion. M. Desrosiers était ac­
compagné de deux administra­
teurs de l'Association, MM. Emi-
licn Saunier, de Trois-Rivières-
Ouest et Dollard Goulet, de
Montréal, ainsi que du Commis­
saire des Incendies de Québec,
M F.-X. Perreault.

12 est, St-Germain,

Rimouski
Prenant la parole au Parle­

ment d'Ottawa, le député de Ri­
mouski, M. Guy Leblanc a dit,
le 17 septembre: "la politique de
développement régional et inter­
régional, mentionnée dans le
Discours du Trône, nous intéres­
se au plus haut point, d’autant
plus que la région du Bas du
Fleuve et de la Gaspésic a été
désignée comme étant un terri­
toire pilote d'aménagement. Ré­
sumant sa pensée sur les $212
millions à dépenser par le fédé­
ral dans le plan quinquennal de
développement, sur les $259 m il­
lions, selon l’entente signée à Ri­
mouski le 26 mai, M. Leblanc
ajoutait : “ la population de notre
région compte que le gouverne­
ment fédéral prenne entièrement
sa responsabilité de surveiller la
réalisation de ce programme.”

Il insista pour une politique
particulière de quota de la it in­
dustriel pour les agriculteurs de
la région, une politique particu­
lière aussi d’attribution de per-

mis d’exportation de bovins eu­
ropéens pour encourager l'éleva­
ge et une politique de transports
en général dans la région-pilote
et une attention particulière à
la compagnie aérienne privée qui
dessert l ’Est du Québec et une
bonne partie de la région du
bouclier canadien.

TELEPHONES

JOUR 724-4106

O CCASIO N
EXCEPTIONNELLE

SOIR 723-8759

Une importante compagnie
canadienne recherche dans
la région un homme âgé de

ans, désireux d exa­
miner une occasion d'affaire
qui en vaut vraiment la pei­
ne. Cet homme devrait avoir
une instruction raisonnable et
posséder de préférence une
certaine expérience du pu­
blic, de l ’administration et
de la vente. Nous sommes
prêts à investir une somme
d'argent considérable pour la
formation de l'homme qui
rencontrera nos exigences. Si
vous êtes intéressé à gagner
un revenu annuel initial de
$7,500 à $10.000, suivant vos
aptitudes. Veillez écrire à
Casier 386, Haute Ville, Qué­
bec 4, QUE. pour fixer une
entrevue.

Les quatre Québécois ont sug­
géré qu’un Institut des pompiers
soit créé, avec Commission iden­
tique à celle de la police, que
des cours par correspondance
(dépliant mensuel) soient acces­
sibles aux pompiers, à l'égal des
policiers. M. Lussier a déclaré
que la future législation sur les
incendies, en fixant des normes
précises, serait à l ’avantage des
municipalités du Québec. On
a suggéré, nous a confié M.
Des rosiers, que des modalités
soient établies au domaine des
enquêtes au plan des incendies
en précisant qu’au niveau tech­
nique le Commissariat des In­
cendies ait juridiction mais qu'en
matière criminelle toute enquête
soit du ressort du Ministère de
la Justice.

LOCAL COMMERCIAL A LOUER
•1525 à

450 pieds carrés de surface — chauffé, éclairé. Comprend :
grand bureau, salle d'attente, chambre de toilette et lavabo,
vestiaire, 3 armoires à papier dont une avec serrure pour
documents. Entrée indépendante. Stationnement. Convien­
drait pour ingénieur, dessinateur, contracteur ou bureau
d’assurance.

Situé à 112, bout. Sacré-Coeur. Tél. 724-4211

. i

Agricole
du lias St-Laurent

/

laPas de grève
à Québec-Téléphone

La signature d'un mémoire
d’entente a mis un terme aux
négociations qui duraient de­
puis le 28 ju in  dernier entre
Québec-Téléphone et l'Union des
employés de métier de cette en­
treprise de télécommunications.
On accepterait les augmenta­
tions d’ordre pécuniaire de
18.1% pour un contrat d’une
durée de deux ans.

Les offres, vient de déclarer
un porte-parole de Québec-Télé­
phone, correspondent aux aspi­
rations de nos employés.

ci. g.

La Commission Scolaire de Ste-Luce

OFFRE EN VENTE
DES BATISSESD E M A N D E  D E

S O U M I S S I O N S La COOPERATIVE AGRICOLE DU BAS ST-
LAURENT offre en vente des bâtisses situées dans
la municipalité de St-Donat comté Rimouski étant
sur un terrain d'environ un demi-arpent carré,
terrain location de la fabrique par bail emphytéo­
tique.

Pour la vente de trois (3) écoles, situé dans les rangs
deux (2) et trois (3) de la paroisse de Ste-Luce.

Les SOUMISSIONS seront reçues jusqu'à fi hrs P.M. jeu­
di le 10 octobre 1968, elles seront ouvertes à la réunion de
MM les Commissaires qui aura lieu le même jour.

Les dites soumissions devront être sous enveloppes scel­
lées, portant la mention “ Soumission" et accompagnées d un
chèque égal à 10% de l'offre du soumissionnaire.

Le prix sera payable comptant à la signature du contrat
lequel devra être signé dans les trente jours suivant la ré­
ception de la lettre d’autorisation du Ministère de l ’Education.

La Commission Scolaire se réserve le droit de n accep­
ter ni la plus haute ni aucune des soumissions reçues.

Donné à Ste-Luce ce 23 septembre 1968.

Dans l'affaire de la faillite de :

HENRI POIRIER & FILS INC
corps politique et incorporé
ayant son siège social à :

10 ouest, 9ème Rue,
Rimouski, Qué.

DESCRIPTION DES BATISSES:
Une bâtisse 20’ x 57’, deux étages, lambris en bar­
deaux de cèdre ;
Une bâtisse 30’ x 60’, un étage, lambris en bar­
deaux d’asphalte :
Un hangar 20’ x 40’, lambris en tôle galvanisée ;
Un hangar 20’ x 20’, lambris en bardeaux de cèdre.

Avis est par les présentes donné que
Henri Poirier & Fils Inc. a fa it cession
le 26ème jour de septembre 1968 et
que la première assemblée des créanciers
sera tenue le lOème jour d'octobre 1968,
.1 2.00 Heures de l'après-midi, au bureau
de M. J. B. Desjardins, le séquestre
officiel, au Palais de Justice, avenue de
la Cathédrale, en la ville de Rimouski,
dans la province de Québec.

Daté de Rimouski, ce 27èmc jour de
septembre 1968.

Les offres seront reçues jusqu’au 15 octobre
courant et devront être adressées à : COOPERA­
TIVE AGRICOLE DU BAS ST-LAURENT, BIC,
COMTE RIMOUSKI. Toutes informations addi­
tionnelles peuvent être obtenues en communiquant
à cette adresse ou par téléphone au numéro :

7 3 6 -4  3 G 3

Henri-Paul Côté, Sec-Très.
Ste-Luce, R. R. No. 1
Cté Rimouski.

HENRI A. MARTIN
Syndic,

218, rue Sl-Edinond,
Rimons1 i, Qué.

hpc/
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Un chef illustre est disparu
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Nous nous joignons à loute la population du 

Québec et du Canada dans le grand deuil causé 

par le décès subit du premier ministre '

(honorable Daniel Johnson

La Traverse Nord-Sud Ltée
QUAI POINTE-AU-PERE, RIMOUSKI
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Ne serait-ce pas la planification
de l'exode du Bas Saint-Laurent?

$  n i

Un camp-école en soccer
à Rivière-du-Loup

L ’Association Provinciale des instructeurs en soccer
n  organise pour la fin de semaine du 5 octobre, un eamp-
H  école à la Cité des Jeunes de Rivière-du-Loup, qui sera
B  sous la responsabilité du Service d’Education Physique de
B la Régionale Scolaire du Grand-Portage.

I - Le camp-école, qui débutera le vendredi soir, à 20
W. heures, pour se continuer le samedi et le dimanche, est
#  offert àdeux groupes : Groupe A, pour les jeunes de 15.
§1 16 et 17 ans parmi lesquels seront choisis des représen-

j tants pour l’équipe junior provinciale aux Premiers jeux
Ëy d’été canadiens d Halifax ; le Groupe B s’adressera aux

| plus de 18 ans intéressés à devenir instructeur en soccer.
S’adresser à Michel Bédard, 464-a, Lafontaine, Rivière-
du-Loup (862-6977).
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La Prov ince de Q u é b e c

v ien t  de pe rd re

un de ses f i ls les plus i l lustres

\ r
, UI

C’est du deux dans un qui fut
offert aux convives de la Cham­
bre de Commerce de Rimouski
au banquet de lancement de la
campagne de recrutement 1968-
69. Dans l’esprit des hôtes, sû­
rement, le conférencier M. J.-P.
Montesinos, coordonnateur du
ministère des affaires municipa­
les à I'ODF.Q, devait présenter
un exposé de jalons palpables
de l’aménagement en cours. On
en est encore à l’inventaire, aux
études climatiques et morpholo­
giques de l’axe Rimouski-Mont-

Joli, aux colloques, aux plans
pour déterminer la vocation par­
ticulière des douze municipalités
impliquées et amorcer l'infras­
tructure. Tous restèrent sur leur
appétit. Ils avaient bien mangé,
le repas ayant été très savou­
reux. Seul, l'exposé liminaire,
comme l'a si bien dit M. Monte-
sinos, pour provoquer la discus­
sion, a irrité  l’auditoire qui con­
naissait de A à Z le chapitre sept
de l ’urbanisation et le Plan d’a­
ménagement, dans ses grandes li­
gnes, distribué le 26 mai lors

de la signature de l ’Entente fé-
dérale-provinciale pour l'aména­
gement du territoire-pilote sur
une période de cinq ans avec
les 228 millions mis à notre dis­
position Les convives voyaient
tout le territoire dans le même
bain tranquillisant de propos thé­
oriques puisque M. Jean-Louis
Rucst, en remerciant le confé­
rencier, a d it sa surprise de n’a­
voir pas prévu l ’intervention ino­
pinée, vigoureuse, réaliste (une
autre conférences 1) étayée de
statistiques du notaire Georges-
Henri Dubé, à pied d’oeuvre de­
puis dis ans pour les études par
le COE, le BAEQ, le CIEQ. Il
voulait de l'action, comme la po­
pulation qu’on pense à l’indus­
trie pour aborder la main-d'oeu-
vre que l'on prépare, qu'on s'oc­
cupe des citoyens marginaux de
la voirie, des assistés sociaux à
recycler, etc. M. Ruest fut bref :
"nous vous disons merci, si la
dispersion des Acadiens s’est fai­
te dans le désordre, l ’exode du
Bas Saint-Laurent et de la Gas-
pésie se fera sous le signe de la
planification.”
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L ’expression populaire a bien raison : la peur fait

mourir. Il  y a tant d’hommes qui, aujourd’hui, souffrent
de paralysie, qui ne vivent tout simplement pas parce
qu’ils sentent cette peur incorrigible du risque, de l'a­
venture, de l ’avenir.

Le Christ, lui, on peut affirmer qu’il n’a jamais été
frappé par cette sorte de peur. Bien sûr, sa chair d’hom­
me a frémi plusieurs fois, mais jamais rien n’a pu l’em­
pêcher de proclamer bien haut sa bonne nouvelle “révo­
lutionnaire”.

Il  est allé jusqu’à la mort, une mort ignominieuse,
mais son cran, son amour, sa dignité ont réussi à en faire
le signe le plus éclatant, un signe-efficace et dynamique.

Quant à nous, il n’y a pas d’autre chemin à parcou­
rir. Aujourd’hui, nous n’avons pas le droit d’avoir peur;
si nous voulons nous annoncer comme chrétiens, nous
n’avons pas le droit de nous réfugier dans une certaine

possession tranquille de la vérité”. C’est l’Evangile glo­
bal qu’il faut redire ; les paroles et les gestes.

E t j ’ajoute . . . pour vivre, ce n’est pas assez de le
crier cet Evangile, ce n’est pas assez de vaincre notre
peur . . .  il faut aller à celle des autres, il faut aider les
autres à crier “victoire" ! Nous avons trop de frères
paralysés, il y a trop d’hommes qui ne vivent pas. Notre
audace doit apprendre à les guérir, doit les aider à re­
trouver le goût de la vie.

C’est simple et difficile à la fois. C’est en Jésus le
Christ qu’il faut sentir le demain parfois effrayant, c’est
comme lui qu’il faut passer à l’action, c’est avec lui qu’il
faut réveiller l’aujourd’hui. A cause de notre nom de
chrétien, c’est notre “pouvoir” et notre vocation.

Les foules glorifiaient Dieu qui a donné un tel
pouvoir aux hommes

speur >
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D’autres convives parlèrent de
brume, de difficultés pour tant
d’experts subtils à trouver des
centres de polorisation, à passer
à l ’action.

M  ïb a n ie l U inôon
Et à la sortie, le désenchante­

ment des convives s’exprima à
haute voix : “ C’est toute la gale­
rie de coordonnateurs qui aurait
dû être invitée. A tour de rôle,
chacun aurait pu nous éclairer
selon son ministère. — On sait
tout ça par coeur. — On veut
entendre dire qu’on est prêt à
passer à l ’action, que les argents
ne seront pas tous engloutis pour
les salaires de la patente gouver­
nementale et pour les cours de
recyclage de main-d’œuvre au
pro fit du reste de la province".

Premie r  M in is t re
de ia Prov ince de Q u é b e c

qui s’est dévoué sans réserve pour le progrès,
la prospérité et le bien-être de ses compatriotes.

NOS CONDOLEANCES

Hôtel St-Louis
Mais à la louange de M. Mon-

tesinos, son exposé liminaire fut
impeccable et clair pour les non-
initiés.

R. M artin , prop.

214, St-Edmond

RIMOUSKI
Il reste au président M. Mar­

cel Crevier d'atteindre l'objectif
de la Chambre de Commerce
dans le recrutement : au moins
500 hommes d’affaires qui re­
trousseront leurs manches dans
un geste de solidarité pour faire
démarrer ce qui est STATISTI­
QUE ou pour mettre sur pied
certaines industries, prêtes
s'implanter chez nous, si le bon
vouloir collectif se manifeste.

Manoir St-Laurent
(Mathieu) LUCEVILLE

André Dans AG.
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TELEVISION
A l’assemblée générale annuelle des Jeunesses Mu­

sicales de Rimouski, madame Pierrette Caron a été réé­
lue pour un second mandat. Trois vice-présidents la 
couderont dans son travail : M. Rodrigue Hubert, Ma­
dame Jeannine Côté et Mlle Denise Roy, étudiante. Mlle 
Diane Beaulieu, également étudiante, agira comme secré­
taire, et Mlle Marie-Paule Michaud, comme trésorière. 
Publiciste; M. Blondin Lagacé. Directeurs : Mlle Micheli­
ne Aube, M. Fernand La flamme, Mme Margot Michaud, 
M. Patrice Demers, Mme Rachel Laplante, Mlle Ghislaine 
Dechamplain, le Frère Jean-Marc Trottier, M. Gaby Le­
mire, Mlle Mariette Viens, Mlle Ginette Ouellet, M. Ber­
nard Bélanger, le capitaine Lucien Labrecque, Mlle Mo­
nique Dumas et M. Gilles Raboin.

La campagne de recrutement des membres pour 1968- 
69 a débuté le 22 septembre pour se terminer le 
tobre. La carte de membres-adultes, $5 et celle de l’é­
tudiant : $2.50.

Quatre concerts en perspective : Jean-Claude Venden 
Eynden, pianiste belge, début d'octobre, les Petits Chan­
teurs du Mont-Royal, le 5 novembre, le Quatuor saxo­
phone Pierre Bourque, et Guy Fallot, violoncelliste fran­
çais.

Une "socialiste issue 
de la "gentry" victorienne

ré 'êM

r i  •
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Un personnage tel que Lady 
Asquith, de Londres, vaut bien 
qu'on lui consacre un commen­
taire tout à fait spécial. Il est 
à la fois rare et réconfortant 
d'entendre une dame de plus de 
quatre-vingts ans s'exprimer 
avec ce mélange de hardiesse, 
de distinction, de douce ironie 
et d'humour corrosif. Sous ses 
blancs cheveux mousseux, coif­
fés, ou plutôt décoiffés comme 
ils le sont si souvent en An­
gleterre, dans sa robe à fleurs, 
sous son double rang de perles
— qui sont certainement vraies
— et sa broche de diamants, 
cette octogénaire était plus vraie 
que nature.

Habilement “réchauffée" pat 
Fernand Séguin, elle a tenu en 
haleine, pendant soixante minu­
tes d'affilée, un public téléspec­
tateur qui n’a pas dû s'ennuyer 
beaucoup. Son Français, quasi 
impeccable, lui permet d’expri­
mer les plus fines nuances de 
ses opinions, quand elles sont 
l'essence aristocratique ou ar­
tistique, et les plus mordantes 
de ses réflexions, quand elles 
-ont politiques ou sociales. J’ai 
particulièrement été frappée par 
cette règle — très française — 
des trois épithètes que Lady 
Asquith a certainement apprise 
dans les écoles françaises où 
elle a fréquenté avant la pre­
mière guerre mondiale. Son 
français est littéraire et, en mê­
me temps, extrêmement vivant. 
I: était éloquent de l'entendre 
parier de son père, du milieu 
des politiques libéraux londo­
niens qu elle connaît par coeur, 
de la résidence du 10 Downing 
Street, des sorties de cabinet 
ou elle observait, sur les visages 
transparents des ministres, les 
expressions de triomphe ou de 
déconvenue, selon qu'ils avaient 
perdu ou gagné une bataille 
verbale à la réunion du Minis­
tère . . .

Anglaise, aristocratique, mem­
bre de !a Chambre des Lords, 
Lady Asquith l'est, et à fond. 
11 faut l'entendre parler de la 
vie londonienne de ses débats, 
où elle s’était plongée, elle l'a 
rappelé avec un radieux sourire, 
avec extase et délice. . .  De la 
rentrée annuelle du Parlement

anglais et de la pompe obligée 
de la Monarchie. . .  De ses pre­
miers entretiens avec un Wins­
ton Churchill de tente-deux ans. 
alors qu'elle en avait dix-neuf, 
et de toute l'histoire de leur 
longue amitié, qu'elle vient d’ail­
leurs de raconter dans un livre 
à fort tirage . . .

Mais Lady Asquith est égale­
ment la fille de l'ancien premier 
ministre, Lord Asquith, qui fut 
le premier homme politique an­
glais à faire adopter les mesu­
res de sécurité sociale en Angle­
terre, telle la retraite des vieil­
lards, jugée dans le temps ré­
volutionnaire et susceptible de 
faire perdre leur dignité aux An­
glais. "Ceux qui jugeaient ainsi,' 
rappelle la vieille dame, indignée, 
n’avaient jamais gagné un shill­
ing de leur vie, vivaient de ren­
tes confortables . . . "  Elle rap­
pelle sa révolte du temps, avec 
bonheur et même une certaine 
nostalgie de ne plus y être.

Enfin, et c’est sans doute par 
!à quelle aura piqué plus vive­
ment la curiosité de ses télé­
spectateurs, l’aristocratique et 
fière Lady a parlé du général 
de Gaulle avec son habituelle 
franchise brutale et une rancune 
qu’on ne saurait lui reprocher, 
vu les circonstances... Elle ne 
s’est pas fait faute, incidemment, 
de souligner que l’Angleterre é- 
tait une île, "heureusement pour 
lui et pour nous, car qu’en se­
rait-il advenu de la France sans 
cela " ? ajoutait-elle avec un 
sourire moqueur. Elle a dit et 
redit que de Gaulle "ne pardon­
nait pas à l’Angleterre tout ce 
qu’il lui devait. . ."  Plus sar­
castiquement encore, elle a tenu 
à faire observer que le Marshall 
Aid, subventionné en presque 
totalité par les fonds américains, 
avait été à l’origine du relève­
ment spectaculaire de la France, 
et de l’Europe, après le deuxiè­
me conflit mondial. “Si 
France, pour une avait dû payer 
ces dons, comme des dettes 
d’honneur, elle serait encore en 
déficit, et pour longtemps . . ."

A l’évocation de la conférence 
de Téhéran, que Lady Asquith, 
en vétéran aguerri de la politi­
que internationale, juge plus im­
portante que celle de Yalta, elle
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I EN FINALE : 12 m anuscrits 
aux d eu x  prix littéraires

• 5

BIEN VOTRE 
DOC PHIL 
LA SECTE
LES GRANDES GUEULES 
SAVOIR AIMER 
LE CIEL AUTOMATIQUE DE 

MONSIEUR JESUS TANNE 
PELLICULE 
ANNICK

Le même ouvrage ne pourra 
gagner les deux prix ; par con­
séquent, deux de ces manuscrits 
seront primés aux environs du 
15 novembre.

Rappelons que le Prix du Cer­
cle est de $1,000 et que l’ouvra­
ge primé est publié comme sé­
lection régulière mensuelle du 
Cercle du Livre du France.

Le Prix Jean Béraud est au 
Prix du Cercle du Livre de

Sur les 31 manuscrits reçus 
en mai dernier, 12 ont été re­
tenus pour participer à la fina­
le du Prix du Cercle du Livre 
de France.

On sait que depuis cette an­
née, le Prix Jean Béraud dont 
le jury est constitué sous la pré­
sidence de Madame Claire Mar­
tin, par les anciens gagnants du 
Prix du Cercle, accordera, le 
même prix, le Prix Jean Béraud.

Les manuscrits retenus en fi­
nale ont pour titres :
LE TENDRE MATIN 
L’INITIE ET LE DELIVRE 
LE ROYAUME DETRAQUE 
BABYLONE, ELLE

.. lady Violet Bonham-Car- 
ter, au dernier SEL DE LA 
SEMAINE . . . 
a rappelé l'attitude condamna­
ble de Roosevelt et la désillusion 
qu’en avait rapportée le vieux 
Churchill, 
avait-il dit au retour, comme 
notre pays est une petite puis­
sance . . . entre les deux blocs . 
Fernand Seguin n’a pas osé, à 
ce moment, poser la question 
qui, certes, devait lui brûler les 
lèvres, c’est-à-dire ’’que serait-il 
arrivé si de Gaule avait pu être 
présent, et actif, à Téhéran com­
me à Yalta" ? Certes, l'anima­
teur de SEL DE LA SEMAINE 
a craint, devant l’acharnement 
de la vieille dame contre de 
Gaulle, de mettre le feu aux 
poudres, une seconde fois . . .

Enfin, la dernière partie de 
cette heure trop courte fut con­
sacrée à une comparaison de 
1ère victorienne et de 1ère su­
personique . . .  L'histoire symbo­
lique qu'a finalement racontée 
Lady Asquith était émouvante 
et très significative. “Permettre 
à nos âmes de rejoindre nos 
corps", disaient, à l’étape d'une 
exploration, les porteurs indiens. 
C’est, je pense, ce que nous de­
vons souhaiter à tous nos con­
temporains, pressés de vivre, ou 
plutôt pressés de mourir. Lady

"J’ai compris, lui

DEGRINGOLE

France ce que le Prix Théo­
phraste Renaudot est au Prix 
Concourt en France, c’est-à-dire 
qu’ils sont décernés le même 
jour, au même endroit et qu’ils 
portent sur les mêmes ouvra­
ges.

Asquith qui vécut pleinement, 
qui continue de mener l'existen­
ce la plus active, a quand même 
démontré, par la lucidité ingé­
nieuse de ses réponses, par sa 
capacité de concentration, qu’el­
le prit aussi le temps de rêver 
et même de réfléchir. Ce qui 
n’est plus très commun de nos 
jours. Une grande dame ; une 
personnalité de PREMIER PLAN, 
c'est le cas de le dire, et que 
Radio-Danada avait très heureu­
sement choisie pour son dernier 
SEL DE LA SEMAINE.

Le prix Jean Béraud est é- 
galement de $1,000 offert par la 
Brasserie Molson et il est ac-

la

compagné d'un Prix de maquet­
te Molson de $300 pour la meil­
leure maquette de couverture.

Les deux ouvrages seront pu­
bliés simultanément et le public 
aura l'occasion de discuter du 
goût respectif des deux jurys.L. M.
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■EOLAND RAINVILLE 
rev ien t au Québec
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pour
r?r rTle, tru poste de directeur de 

la distribution de l'Office 
National du Film pour le 
Québec.

M Rainville était repré­
sentant de l’Office National 
du Film à Buenos Aires de­
puis trois ans, et il compte 
de nombreux amis à Ri­
mouski où il fut représen­
tant de l’Office National du 
Film, de 1960 à 3963.

Sa nomination entrait en 
vigueur le premier septem­
bre 1968. Nous lui souhai­
tons la bienvenue au sein 
de l’équipe de distribution 
du Québec.
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Quelques membres de l’Exécutif des Jeunesses Musicales de Rimouski pour l'année 
1968-69 : Mlle Denise Roy, Mlle Marie-Paule Michaud, Mme Pierrette Caron, Mme 
Jeannine Côté. En retrait, M. Blondin Lagacé, Mlle Diane Beaulieu

Il nous fait grand plai­
sir d’annoncer la nomina­
tion de M. Roland Rainvil- (Photo Rita Chevron)
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M. D e n is  L u p ie n  d e  M e lb o u r n e  d a n s  le s  C a n ­

to n s  d e  l ’E s t  e s t  u n  d é b r o u i l l a r d . . .  e t  u n  v r a i .  A v e c  le s  
$ 5 ,0 0 0  q u ’i l  v i e n t  d e  g a g n e r  g r â c e  à  M a t in é e ,  i l  se  d é ­
b r o u i l l e r a  p o u r  f o u r n i r  à  s e s  e n f a n t s  l ’é d u c a t io n  q u ’i ls  
d é s i r e r o n t .  P e n s e z  d o n c , c in q  e n f a n t s  d e  5 à  12 a n s  q u i  
p o u r r o n t  f a i r e  le s  é tu d e s  q u 'i l s  v e u l e n t  g r â c e  à  l e u r  d é ­
b r o u i l l a r d  d e  p è r e .  D é b r o u i l l e z - v o u s  d o n c  . . . g a g n e z  
M a tin é e !

un antre débrouilla
gagne $5,000

ffcîÂ

grâce aux jetons Matinée
LES D ÉB RO U ILLA R D S son t de plus en plus nom breux . Ils 

son t m a in te n a n t p lus de 63,573 à avo ir gagné des p rix  de $1 à 
$5,000 en sachan t se débrouiller, en  m isan t sur les je tons chanceux  
M atinée. A pprenez donc à vous débrouiller. Misez M atinée.
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la cigarette des 
débrouillards

V;

>#  „ '■<: .M : ’ ■:

% BS
S:

SSr■rx :■:>v

SSK --, A #  v«. 1
B

% #x '. *-
•«> H w i >

•w a# I  Vm s .m m &
\

■ . $ ■,
•- '-'X v>' !:riiü gggsswij • r ; :«3

4.':=: .'.V:'
-m #IK m'(fi

m a î
( Uv : Jetons or, $5,000; 

argent, $100; 
bronze, $5; 

vert, $1.
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. Matinée—la cigarette la plus douce au Canada.< *» I
vù L e s  g a g n a n t s  d e v r o n t  s a t i s f a i r e  a u x  s t i p u l a t i o n s  d u  r è g l e m e n t  é c r i t  s u r  le  J e to n ..;; .H
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FEMINA et les dames Hélène de Champlain
humaniser le monde : vraie vocation de 
la femme #  édifier la cité : son souci

La reconnaissance de l'As­
semblée générale des Nattons U- 
nies, à l ’unanimité de ses 111 
membres présents, le S novem­
bre 1967, des droits de la fem­
me égaux à ceux de l'homme, a 
inspiré le thème des assises an­
nuelles du mouvement Les Da­
mes Hélène de Champlain te­
nues, "récemment, au Château 
Frontenac de Québec : humani­
ser le monde, vraie vocation de 
la femme

Et les études, au cours des 
quatre seminars, dont l'un fut 
animé par une Rimouskoise, ma­
dame Madeleine Raymond, notre 
souriante interlocutrice, ont pc

réaliser l égalité avec l'homme
“ C’est un objectif qui exige 

de la persévérance sur le plan 
personnel d’abord et au niveau 
des groupes ensuite. Il faut é- 
galement un esprit de dialogue 
très large avec les organisations 
d'hommes spécialement car c'est 
avec eux et non contre eux qu’il 
s'agit de réaliser cette égalité. 
Mais la femme doit rester elle- 
même dans ses comportements 
internes et externes parce qu'el­
le n'est ni inférieure, ni égale, 
ni supérieure à l'homme", nous 
dit Madeleine Raymond. "Elle 
est différente, c'est tout Le 
mouvement offre des possibili­
tés d'épanouissement même aux 
plus timides. Elles sont inte lli­
gentes, donc elles sont capables 
de dépassement. Elles réagissent 
différemment parce qu elles sont 
femmes. Mais c'est cet aspect 
différent qui contribuera à hu­
maniser la société dans laquelle 
elles vivent. L'homme peut ac­
quérir beaucoup à leur contact 
réel si tout son être se refuse, 
se révolte contre la déshumani­
sation d'une société technique 
où est la discrimination ?

Vous voulez un exemple tout 
chaud ? Cette semaine même, la 
Chambre de Commerce fait du 
recrutement. A-t-elle pensé aux 
femmes ? Mais non 1 Pourtant, 
nous avons, ajoute ma sourian­
te interlocutrice, des femmes 
d’affaires qui réussissent bien 
dans la région et qui sont capa­
bles de dialoguer avec les hom­
mes d'affaires de la C.C. Pen­
sez aussi à l'organisation du 
congrès. Les activités sont tou­
jours distiinctes pour monsieur 
et pour madame. Comme si la 
femme ne s'intéressait pas à sa 
rivale, la maîtresse de son ma­
ri, soit son travail ou sa pro­
fession !
elles avouent vouloir 
bâtir la cité

La femme canadienne-fran- 
çaise veut contribuer à bâtir la 
cité et elle l'a d it au congrès. 
"Cette attitude nouvelle m'a im­
pressionnée. et réjouie. Elles veu­
lent se motiver pour agir."

Et Madeleine Raymond est 
d’avis que l ’enquête menée au

initiatives. Elles collaborent avec 
d’autres mouvements sociaux 
dont les objectifs sont axés sur 
la famille, l'éducation, la cultu­
re, les problèmes sociaux. Les 
Dames Hélène de Champlain ont 
décidé d'élargir leurs cadres en 
invitant les religieuses à joindre 
les rangs du mouvement qui 
s'appuient sur quatre principes 
de base pour former une élite 
féminine vouée à la défense de 
la famille. “ Avec les religieuses 
contemporaines, l'expérience se­
ra enrichissante. Les quatre 
mots-clés, religion, fraternité, 
patriotisme et civisme, elles les 
vivent autant que nous. " 
établir l'équilibre par un 
supplément de culture et 
d’amour

Madeleine Raymond vit inten­
sément ce qu elle énonce. D'une 
simplicité exquise, elle est le 
prototype de la femme d'inté­
rieur et de la femme d'action 
1968, qui se grandit dans le ser­
vice des autres Elle humanise 
son milieu, comme ses collègues 
dans le mouvement, en faisant 
l'équilibre par un supplément de 
culture et d'amour vrai. “ Etre 
épouse, mère et ménagère, c'est 
mon plus beau titre "

Elle d it n'avoir jamais obser­
vé de différences de comporte­
ment des Dames Hélène de 
Champlain citadines, semi-rura­
les (comme les Rimouskoises) et 
rurales tout court au congrès de 
septembre. "Si peu en tout cas. 
Notre mouvement encourage 
tous ses membres à prendre u- 
ne part active à la vie civique, 
à tous les niveaux, et à se fai­
re elles-mêmes les artisanes de 
leur propre promotion. Il sug­
gère les livres à consulter et à 
lire pour y arriver et les autres 
moyens de culture. Il favorise 
les échanges d'opinions, les in i­
tiatives, les colloques. Il faut 
que la femme s’intégre à la vie 
sociale, accepte les postes de 
commande, cesse de se considé­
rer comme un citoyen de secon­
de zone, peu importe le milieu 
où elle évolue et qu’elle prouve 
qu’elle n'a rien à envier à l'hom­
me."

i M ' " '

F

»

té sur les raisons qui ont m oti­
vé cette déclaration des Droits 
de la Femme. Plus de cent dé­
léguées de la soixantaine d'A- 
bitalions en milieu francophone 
au Québec et en Ontario ont é- 
tudié les aspects sociaux, po liti­
ques, familiaux du thème et les 

qui ont motivé le geste

:
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Canada sur le statut de la fem­
me aura un lendemain positif 
si on répète le geste en tenant 
une enquête sur le statut de 
l'homme. De la réflexion, de la 
recherche, l'étude de la situa­
tion mouvante leur seraient sa­
lutaires.

“ Maintenant que la femme a 
ouvert son foyer aux dimensions 
du monde, de tout son être, elle 
doit prendre sa place en inspi­
rant les lois, en suggérant des 
amendements, en r,clamant la 
refonte de législations périmées, 
en suivant de près l'actualité 
par l’écrit sérieux, les mémoi­
res analysés sur des enquêtes 
qui se font à gauche et à droi­
te. Par ses exigences, que la 
femme oblige l’homme à s'élever 
au-dessus de lui-même et à as­
sumer son rôle de père. L'homo­
sexualité, qui a pour origine pre­
mière le manque de relations 
interpersonnelles avec le père, 
perdrait du terrain. Après l'é­
mancipation féminine, on parle­
ra de domestication masculine, 
vous verrez !"

Il reste vrai que le vocation 
de la femme c'est humaniser le 
monde et que sa vraie religion, 
c’est l'amour, non l'érotisme. 
"Pourquoi les femmes ne pro­
testent-elles pas davantage con 
tre l'IMAGE qu’on fait d'elles,

un objet, au cinéma par exem­
ple. C'est la notion exacte de 
l’amour et de la charité qu'il 
faut propager” Il faut, conclut 
la présidente régionale des Da- 

(Suitc ü la page 21.)

raisons 
des Nations Unies

Les Dames Hélène de Cham- 
mouvement canadien àplain, .

but culturel et fraternel, fondé 
1961, est le corollaire fémi- 

des Chevaliers de Cham- 
inscrit au ca-

en üssuanin
plain. Elles ont 
lendrier des activités de l'année 
1968-69 des mesures pour favo­
riser l'égalité des droits 
tique, au 
ciale et économique, dans la ta- 

d’éducation.

en ooli-
civil, dans la vie so­ dé tous genres d'appareils 

électriques
mille, en matière 
‘Il reste aux femmes à démon- 

monde ce dont elles sont |#
trer au
capables. Les progrès techniques 
les libérant des tâches matériel­
les favorisent les loisirs cultu-

11 faut

e
e
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rels pour leur promotion, 
que partout les femmes 
présentes en tant que collabora­
trices compétentes et femmes 
détentrices de valeurs qui leur 
sont propres pour garder au 
monde un visage humain, 
des religieuses joindraient 
les rangs

L'Abitation Elisabeth-Turgeon, 
fondée à Rimouski, en 
s'est déjà signalée par des p ri­

de position franches sur des 
sujets controversés, l'oeuvre de 
colonie de vacances pour filles, 
ia réussite de plusieurs autres

soient

Un technicien spécialiste, a t­
taché à la maison est toujours à 
votre service pour vous donner 
un travail soigné et garanti.

CHEZ
1962, ROBERT DESSUREAULT

Ltéeses
322, ST-GERMAIN 

723-3218
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Avec tout le Québec, nous déplorons 
le décès subit de

A
«

■

L’HONORABLE DANIEL JOHNSON '

A

premier ministre du Québec 
ardent patriote et Canadien éminent. O i

1 J K
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La Compagnie de Bois de Luceville Ltée
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hum aniser le monde . . ■

y J  K
(Suite de la page 20.) 

mes Hélène de Champlain, mon­
trer comment l'être humain est 
complexe, comment sa consécra­
tion à un être de l’autre sexe 
est porteuse d'espoir, comment 
la construction d’un couple et 
d’une famille sont choses lon­
gues, passionnantes, difficiles 
mais enthousiasmantes à la fois 
sans perdre de vue, pour éviter 
les lendemains décevants, que 
tout amour humain est réel et 
imparfait comme l'est chaque 
individu. En résumé, le mouve­
ment essaie d'apporter un éclai­
rage juste sur les vertus authen-

tiques humaines, sociales, fami­
liales toujours actuelles pour un 
monde civilisé, stable, heureux, 
des cours familiales réclamés 

On ne trime pas dur toute u- 
ne année d'une ville à une au­
tre, dans les Abitations, sans a- 
dopter au terme des assises an­
nuelles, des résolutions. A Qué­
bec, on a réclamé des cours fa­
miliales, des amendements aux 
lois sociales en ne perdant pas 
de vue le problème des drogues. 
La censure des films de violen­
ce à la télévision d'état a fait 
aussi l'objet d'une motion pour 
Ottawa.
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A l'A.F.E.A.S. 
St-Germaîn

■L'A.F.E.À.S St-Robert ■■A
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VLa réunion mensuelle de l'A. 
F.E.A.S de St-Robert aura lieu, 
mardi le 8 octobre à 8 heures 
à la salle du sous-sol. 
conférencière sera Mlle Marcel­
le Blanchette, diplômée de l’U­
niversité de Sherbrooke sur l’al­
coolisme et les autres toxico­
manies. Elle développera le thè- 

'Drogues au niveau scolai­
re”. Bienvenue à toutes les da­
mes.

La prochaine réunion de VA. 
F.E.A.S St Germain -lieu
mardi soir le 8 octobre prochain 
à 19.45 lires à l’Ecole d’Agri- 
culture.

Nous aurons comme confé­
rencier Monsieur Winston Wells 
professeur au CEGEP qui trai­
tera du problème : LA DROGUE 
AU NIVEAU SCOLAIRE.

C'est la période du recrute­
ment, alors amenez vos amies.

aura
Notre

£•13S

l'exécutif rimouskois 1 9 6 8 - 6 9
Présidente, Louisette Lamy; Vice-Présidente, Monique Desrosiers; Secrétaire, Monique 
Parent; Trésorière, Rita Bouchard; Organiste, Rachel Laplante: Monitrices, Anne Saint- 
Pierre et Madeleine Fournier; Publiciste, Mariette Beaupré; Présidente honoraire, Berna­
dette Belzile; Présidente régionale, Madeleine Raymond.
Vice-Présidente souveraine au national : Mme Thérèse Alary, de Rimouski.

me

Bienvenue à toutes.

il •V'S
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Pour exécuter la POSITION 
DE L’ANGLE, détendez-vous, 
laissez le cou et la tête libre, 
le genou droit, cheville libre.

Exécution. Lentement, levez 
la jambe gauche aussi haut que 
possible, tout en gardant le ge­
nou droit et la cheville libre. 
Tournez le pied vers vous : 
alors vous sentez tirer les mus­
cles en arrière de la jambe. 
Pointez le pied : alors vous res­
sentirez tirer les muscles en 
avant de la jambe. Descendez 
tranquillement tout en contrô­
lant. Soyez certain que le cou, 
le torse, les bras soient bien 
libres. Relâchez. Détendez .. . 
Recommencez l'expérience avec 
la jambe droite. Accompagnez 
cette pose de la respiration 
yoguique.

Effets. Cet exercice vous ai­
de à acquérir le contrôle des 
jambes, allonge les muscles en 
arrière et en avant des jambes. 
Il stimule la circulation dans les 
jambes. Les muscles de l'ab­
domen s’en trouvent renforcés.

C'est une pose inoffensive, 
d'exécution facile, qui prépare à 
des exercices plus difficiles. Le 
yoga conditionne aussi l'esprit. 
Volonté et persévérance achemi­
nent la personne vers un équili­
bre physique et mental.

C'est une erreur de croire que 
le yoga peut être pratiqué sans 
discernement, sans règle préci­
ses, comme remède-miracle à

tous les maux du corps et de 
l'esprit. Pratiquer le yoga en 
brûlant les étapes, sans prépa­
ration préalable, c'est ignorer 
les périls auxquels s'exposent 
les débutants, sans un condition­
nement nécessaire. Le grand 
Maître Satyananda, aux jour­
nées internationales du yoga à

Bruxelles, a mis en garde les 
tenants du yoga à l’aveuglette, 
de la “mésadaptation", insistant 
sur la nécessité d’améliorer le

Nous regrettons la mort 
soudaine de corps et de libérer l’esprit par 

une pratique raisonnée d’un 
yoga bien enseigné et adapté 
à chaque personne.

C. et M. Fertatte

[ h o n o r a b le  H t^ a n ie l  J^oh L'AFÉAS POSSÈDE 
SES LETTRES PATENTES

in iony

premier ministre du Québec, 
homme d'état courageux, 
prêt à lutter pour ce qu'il 
jugeait bon pour sa province.

L’Association Féminine d'Education et d’Action So­
ciale, née il y  a deux ans par la fusion de la Fédération 
des Cercles d'Economie Domestique et l ’Union Féminine 
des Femmes Rurales, possède depuis le huit auût ses 
Lettres Patentes en vertu de la troisième partie de la 
Loi des compagnies.

Madame Louis-Philippe Laliberté, de Nazareth, Ri- 
mouski, est l’une des trois requérantes de l’AFEAS qui 
aura son siège social à 515, avenue Viger, Montréal, et 
qui groupera les personnes intéressées à la promotion 
de la femme.

Unité Sanitaire, RimouskiPhillips Cables Ltd Clinique d'immunisation et de vaccination :
SACRE-COEUR : Lundi 7 octobre, de 2 h. à 3 h. p.m. 
STE-BLANDINE : Mardi 8 octobre, à 2 h. p.m. 
ESPRIT-SAINT : Mercredi 9 octobre, de 2 b. â 3 h. p.m. 
POINTE-AU-PERE : Mercredi 9 octobre, de 2 h. à 2 h. 30 p.m. 
STE-ODILE : Jeudi 10 octobre, de 2 h. à 3 h. 30 p.m. 
RIMOUSKI (U.S.) : Vendredi 11 octobre, de 2 h. à 4 h. p.m. 

Clinique antituberculeuse :
RIMOUSKI (U.S.) : Mardi 8 octobre, à 1 h. 30 p.m.

234, rue Léonidas 
Rimouski
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C a n t in  (B é a tr ic e ) ,  de  S a in t-D o -  
n a t; une  b ru  M m e  A d r ie n  !•'ra n ­
c o e u r ( L u c i l le  C a ro n ) , de  la  m ê ­
m e  lo c a li té .  L u i s u r v iv e n t  aussi 
ses frè re s  e t le u r  é p o u se  M M . 
A d é la r d  e t F lo r ia n  F ra n c o e u r . 
de M o n t ré a l;  son  b e a u - f rè re  M . 
T a n c rè d e  B é ru b é , de L a c -a u .S a u ­
m o n . I l  la is s e  é g a le m e n t 33 pe ­
t i ts -e n fa n ts  e t  35 a r r iè re -p e t i ts -  
e n fa n ts .

C 'e s t l ’a b b é  L é o n a rd  B e lz ile  
c u ré , q u i o f f ic ia i t  au  s e rv ic e  f u ­
n è b re , a s s is té  d u  c h a n o in e  F ra n ­
ç o is  R io u x . d e  S a in te -O d ile  ; au  
c h o e u r  a v a ie n t p r is  p la c e  l'a b b é  
A lc id e  C ô té , de S a in te -A g n è s , 
le  R P. F ra n ç o is  B é ru b é . o .m .i., 
l 'a b b é  R ené  B é ru b é , n e v e u x , l 'a b ­
bé L u c ie n  R io u x , c u ré  de l 'A s ­
c e n s io n . e t a u tre s  q u i o n t  te n u , 
c o m m e  de  n o m b re u x  f id è le s , 
re n d re  u n  té m o ig n a g e  d ’e s tim e  à 
c e lu i q u i s 'é ta i t  d é v o u é  in la s s a ­
b le m e n t au  s e in  de to u te s  les a s ­
s o c ia t io n s  à c a ra c tè re  p a ro is s ia l 
e t ré g io n a l.  L a  c h o ra le  é ta it  d i ­
r ig é e  p a r  M . L a u re n t  F ra n c o e u r, 
n e v e u , de L a  M a lb a ie .  U n  lo n g  
c o r tè g e  a a c c o m p a g n é  les res tes  
m o r te ls  au c im e t iè re  de  S a in t-  
D o n a t p o u r  l ' in h u m a t io n .

M m e  J o s e p h  F ra n c o e u r  (M a r ie -  

L o u is e  C ô té ) , de S a in t-G a b r ie l,  
M m e  O d ilo n  D e sg a g n é  ( A n to in e t ­
te ), M . e t M m e  A lb e r t  F ra n c o e u r  
(Y v o n n e  T h é r ia u l t ) ,  de S a in t - D o -  
n a t, M . e t M m e  Isa a c  G a g n o n  
( I rè n e ) ,  de S a in t-A rs è n e , M . l 'a ­
g ro n o m e  L é o p o ld  F ra n c o e u r  e t 
son  é p o u se  F ra n ç o is e  B é la n g e r, 
de R im o u s k i M  e t M m e  E d m o n d  
S a in t - L a u r e n t  (Y v o n n e ) ,  de H a u - 
te r iv e ,  M . e t M m e  O liv a  F ra n ­
c o e u r  (A d r ie n n e  V a i l la n c o u r t ) .  
de  S a in t-A rs è n e . M lle  G e r t ru d e  
F ra n c o e u r , M . e t M m e  A lp h o n s e

( Irè n e ) ,  de  M o n t-J o li .

Les fu n é ra il le s  o n t eu lie u  
l 'é g lis e  p a ro is s ia le  
de n o m b re u x  p a re n ts  e t a m is

Décès de
M m e Fortune* Emond

A  S a in te -F ia  v ie , le  7 s e p te m ­
b re . est dé cédée  ù l 'â g e  de 72 ans. 
m a d a m e  I o r tu n a t  E m o n d  (R ose - 
d e -L im a  T h ib a u lt ) .  E lle  la isse , o u ­
tre  son  é p o u x , h u it  f i l s  e t  f i l le s :  
M M . L é o , A lp h o n s e  e t H e n r i E 
m o n d , de S a in te -F la v ie ,  A rm a n d , 
de H a u te r iv e ,  J e a n -P a u l, de Q u é ­
bec. M m e  L o u is  R o d r ig u e  ( Y v o n ­
ne ), M m e  H e n r i D ro le t  (Y v e t te ) ,  
de  Q u é b e c . M m e  R a o u l C a n t in

M o rt de
M . Elzéar Francoeur

A u  S a n a to r iu m  de M o n t -J o li ,  
a p rè s  une  lo n g u e  m a la d ie , es t 
décédé , à l 'â g e  de 89  ans, M . 
E lz é a r  F ra n c o e u r , de S a in t-D o -  
n a t, a v a n ta g e u s e m e n t 
da n s  la  ré g io n . I l  a v a it  é té  g é ­
ra n t  des o p é ra t io n s  fo re s t iè re s  
de  la  C ie  de  B o is  de  L u c e v il le  
p e n d a n t p lu s  de t re n te  an s . S on  
épouse , H o n o râ t  B é ru b é , l 'a  p r é ­
cé d é  da n s  la  to m b e  en  1920.

I l  la isse  ses e n fa n ts  : M . e t

en
e n  p r é s e n c e
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au Saguenay, La Beauce, en Gaspésie 

voyagez dans le vent par V o yag eu r Québec.
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2 d é p a rts  q u o tid ie n s  de  R im ouski à M ontréa l
T o u s  les  jo u r s

\
\® un chef- 

d 'o e u v re  de 
beau té  et de 
sensua lité  . . .

Décès l éD im . T o u s  le s  jo u r s »

I?—  A  M o n t ré a l,  le  21 s e p te m ­
b re , à l 'â g e  d e  78 an s . M . O v ila  
D e s ro c h e s , p è re  de  M . R ené  D es- 
R o ch e s . de  R im o u s k i.

—  A  l 'H ô te l- D ie u  de  Q ué bec , 
le  2 0  s e p te m b re , à l 'â g e  de 22 
arts. M . J a c q u e s  C ô té , f i ls  de 
M m e  V e  R o b e r t  C ô té  ( L o r r a in e  
P e lle t ie r ) ,  de  M a ta n e .

—  A  R iv iè re -d u -L o u p ,  le  20 
s e p te m b re , à l 'â g e  de 90 an s . M . 
E v a n g é lis te  S a n te r re .  é p o u x  de 
m a d a m e  L é o n t in e  C a ro n ,  de 
S a in t-C lé m e n t.

—  A  M o n t - J o li ,  le  20  s e p te m ­
b re , à l 'â g e  d e  66 a n s . M . D é ­
s iré  D 'A s to u s .  é p o u x  de  m a d a ­
m e  B e rn a d e t te  B e rg e r, d e  S a in t-  
E u g è n e  d e  L a d r iè re

—  A  A m q u i,  le  19 s e p te m b re , 
a c c id e n te l le m e n t ,  à l 'â g e  de 52 
a n s , M . J o s e p h -P h . M a d o re , de 
V a l - B r i l la n t ,  é p o u x  de  m a d a m e  
M a r ie -P a u le  D u b é .

8.45 3.50 11.15A M P M ;P M *
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Mort subite de Mme 
Oscar Caouette

j  ii.: est décodée
internent, j 1 age de -IH ans. Mme 
Oscar Cayouette (B lanche D ion­
ne), de S a in t-H ubert. E lle  la is ­
se, ou tre  son m ari, ses filles  
Jeannine, D anie lle  e t Hélène ; 
ses parents M. et Mme Horace 
Dionne, de Saint C lément ; son 
père ad op tif M. Octave Dionne, 
de Sa in t-H ubert ; son beau-père 
M. Georges Cayouette. de Saint- 
C lément ; ses frères, soeurs, 
beaux-frères ei belles-soeurs 
Mme Agnès Dubé, de Van Bu 
ren, M. et M m e Ernest Lussier 
(Fernande Dionne), de M ontréa l, 
M. et Mme C am ille  Gagnon 
(E liane), de S aint-C lém ent, M. 
et Mme Léo Dionne, M. et Mme

Philippe Dionne, de M ontréa l, M. 
et Mme Eugène Dionne, de 
Saint-C yprien , M. et M m e F é li­
cien Dionne, de R ivière-Verte, 
M. et Mme A lcide Dionne, d'As- 
Bestos, M. Cyrice Dionne, de 
Saint-C lém ent, M. et Mme 1 ré­
née Dubé (M érile  Caouette), de

Saint-Paul de la C ro ix , M. et 
Mme Laurent Lem ieux (Phénat 
Cayouette), de Cacouna, M. et 
Mme Laurent Lem ieux Phénat 
Cayouette), de Cacouna, M. et 
Mme Edmond Cayouette, de 
Saint-C lém ent. M. et Mme C.- 
Eugône Cayouette, de Saint-Ho-

Bme Paul G audreau lt (Anne- 
M arie), de Jonquière, M. et Mme 
Léonard Cayouette,

Décès
—  A R im ouski, à l ’âge de 28 

ans, madame Germ ain Chénard 
(Denise Poirier).

noré, Mme Jos. Cayouette, de 
Québec, M. et M m e Romuald 
A ubut (Im elda Cayouette), de 
Granby, M m e A lonzo Cayouette, 
de Sherbrooke, M lle  Lucienne 
Cayouette, de M ontréa l, M. et 
Mme Léonce Bonsaint (R ita Cay­
ouette), de S aint-H ubert, M . et

-.Il

cinéma CARTIER Rinouski
MODERNE Villi I ILI1 1 Tel. 723-2791

Représentation continuelle, dimanche : 1 l eure à minuit —  Sur semaine :

FOYER des grandes PRODUCTIONS MONDIALES en français
CINÉMA-
CULTURE-
LOISIRS

DU SAMEDI, 5 OCTOBRE AU 11 OCTOBRE (inclusivement)

Le SOLEIL NOIRAuditorium
L 'A V E N TU R E  V IE N T  DE M A ­

N IL L E  . G erm ano-ita lo -frança is 
F ilm  d 'aventures réalisé par 
W olfgang Becker, avec Joachim  
Hansen, GLsella Arden et Horst 
Frank.

Le souffle de l'aven tu re  n'est

Cinémascope - Color
® Au générique Michè­
le Mercier, Daniel Gé- 
lin, David O ’Brien, V a ­
lentina Cortesa.

% IX > .

pas pa rticu lié rem ent tem péteux 
dans ce film  terne où seuls les 
paysages on t quelque va leur 
L 'in tr ig u e  est d'une conception 
très s im p lis te  et les rebondisse­
ments n 'ont rien  que de conven­
tionnel. La m ise en scène m an­
que de v igueur au po int que 
même les scènes d 'ac tion  torn 
bent à plat. Une d irec tio n  d 'ac­
teurs dé fic ien te  laisse plusieurs 
d 'entre eux libres de eabotiner it 
leur guise.

LE V O YAG E . A m érica in . E 
tude psychologique réalisée par 
Roger Corman, avec Peter Fon­
da, Bruce Dern et Dennis H op­
per.

T>
w :7 t

4
•  C est la lutte de la 
soeur qui veut sauver 
malgré lui son frère de 
la déchéance.

/
I I ,•>

*

® Pimentée d'érotisme 
animée par l'incom pa­
rable Michèle Mercier, 
l'aventure entraînera le 
cinéphile hors des son- 

tiers de l'im ag ina ire  . . 5

4
■*r;> r- siJ

Z,V JOn se demande, en voyan t ce 
f ilm  pour le moins étrange, si 
Corman n’a pas vou lu e xp lo ite r 
une nouvelle avenue dans la l i ­
gne de sa spécia lité, le f ilm  
d 'horreur, au tan t que présenter 
les conséquences d'une expé­
rience psychédélique. Quoi q u 'il 
en soit, le résu lta t demeure as­
sez g ra tu it e t passablement dé­
sordonné, comme s'y  p rê ta it 
d ’a ille u r fo r t  bien le sujet abor­
dé. Sur le plan de la réa lisa tion , 
et plus pa rticu liè rem ent par le 
montage e t l'u til is a tio n  de la 
couleur, l'ensemble est assez 
réussi. Le jeu du jeune Peter 
Fonda est à souligner.

m r .
x i

◄  I2e film ►a .

APPELEZ-MOI MAITRE
Eastmancolor

Cartier
S O LEIL NO IR : F ranco-ita lien 

Drame réalisé par Denys de la 
Patellière, avec M ichèle M ercier, 
Daniel G élin et M ichel de Ré.

Denys de la Pate llière fa it  dé­
fin itivem e n t dans la commerce. 
Avec ce film , il cherche plus que 
jam ais l'e ffe t et ne recule devant 
aucun moyen, fut-ce les pon­
c ifs  les plus éculés, pour y  par­
ven ir. Il s 'ag it d 'en m e ttre  plein 
la vue On do it tou te fo is  recon­
naître q u 'il a du m étie r e t sait 
envelopper son produ it. La po u r­
suite fina le en avion est une 
réussite dans le genre. Les in ­
terprètes en tre n t consciencieuse­
ment dans le jeu.

A P PELEZ-M O I

CINÉ-JEUNESI
57

Sfii
' Ai'n

7  ;/  I
le samedi, 5 oct. 

à 1 h. 30
». t  - .  V

■-jt
/ / f i

I r E ly

c I Une matinée éblouis­
sante à fraîcheur de 
jeunesse avec

■
V '

. ■
iVv

m1t

B
t 7.9 V

PIN0CCHI0M A IT R E  
(M on le Président d irec teu r gé­
néral). Français. Comédie réa li­
sée par Jean G iraud, avec Pierre 
M ondy, Jacqueline M a illa n  et 
Claude Rich.

Jean G ira u lt e t son scénariste 
Jacques W ilf r id  se sont spéc ia li­
sés dans un genre de comédie 
assez fac ile  mais aux gags sou­
vent efficaces. Leur f ilm  réunit 
des acteurs au ta len t com ique é- 
prouvé qui on t pour tâche d 'a ­
n im er des pantins joyeusem ent 
grotesques s 'ag itan t dans des s i­
tua tions trad itionne lles. Le m ou­
vement est assez em porté pour 
fa ire  para ître  to u t cela amusant 
et Jacqueline M a illa n  se m ontre 
pa rticu liè rem ent drôle.

v t -\ / couleur
z

W alt Disney
\

;

►Le

Une chasse croisée vaudevillesque avec Pierre Mondy, 
Jacqueline M aillon , Claude Rich.
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Employeurs et Salariés
À partir du T  novembre 1968 ,

le salaire minimum sera augmenté comme suit:

O R D O N N A N C E  N O  4, 1 9 6 8 O R D O N N A N C E  N O  5 . 1 9 6 8 O R D O N N A N C E  N O  8 , 1 9 6 8

E M P L O Y E U R S  A S S U J E T T IS  

Employeurs visés par la Loi du Salaire minimum.
E M P L O Y E U R S  A S S U J E T T IS
Employeurs visés par la Loi du Salaire minimum.

S A L A R IE S  R É G IS

Les salariés des établissements spécialisés dans les 
Services d'éducation
Services hospitaliers et de santé comprenant aussi 

les hospices, les foyers pour vieillards, convalescents 
ou enfants

Service du culte et les services de bienfaisance 
Services récréatifs et de divertissements 
Services d'entretien
Services de protection et de maintien de l ’ ordre public 
Services de conciergeries et les clubs résidentiels 
Services de livraison 
Services de taxis
Services de réparation et de cirage des chaussures 
Services de blanchissage, nettoyage et pressage 

des vêtements.

S A L A R IÉ S  E X E M P T É S
Domestiques de maison 
Travailleurs agricoles
Salariés régis par un décret sous la Loi des décrets 

de convention collective 
Le conjoint de l'employeur et ses enfants 
Les membres du clergé, ceux d'une institution religieuse 

et les salariés affectés aux offices du culte 
Les étudiants employés dans une colonie de vacances ou 

dans l'exécution d’un programme récréatif ou éducatif 
organisé pour tes enfants

Les étudiants qui travaillent au cours de l'année scolaire 
dans des établissements de services choisis par la direction 
d’une école et en vertu d'un programme d'in itia tion au 
travail approuvé par le ministre de l'Éducation 

Les étudiants en nursing
Les patients non libérés d'hôpitaux psychiatriques lorsque 

placés, avec l'approbation des officiers du ministère de 
la Santé, chez des employeurs en vue de leur 
réadaptation dans la société

Les personnes rémunérées de quelque façon que ce soit et 
travaillant en dehors de l'établissement de service sans 
qu'un contrôle puisse être exercé sur le temps 
affecté à ce travail.

S E M A IN E  N O R M A L E
54 heures (article 5).

H E U R E S  S U P P L É M E N T A IR E S
Taux et demi du salaire minimum en plus de 54 heures par
semaine (article 6).

E M P L O Y E U R S  A S S U J E T T IS  
Employeurs visés par la Loi du Salaire minimum.

S A L A R IÉ S  R É G IS

Salariés auxquels s'applique la Loi du Salaire minimum i.e.. 
toutes personnes; ouvriers, commis, fonctionnaires ou employés 
quelconques dans tous genres de travaux, industries, com­
merces. entreprises, services, négoces ou affaires de quelque 
nature que ce soit.

S A L A R IÉ S  R É G IS  
Les salariés des établissements d'hôtellerie, tels 

Un hôtel, un restaurant, une maison de logement ou un 
camping au sens de la Loi de l ’ Hôtellerie 

Un local où des boissons alcooliques sont vendues pour 
consommation sur place

Une entreprise qui vend, livre ou sert des repas pour 
consommation à l'extérieur.

S A L A R IÉ S  E X E M P T É S  
Domestiques de maison 
Travailleurs agricoles

Salariés régis par un décret sous la Loi des décrets 
de convention collective

Ceux régis par une autre ordonnance de salaire minimum 
Le conjoint de l'employeur et ses enfants 

Les membres du clergé et ceux d'une institution religieuse 
Les aveugles travaillant dans des établissements ou ils 

constituent la majorité des salariés 

Les étudiants qui travaillent au cours de l'année scolaire 
dans des établissements choisis par la direction d'une 
école et en vertu d'un programme d 'in itia tion au travail 
approuvé par le ministre de l ’ Éducation 

Les patients non! ibérés d'hôpitaux psychiatriques lorsque 
placés, avec l ’ approbation des officiers du ministère de 
la Santé, chez des employeurs en vue de leur réadaptation 
dans la société

Les personnes rémunérées de quelque façon que ce soit et 
travaillant en dehors do l'établissement d'un employeur 
sans qu'un contrôle puisse être exercé sut le temps 
affecté à ce travail.

S A L A R IÉ S  E X E M P T É S  

Domestiques de maison 
Travailleurs agricoles

Salariés régis par un décret sous la Loi des décrets de 
convention collective 

Le conjoint de l'employeur et ses enfants 
Les étudiants qui travaillent au cours de l'année scolaire 

dans des établissements d'hôtellerie choisis par la 
direction d'une école et en vertu d'un programme 
d'in itia tion au travail approuvé par le ministre de 
f  Éducation.

S E M A IN E  N O R M A L E
54 heures (article 5).

I
I H E U R E S  S U P P L É M E N T A IR E S

Taux et demi du salaire minimum en plus de 54 heures par 
semaine (article 6).

T A U X  M I N I M U M  D E  S A L A IR E  
(article 16)S E M A IN E  N O R M A L E

48 heures (article 5). Taux en vigueur le 
1er novembre 1968 

Région Région
Taux actuels 

Région RégionH E U R E S  S U P P L É M E N T A IR E S
Taux et demi du salaire effectif en plus de 48 heures par semaine 
(article 6).

1 2 Z1
salariés à l'essai 
moins de 18 ans 

les autres salariés 

les gardiens logés 
gratuitement par 
semaine

$0.85 $0.80a) $0.95
$0.95

$1.05

$0.90
$0.90
$ 1 .00$0.95 $0.90b)

T A U X  M I N I M U M  D E  S A L A IR E
(article 16)

c)

Taux en vigueur le 
1er novembre 1968 

Région

$50.00 $45.00 $55.00 $50.00
Taux actuels 

Région Région Région île  de  M o n tré a l 
I le  Jé su s
C om tés  de  C h a m b ly  e t de T a illo n  

au tres  ré g io n s  d u  Q ué b e c

R é g io n  1 :
1 2 1 2

a) les salariés âgés de 
moins de 18 ans

b) les salariés à 
l'essai durant les 
60 premiers jours

c) les autres salariés

T A U X  M I N I M U M  D E  S A L A IR E
(article 17)

$0.85 $0.80 $1.05 $0.95
Taux on vigueur le 
1er novembre 1968 

Région Région

R é g io n  2 :
Taux actuels 

Région Région$0.95 $0.90

$ 1.00
$1.15

$1.25

$1.05

$1.15
1 2 1 2

$1.05 a) les salariés âgés de 
moins de 18 ans

b) les salariés à 
l'essai durant les 
60 premiers jours

c) les autres salariés

R é g io n  1 : î le  de M o n tré a l 
île  Jésu s
C om tés  de  C h a m b ly  e t d e  T a illo n  

R é g io n  2 ; a u tre s  ré g io n s  d u  Q ué bec

$0.75 $0.70 $0.85 $0.80
R é g io n  1 : î le  de  M o n tré a l 

î le  Jésu s
C om tés  de C h a m b ly  e t de  T a illo n  

R é g io n  2 :  au tres  ré g io n s  du  Q ué bec

$0.85
$ 1.00

$0.80 $0.95 $0.90

$ 1 .00$0.90 $ 1.10

Renseignem ents e t docum entation :
2 8 7 5  b o u t .  L a u r ie r .  S te - F o y ,  
Q u é b e c  1 0 . T é l.  : 6 9 3 -4 9 4 0

3 5 5  r u e  M c G i l l ,  
M o n t r é a l .  T é l.  : 8 6 1 -7 3 5 1

GOUVERNEMENT DU QUÉBEC
Ministère du Travail 

Commission du Salaire minimum
Q U E B E C
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Chirurgiens-Dentistes i É i l l 1—

Assurancesy < r1
'

Joseph Bérubé
NOTAIRE

Cessionnaire du greffe du
notaire Eudore Couture

160, de l'Evêché
R I M O U S K I

Dr Georges Raymond
D.D.S.

CHIRURGIEN-DENTISTE
Centre Médical

M aurice DeCham plain
INC.

Assurance : automobile, feu
vie, accident, maladie

135, rue de l'Evêché RIMOUSKI
Tél. 723-78-11

723-2342Jours : lundi au vendredi - J  i VRés. 723-21309 h. à 12 h. —  1 h. 30 à 5 h.
Soirs : lundi, mercredi, vendredi

7 h. 30 à 9 h. 30 p.m.
R1MOUSKI

Case postale 1070 XAlbert Goulet Tél. Bureau 723-2344
Tél. Résidence 723-3456
Kenri-A. Martin

Comptable public enregistré
RIMOUSKI

F h \298, St-Germnin NOTAIRE
Bureau à 144, rue de l'Evêché

(Edifice Gilbert)
R 1 M O U S K I

Bureau à Lucevillo, tous les soirs
du lundi au samedi à sa résidence

739-4352

%Dr Gustave Leblanc
D.D.S.

CHIRURGIEN-DENTISTE
8. St-Edmond

Bureau situé à
I J Z43, Evêché 723-1398 ArchitectesR I M O U S K I
* %Roland Gagnon

NOTAIRE Gaston Martin
a.d.b.a.

ARCHITECTE
160, ave de l'Evêché

R I M O U S K I

Ingénieurs *m 202, de la Cathédrale
I723-5983 C P. 387

;R I M O U S K I 723-7436

Leroux & Associés
INGENIEURS-CONSEILS
— Génie c iv il
—  Génie mécanique
— Génie électrique
— Génie municipal
—  Génie maritime

Bur. 723-5027

i

Avocats
ATELIER : 681 est, St-Germain

Tél. 723-6138
Ls-Georges Rousseau

MANUFACTURIER DE
MONUMENTS FUNERAIRES

GRANIT et MARBRE
Résidence : 685 est, St-Germain

Tél. 723-6138
RIMOUSKI-EST, Qué.

i

Asselin & Àsseiin
AVOCATS

R.-E. Asselin, C.R.
Derome Asselin, B.A.

Bureaux : 28 est, de l'Evêché
R I M O U S K I

Z

Ài  i

En l'église de Pointe-au-Père, le 6 ju ille t, M. l ’abbé P.-Noël Hallé
a béni le mariage de M lle Claire Am iot, fille  de M. et Mme Emilien
Amiot, et M. Réjean Thériault, fils  de M. et Mme Oscar Thérlault,
de Rimouski-Est.

Dom. 723-6109
BUREAU :

Rimouski4 est, 14e Rue

Casgrain, Casgrain
& Crevier

AVOCATS
Perreault Casgrain, C R

André-P. Casgrain, B.C.L.
Marcel Crevier, M.Sc.C., LL.L.

44, ave de la Cathédrale
R I M O U S K I

(Photo M.-L. Pelletier)Ménard & Marsan
INGENIEURS-CONSEILS
Travaux maritimes et municipaux

Structures, Expertises, Surveillance ^
88 ouest. St-Germain

R I M O U S K I

Apprenti
photographe • M

le calendrier723-2715 ■

. . e - mV
' :Jean-Marie Marquis

& ASSOCIES
fj.--- -s-:

.
ï .Æ i

-Gagnon & Gagnon
AVOCATS

Paul-Emile Gagnon, C.R., LL.D.
J.-Claude Gagnon

22 est, rue de l'Evéché
R ! M O U S K I

la lunetyStructure - Travaux municipaux
Travaux maritime - Expertises

Surveillance
211, ave Cathédrale 723-6614

R I M O U S K I

r
L

® SEMAINE DU
3 AU 9
OCTOBRE

*
- - »

Tél. 724-4416C.P. 860

Paul-Arthur Gendreau
B.A., LL.L.
AVOCAT

Arpenteurs
i FETES SOLEIL

Lev. Cou. Lev. Cou.
6.00 538 4.50 2.29
6.01 5.36 5.07 3.42
6.02 5.34 5.23 4.54
6.04 5.32 5.39 6.04
6.05 5.30 5.55 7.12

6.14 8.22
6.37 9.31

LUNE

Louis-Léo Doyon
ARPENTEUR-GEOMETRE
Ingénieur-Forestier Conseil

Edifice Lepage
209, St-Germain

3, jeu. Saint-Gérard, abbé
4. ven. St-François d ’Assise, conf.
4. sam. St-Placide, m artyr
6. dim. X V III Pentecôte
7. lun. Notre-Dame du Rosaire
8, mar. Ste-Brigitte de Suède, veuve 6.06 5.28
9, mer. St-Denis, évêque et m artyr 6.07 5.26
PLEINE LUNE, le 6, à 6t et 46m du matin.

Rimouski142, de l'Evéché

Tessier & Tessier
Maurice Tessier, C.R.
Michel Tessier, I-L.L.
116 ouest, St-Germain

Rimouski, Qué.
Tél. 723-7861

723-7324
RIMOUSKI

• • : • ■ •:

; Chiropraticiens Le soldat Marc Drapeau, âgé
de 32 ans, fils de M. et Mme A u­
guste Drapeau, du 123 boule­
vard Saint-Pierre, Luceville, suit
actuellement un cours élémen­
taire de photographie d'une du­
rée de quinze semaines, à la Ba­
se des Forces canadiennes de
Borden (Ontario). I l s’agit de
l'un des meilleurs cours abrégés
de photographie que l'on puisse
suivre en Amérique du Nord, et
il se donne au centre d’instruc­
tion m ilita ire  le plus considéra­
ble du pays, où s'enseignent plus
de 200 métiers et professions. Le
soldat Drapeau y acquiert des
connaissances précieuses sur les
techniques de la chambre noire
ainsi que la théorie de la photo­
graphie, et il réalisera 40 pro­
jets pratiques d’atelier.

(Photo des Forces Canadiennes)

IL

Charles d Anjou, c.r.
AVOCAT

Tél. 723-4313
30, de l'Evéché, Est

R I M O U S K I

Jean-M. Guay, d.c.
CHIROPRATICIEN

N.C.M., Chiro-Maitre rayons X
210, St-Germain

R I M O U S K I

Sa marée
■cr

C.P. 638723-3655

JOUR HEURE HAUTEUR
E.S.T. pieds

Samson, Bélair, Côté, Lacroix et Associés
INCORPORANT LA FIRME

Michaud et Mailloux, c.a.
COMPTABLES AGREES

JOUR HEURE
E.5.T.

HAUTEUR
pieds

3 06 10
12.05
18.10
00.25
06.55
12.45
18.55
01.05
07.25
13.25
19.35
01.45
07.55
14.00
20.10

2.8"

10.7"jeu.
3.0"

4 12.S” 7 02.20
08.25
14.30
20.50
02.50
08.55
15.00
21.25
03.30

09.25
15.35
22.40

12.9”
2.4" lun. 2 . 1"von.

Rimouski44, ave de la Cathédrale

Associé résident : BENOIT SYLVAIN, C.A.
MONTREAL —  RIMOUSKI —  QUEBEC

11.6"
2.2"

13.1"
o i "

123"

13.2"
1.3"

5 S 12.4"
2.3"sam. mar.

13.3"
1.6 " 1. 6"

(i 13.1" 9 11.8"
2 .66"

13.1"
2 . 1"

G R E G O I R E  M A I L L O U X
COMPTABLE AGREE

dim. 2 .0 ' mer.
12.9"

1.3"Sobriété, facteur
de progrès

C’est le thème de trava il des
tenants du mouvement Lacor-
daire au diocèse pour 1968-69.
11 a été révélé lors de l'assem­
blée annuelle diocésaine tenue à
Pointe-au-Père alors que M. J -
Emile Thibault fu t élu président
pour succéder à M. Jean-Marie
Gagnon. Mme Jules Cazes de­
vient chef de bureau à l’Asso­
ciation Lacordaire diocésaine et
Mme Raymond Brillant, secré-
talrc-trésorière.

Le vice-président, M. Hydoia
Dufour f i t  un exposé du cours
de chef dispensé à l'Université
de Sherbrooke, qu’ il a suivi ré­
cemment.

723-1163RIMOUSKI115, 15e Rue

M cDo n a l d , c u r r ie  & c ie

A  VENDRECOMPTABLES AGREES

Associé résidant : Gérald Séguin, C.A. s,WRimouski
Tél. : 723-6503
Tél. : 723-6504

5 est, rue St-Germain
Case postale 934 ACCESSOIRES ELECTRIQUES<-BUREAUX PAR TOUT LE CANADA il

!§£
non réclamés

MARTIN & D'ANJOU INC. f  Réjean Gauvin Enr.MHenri-A. M artin, C.d'A.A., prés. —  Paul Martin, C.d'A.A., gér.

m

réparation d 'appare ils  électriquesCOURTIERS D'ASSURANCES AGREES T .
RIMOUSKI
723-2344

8, St-Edmond
C. R. 129 724-4042RIMOUSKI64 est, St-Germain
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Mariages à
Ma fane

M. Robert M urray , fils de
Christian, a épousé  Mlle Nicole
Pelletier, fille de Léo.-M. Claude
Saint-Ulric, et Mlle Denise Cha-
rest, fille d 'Hermel.  M. Eddy
Grant, de Saint-Victor, fils de
Thomas, et Mlle Bérangère Mc­
Mullen. M. Florian Roy, fils de
Thimothée, et Mlle Diane F our­
nier, fille de Célestin. M. Renaud
Fournier, fils de Célestin  et Mlle
Micheline Saint-Pierre . M. Ghis-
lain Côté, de Bouchervil le , fils
d ’OIivain, et Mlle Jocelyne Des­
gagnés, fille de Roméo. M. Y van
Létourneau, fils de Rosario, et

Mlle Diane Blouin, fille de Léo­
pold. M. Jean-M arc Dcschénes,
fils de Roméo, de Sainte-Paule,
et Mlle Clothide Tremblay, fille
d 'Arm and. M. Pierre Bossé fils
de Paul, de Plessisville, et Mlle
Diane La forest, fille de Louis-
G. M. Gilles Desrosiers, fils de
Robert, et Mlle Jocelyne  Ber­
nier. fille de Gérard. M. René Pi­
neau, fils de Paul, de Saint-
Rémi, et Mlle G eorgette  M ur­
ray, fils de Philippe. M. Pierre
Saindon, fils de Maurice, et Mlle
Nicole Martin, fille de Louis-P.
M. Donald Lepage, fils de Syl­
vain. de Saint-Robert-Bellarmin,
Rimouski, et Mlle Micheline
Bourdage, fille de Georges.

Mariages
à Notre-Dame
du Sacré-Coeur

Marc-André, et Mlle Louise Côté,
M. A ndré  Grisey, de Montréal,

fils de Roland, et Mlle Jocelyne
Brisson. fille d'Emile.

M. M arcel Dionne, fils d 'Emile,
et Mlle M artine  Pineau, fille de
M arc-André.

M. Fernand-Nelson Michaud,
fils de François, de Rimouski, et
Mlle Antonia-Danielle Langlois,
fille de  F.-X.

M. Roger Rousseau, fils de
Luc, e t  Mlle Diane Vallée, fille
de marcel.

M. Laurent Ouellet. de Saint-
Robert,  fils de Dont. Ouellet, et
Mlle Denise Ouellet, fille de
Roland.

M. G aétan  Tremblay, de Saint-
Robert, fils d 'Arm and, e t  Mlle
Michèle Amiot, fille de Roland.

M. C armel Pineau, fils de

Le "mot" du progrès

S u j e t :  C r i s  des an imaux.  (9 l e t t r e s  au j e u )

Above r d o d e l d i r p e p i e r
pupule r

b a r r i r
b e u g l e r
bra i r e
bramer
bu b u l e r

fre  donner
froue  r $  f

se­
ra i r e 4-
ramager
r i r e
r o s s i g n o l e r
r ug ir+

ii

g azo n  i l l e r
gla
g r a i l l e r : y  Xr

V

c a j o l e r
c h a n t e r
c la b a u d e r
c o q u e r iq u e r
c o u c o u l e r
c o u r c a i l l e r

h u i r
h u r le
hu r i e  r

s i f f l e r
s o u f f l e r
s t r i d u l e r

7

i
m a r c o t t e r t r i s s e  r

'■ :

i •XR T G U R R E N N 0 D E R RF y
:

SN.R E L U R EB U B U 0 R F E E

B R R EJ L F F U 0  S D c Li
%v

P E EP I E L U 0 U 0  C L <
/ o

R A I R E L EG B A R B H I

E U R E L U P U P B E R RE U
L H RU L E R R A U C A EL 0

0 U G H R r E L Q

I H

C E DI ZY
N R SI I L U I R I 0  A

G L R F S A R A M A E RG B G

I E I J E N T E R R RI A B1-

S I R 0 U T R E L U D I R T S

S T L Q E R R E T R AT 0 G M

0  E 0 R R E L I A C R U CL 0

7R C G R A  I L L  E R E M A R B
j:

, j

Mot de la  d e r n i è r e  s e m a in e :  CREPINETTE ( s o r ­
t e  de s a u c i s s e  p l a t e  f a i t e  de v ia n d e  h a c h é e
e n t o u r é e  de membrane de p a n se  de m o u to n n e . )

tliÇ\rti

z
Nous nous joignons à la populat ion,

aux r ep ré sen t an t s  de l ' adminis t ra t ion publ ique

et  aux chefs d ' en t r epr i se  pour  expr imer

nos vifs regr e t s  à l 'occasion de  la mor t  soudaine

du pr emier  ministre de  la province de  Q u é b e c

S g l s K K f e
Z spS i - -x'd eC O U R S soir.

à  21  h .
j o u r  ou
MIDI ag ro up es

inscripV'on
ou d ep a rticu le s

m e n t sLeçons
Renseigne L'HONORABLE DANIEL F. J O H N S O N .e t

B e r t i î î
v i v a n t e s

J »  TRANSPORT LIMITEERIMOUSKIL a n g u e s 723-194*.Germain •fiStucst. ,ue88 o
PIMOUSX-'

377, 2e Rue est RIMOUSKI, P.Ç.


